
Le roi des rois au Kremlin

Arrivé lundi à Moscou, l'empereur d'Ethiopie Haïlé Sélassié s'est entretenu
mardi au Kremlin avec M. Khrouchtchev. C'est au cours du repas qui
interrompit l'entretien que cette photo a été prise. A droite , le roi des rois,

et à gauche, MM. Khrouchtchev et Gromyko.

M. Luebke a été élu hier président
de la République fédérale allemande

VICTOIRE AU SECOND TOUR DE SCRUTIN DU CANDIDAT CHRÉTIEN -DÉMOCRAT E

Le successeur de M. Théodore Heuss prêtera serment le 15 septembre à Bonn
BERLIN, 1er (A.F.P.). — M. Heinrich Luebke, chrétien-démocrate, a été

élu président de la République fédérale d'Allemagne au second tour, par
526 voix. M. Carlo Schmid en a recueilli 386 et M. Max Becker 99. Il y
a eu 22 abstentions.

L'élection de M. Heinrich Luebke est
due à des voix provenant des petits
partis. S'il avait dû être élu au pre-

mier tour, M. Luebke aurait dû obte-
nir la majorité absolue de 520 voix,
Or, 11 n'a recueilli que 516 voix.

Les délégués chrétiens-démocrate!
étaient tenus de voter pour M. Luebke
Les représentants du parti social-dé-
mocrate s'étaient également engagés a
voter en faveur de leur candidat , le
professeur Carlo Schmid qui , au pre-
tier tour, obtint 385 voix.

Le candidat des démocrat es libres, ou
libéraux, M. Max Becker a obtenu au
premier tour 104 voix. Les effectifs d*
son parti s'élevaient à 84 voix. Il a
donc obtenu l'appui de 20 voix prove-
nant d'autres partis.

Adenauer et Erhard
acclamés

Mercredi matin , à 11 heures préci-
ses, M. Eugène Gerstenmaier, prési-
dent du Bundestag de Bonn , avait ou-
vert , dans la Ostpreussenhâlle, à Ber-
lin-Ouest, l'assemblée fédérale pour
l'élection du deuxième chef de l'Etat
de la République fédérale d'Allema-
gne.

(Lire la suite en ISme page)

La vie et la carrière
du nouveau président

Spécialiste de la politique agraire, il était depuis 1953
ministre de l 'alimentation, dé l 'agriculture et des f orêts

du gouvernement f édéral

M . Heinrich Luebke naquit le li oc-
tobre 189b à Enkhausen (arrondisse-
ment de Arnsberg). Il étudia l'écono-
mie, se spécialisant dans la politique
agraire , la réform e foncière et le droit
administrati f .  Il  f u t , jusqu 'en 1933, di-
recteur de la « paysannerie allemande ».

M. Heinrich Liibke.

En 19i5, M. Luebke entra au parti
chrétien-démocrate C.D.U. En 1946 , il
entrait à la diète de Westp halie et le
16 juin 1947, il était nommé ministre
de l'alimentation, de l'agriculture et
des forêts dans le gouvernement dé-
mocratique de l'arrondissement de
Arnsberg - Soest.

Le 6 septembre 1953, ayant démis-
sionné entre temps, il était élu pour
la seconde fo is  député à la Diète. En
octobre de la même année , il devient
ministre de l'alimentation, de l'agricul-
ture et des forêts du gouvernement f é -
déral . C'était une tâche diff icile , du
fa i t  qu 'il s'agissait d'assurer le sort
de l'agriculture allemande au sein de
la communauté européenne et, d'autre

part , de rég ler le prix des denrées ali-
mentaires.

Tandis que la paysannerie allemande
le jugeait trop accommodant, la masse
des consommateurs, des syndicalistes
et des socialistes lui reprochait par -
fo i s  de trop songer aux intérêts de
l'agriculture. Aussi , le chancelier Ade-
nauer dùt-il intervenir à maintes re-
prises comme médiateur. M. Luebke
s'est toujours montré très indé pendan t
d'idées , mais son presti ge ne f i t  qu 'ac-
croitre avec le temps. On lui rend mê-
me hommage dans les milieux de l'op-
position. Cela n 'emp êche pas , cepen-
dant , l'Union allemande des paysans ,
de s 'opposer , en automne 1957 , au
maintien de M. Luebke à ta tête du
ministère de l' alimentation . Ces ef-
forts  échouèrent et M. Luebke conser-
va son poste dans le nouveau cabinet
de M. Adenauer.

UN AN APRÈS

(Suite et fin. — Voir la « Feuille d'avis de Neuchâtel » dn ler juillet)

II
Le 28 mai, à deux heures du matin,

au cours d'un conseil de cabinet assez
orageux, M. René Pleven, minisb e des
affaires étrangères de M. Pflimlin, dé-
finissait ainsi qu 'il suit l'autorité de ses
collègues :

« Je viens de dresser la liste des mi-
nistres :

» M. le ministre de la défense na-
tionale : l'armée ne lui obéit plus.

» M. le ministre de l'intérieur : il n'a
plus de police.

» M. le ministre de l'air : il ne con-
trôle plus les avions militaires.

» M. le ministre de l'Algérie : il ne
peut aller en Algérie.

» M. le ministre du Sahara : il ne
peut aller au Sahara .

» M. le ministre de l'information :
il ne peut que censurer. »

M. Pleven n'ayant pas démenti cette
déclaration que lui prêtent MM. Merry
et Serge Bromberger ( 1 ), on la tien-
dra pour authentique. Dans tous les
cas, elle a le mérite de bien délimiter

(1) « Les 13 complots du 13 mai », p.
393. Paris, Fayard, 1958.

le problème tel qu 'il se posait ce jour-là
aux protagonistes de cette tragi-comédie
historique. Si le générai! de Gaulle
n'avait pas ajourné l'« opération Ré-
surrection » qui s'était organisée en de-
hors de lui et qui devait amener 3000
parachutistes à Paris, si le président
Coty n'avait pas fait valoir le poids
de son autorité, et si MM. Pflimlin
et Mollet ne s'étaient pas résignés à
l'inévitable, la lutte qui s'annonçait
n'eût pas opposé le peuple français à
son armée dans les horreurs de la guerre
civile. Elle aurait mis aux prises la
trou pe et les 461 députés (142 com-
munistes) qui avaient voté l'état d'ur-
gence le 16 mai précédent.

Le général de Gaulle n'a pas voulu
que les choses en vinssent là, et 1 on
estimera qu 'il a eu parfaitement raison
d'agir de la sorte, car, si petit que fût
le risque d'une effusion de sang, c'est
un risque qu 'on n'assume pas, tant, du
moins, qu 'on demeure patriote. Somme
toute, nous ne voyons aucun inconvé-
nient à ce que tel journaliste crypto-
communiste de Paris n'ait point été
amené devant la cour martiale qu 'il
destinait, dans sa superbe, au général
Massu.

Quoi qu 'il en soit, si l'on songe au
procès-verbal de carence que dressait
M. René Pleven, on se doit de recon-
naître au nouveau régime ce mérite
d'avoir rétabli l'ordre dans l'Etat , et
de l'avoir fait sans qu 'aucun citoyen
français n'ait été lésé dans ses libertés
fondamentales. A l'appui de ce que
nous avançons, nous invoquerons la
pleine licence dont continuent de jouir
les journaux quotidiens et hebdoma-
daires qui calomnient l'armée dans la
lutte qu 'elle soutient en Algérie, et qui
encouragent les fellaga dans leurs en-
treprises. Une infirmière, récemment re-
lâchée par le F.L.N., n'a-t-elle pas ra-
conté comment le commissaire de la
bande qui la détenait prisonnière revi-
gorait le moral de ses hommes en leur
lisant tous les soirs « un journal français
de gauche » ?  Et sur un rebelle capturé
près de Fondouk, ne trouvait-on pas
un billet se terminant par les mots sui-
vants : « Frère Si Rabah, voilà je t'en-
voie l'« Express » pour le faire lire et
comprendre. Pour les soulager. » (les
autres frères) ?

Eddy BAUER.

(Lire la suite en l ime  page)

De là IVme à la Vme République

ALBERT DE LIEGE
ET SA FIANCÉE

reçoivent

AU PALAIS DE LAEKEIV
DANS BRUXELLES EX FÊTE

Le mariage a lieu
aujourd'hui

Mardi après-midi, le roi Baudouin,
entouré de son père, de la princesse de
Réthy et des membres de la famill e
Ruf fo  arrivés à Bruxelles , a reçu les
« familiers » de la cour, quel que 6000
personnes.

Après avoir salué leurs hôtes, la fa-
mille royale les a priés à se rendre
dans les jardins et les fameuses serres
trop icales du roi Léopold II. La, de
somptueux buffets croulaient sous les
pyramides de gâteaux ou de fruits , ce-
pendant que le Champagne pétillant
venait rafrîchir les gorges séchées et
par l'émotion et par la chaleur.

Le roi Baudouin , aussi souriant qu'à
son retour des Etats-Unis, allait de
groupe en groupe, cependant que le
prince Albert de Liège et sa fiancée ,
celle-ci un peu int imidée , recevait les
hommages des « grands » avant de rece-
voir , jeudi , celui de tout  un peuple.

Portraits des f iancés
et drapeaux belges partout

Au-delà des grilles du palais , Bruxel-
les fa i t  un accès de fièvre. Cette fièvre
a d'abord été marquée par une érup-
tion... de drapeaux.  Partout les trois
couleurs belges claquent au vent.

Tout de suite après ce fut un foi-
sonnement de portraits. Il n 'est pas
une vitrine où l'on ne rencontre les
deux fiancés .

(Lire la suite en I S m e  page)

BACHOT
Gentille bachelière
Laisse là ton bachot

(Chanson connue)
Elle m'a parlé d'un bachot ,
Prié de me tenir les pouces .
J' en avais froid , j' en avais chaud ,
Je me faisais beaucoup de mousse ;
Tan t, que j' en rêvais une nuit.
Or j'étais , dans ce mauvais rêve
Où l'angoisse m'avait conduit,
L'examinateur, non l'élève...
Et se présentait devant moi
Une si jolie candidate
Que mon cœur était plein d'émoi
Devant sa grâce délicate.
C'était moi qui avais le trac :
Ma question de géographie
(Le Cattégat, le Skager-Rak)
Pouvait dérouter cette f i l le .
Aussi , je chois is lâchement
Une autre question moins coriac<
Et puis, tout naturellement
Un air papa , un ton bonasse :
— Mon enfant prenez votre temps
Avant de donner la réponse ;
C'est cela qui est important.
Beaucoup trop souvent on s'enfonce
A répondre du premier jet.
J' ai pour vous de la bienveillance.
(Et je  pensais à Roland Jay,
E tant loin d'avoir son aisance.)
Revenons à notre sujet :
J' avais opté pour l'Argentine,
Ma is avais formé le projet
De rendre la chose enfantine ;
L'Argentine avec le Chili,
Avec ses chaînes de montagnes :
Assez pour faire du joli
Si je n'aidais pas ma compagne.
— La question comptant pour un tiers
Dis-je, nommez le grand système
De p ics montagneux de la chaîne.
Ce nom, je l'ai enCORE DIT HIER.
Et la petite , en souriant :
« Ah I je vois, c'est la Cordillère... >
— Très bien 1 bravo ! très bien ma chère,
Deux points déjà , début brillant l
Pour deux autres poin ts dites-moi
La grande ville principale
De l'Argentine et cap itale,
Mais gardez tout votre sang-froid ;
La question ne conviendrait pas
A ceux qui ont BU ET NOCÈRENT...
— Ceffe ville est Buenos-Aires,
Ré pondit-elle avec éclat I
— Vous avez quatre points sur six,
Magnif i que et brillante élève l
Il fau t  bien que je le relève,
Elle n'usait pas du sursis-
Deux points encore et c'est gagné.
— Voyons un peu vos connaissances
sur le Chili — vos perform ances
Jusqu 'ici m'ont émerveillé...
Pays industrialisé,
La cap ita le, quelle est-elle ?
Ville qui jamais , tant est belle ,
Ne s'est SENTIE AGOniser.
— Elle répondit : * Santiago »...
— Juste I C'est ce qu 'il falla it dire !
euant à moi, je puis vous prédire

ue vous aurez votre bachot l
— Que ce bachot serait facile
Si j'étais examinateur !
Jeunettes , je serais, docile ,
Votre ferven t admirateur... Du

Les magasins qui étaient restés fermés lundi et mardi ont rouvert hier
matin , à Torre dei Greco, où se sont déroulées, au cours dies dernières
48 heures, de vives échauffourées entre marins grévistes et forces die
l'ordre, et dont notre photo illustre un moment particulièrement violent :
incendiée par les grévistes, une auto de la policie flambe sur une place
de lia villie. La grève des gens de mer en est à son 25me jou ir. Mais
les marins ne sont pas seuls à avoir abandonné le travail : Les ouvriers
des fabriques de pâtes alimentaires ont commencé mercredi une grève
de 24 heures. Quan t aux employés de banque en grève depuis trois semaines,

ils retournent aujourd'hui à leurs bureaux et à leurs guichets.

Quand les marins italiens sont en grève

BANGKOK , ler (A.F.P.). — Neuf
mille pipes à opium évaluées à 100,00b
dollars américains ont été solennelle-
ment brûlées sur un bûcher mardi
soir à Bangkok en présence du pre-
mier ministre et d'une foule nom-
breuse, afin de marquer la « fin de
l'usage de l'opium » en Thaïlande.

Les 88 fumeries d'opium de Bang-
kok où les 9000 pipes avaient été sai-
sies ont été fermées et sont gardées
par la police des stupéfiants.

Les Thaïlandais
ne fumeront plus d'opium

Malaise espagnol
R

ÉCEMMENT, un ordre de grève
générale a été lancé aux Espa-
gnols par les organisations com-

munistes de l'étranger. H n'a été suivi
nulle part. « L'Express » de Paris avail
dépéché à celte occasion outre-Pyrénées
un « envoyé spécial clandestin » (pour-
quoi « clandestin », alors que tout le
monde peut se rendre librement en
Espagne et que ce pays entretient
officiellement de bonnes relations avec
ia France ?) et ce reporter a rencontré
une demi-douzaine de jeunes gens qui
serraient les poings en apprenant que,
partout , le travail s'était effectué régu-
lièrement et que les ouvriers avaient
élé comp lètement insensibles aux appels
radiophoniques des moscoutaires.

El l'hebdomadaire français de conclure
gravement que le salarié espagnol fait
montre d'un dédain décevant pour les
courants idéologiques de l'époque ef
qu'il ne s'insurge contre son gouverne-
ment que là où est en cause sor
gagne-pain. Comme si une telle atti-
tude n'était pas normale I Les Espa-
gnols sont payés pour connaître \i
vanité — et les horreurs — des guerre:
civiles menées au nom des grands
principes I

Cela dit, il apparaît incontestable
qu'après vingt ans de régime franquiste
existe un malaise en Espagne. Malaise
qui Ment aux conditions sociales el
Iconomiques d'un pays déjà pauvre en
toi-même, qui pourraient ef devraienl
être améliorées . Malaise qui tient, d'au-
tre part, au fait que dans la jeune
génération notamment, on voudrai) re-
trouver légitimement des possibilités
de dialogue politique.

Le général Franco a paru vouloir,
à quelques reprises, donner suite à
ce désir. Mais chaque fois, il a fait
marche arrière, jugeant que non
seulement son régime, mais l'ordre
régnant dans le pays, risquait d'être
remis en cause.

Que ces inquiétudes soient en partie
just ifiées, on n'en saurait douter. Il n'y
a peul-être pas grand danger pour le
franquisme que des chapelles d'intel-
lectuels s'agitent un peu. Il serait mê-
me bon que certaines des données de
la politique espagnole soient « repen-
sées « en fonction précisément "d'un
progrès social hautement souhaitable.

Mais autour de ces foyers de dis-
cussion se groupent ou se regroupent
très vite d'anciens hommes politiques
dont les intentions sont moins pures.
Et derrière ces hommes politiques se
profile alors le masque de l'éternelle
révolution qui aurait tôt fait de repren-
dre son œuvre, là où elle a échoué
il y a deux décennies. Ni l'Espagne,
ni le monde occidental n'auraient à
gagner quoi que ce soif à pareil re-
but de flamme.

La France que l'anarchie parlemen-
taire n'a pourtant jamais conduite aux
extrémités d'une guerre civile à l'es-
pagnole, a de la peine aujourd'hui,
sous le général de Gaulle, à trouver
un moyen terme entre l'ordre ef les
libertés également nécessaires. A plus
forte raison, l'Espagne éprouve des
difficultés pour élaborer cet indispen-
sable compromis que connaissent tous
les régimes qui entendent s'écarter à
la fois de l'autoritarisme et de la dé-
liquescence.

La monarchie, qui « co-Me » étroite-
ment à la tradition espagnole, sérail
sans doute la solution. Mais il ne fau-
drait pas qu'elle fût du type libéral
constitutionnel, car le social a une im-
portance déterminante aujourd'hui. H
conviendrait qu'elle aussi fut « repen-
sée » en fonction des exigences mo-
dernes. Franco donne l'impression d'y
songer. Mais il ne va pas plus avant.
Ce qui manque peut-être autour de lui,
ce sont des élites el des communau-
lés qui, au lieu de rêver au passé ou
4 l'avenir (au sens de l'histoire I) se
donneraient pour tâche de former et de
façonner le présent.

René BBAIOHET.

P.-S. — Une erreur typographique,
dans noire article d'avant-hier consa-
cré à la question jurassienne, a modi-
fié le sens d'une de nos phrases.
« Nous comprenons ce qu'il y a de
douloureux pour un grand canton à
engager une procédure qui pourrait
se terminer par une amputation de son
territoire naturel », nous a-t-on fait dire.
Or, il convenait de lire : «de son ter-
ritoire actuel » ; les partisans de l'auto-
nomie jurassienne contestent précisé-
ment que les frontières nord actuelles
de l'Etat de Berne soient ses frontiè-
res naturelles. \
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LIRE AUJOURD 'HUI :

MOSCOU , ler (A.F.P.). — « Il fait
actuellement 78 degrés au-dessous de
zéro et la baisse de la température
doit encore s'accentuer », annonce le
chef de la station polaire soviétique
« Vostok » dans l'Antarctique.

Dressant le bilan des observations
scientifiques de son équipe en ce dé-
but de l'hiver antarctique, le savant
soviétique souligne que les recherches
deviennent de plus en plus difficiles
en raison du froid rigoureux. « Il est
Impossible de rester dehors plus de
quinze minutes, a-t-ll dit.

78 degrés au-dessous
de zéro

Premier jo ur du procès d'un des agresseurs
de la légation de Hongrie

Il af f i rme  qu'ayant agi par conviction et non par esprit
d'aventure, il avait eu pou r seul but de prouver par
des documents, que la représentation diplomatique

magyare se livrait à l'espionnage

De notre correspondant de Berne :
Mercredi matin , M. Hans Gautschi , juge à la Cour suprême du canton

de . Berne, a ouvert la session des assises réservée tout entière au cas
du jeune réfugié magyar, André Papp, qui a commis, le 16 août 1958,
une agression contre la légation de Hongrie à Berne.

Le président est assisté de deux
juges et de huit jurés. Lé procureur
oe Berne-Mittelland soutient l'accusa-
tion, tandis eue Mme Maria Gasparik,
employé à la légation de Hongrie, s'est
portée partie civile — à la suite de
l'attentat, elle a souffert de troubles
nerveux — ce qui a permis à ses
patrons d'avoir accès aux dossiers.

Papp, pour les faits rappelés briève-
men t hier , est sous le coup de cinq
chefs d'accusation : mise en danger de
la vie d'autrui, contrainte et menaces,
violation de domicile , soustraction
(éventuellement tentative de soustrac-
tion) sans dessein d'enrichissement ,
dommages à la propriété. Qui est
l'inculpé et quels sont les mot i fs  de
ses actes ?

André Papp, jeun e homme de 22 ans,
de modeste prestance, montre, sous une
chevelure drue, coiffée en brosse, un
visage mince et anguleux. Il est â
l'image de tant de ces adolescents qui,
il y a deux ans et demi , faisaient le

coup de feu, en Hongrie , contre l'occu-
pant soviétique et les sbires de Kadar,

G. P.
I

(Lire  la suite en 15me page)

Papp expose les circonstances
et les motifs de son entreprise
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cherche, pour entrée à convenir, jeune

mécanicien de précision
très capable. Poste intéressant et d'avenir. — Faire offres
manuscrites avec cuirriculum vitae , photo, prétention s de
salaire à Stellavox, Hauterive (NE). — Ne se présenter
que sur demande.

Nous cherchons à louer tout de suite ou
pour date à convenir un appartement de

3 pièces
avec confort ou mi-confomt, situé entre Au-
vernier et Saint-Biaise. — Faire offres aux
Fabriques de tabac réunies S.A., Neuchâtel-
Serrières, tél. 5 78 01.

MISE
AU CONCOURS
La commission de surveillance des institu-
tions de Malvilliers, Les Sorbiers et Le
Vanel, met au concours le poste

d'administrateur
des deux maisons*
Préparation commerciale exigée.
Tous renseignements concernant les charges
et les conditions d'engagement seront donnés
par M. Claude Rudolf, directeur des insti-
tutions.
Les offres de service manuscrites, avec cur-
riculum vitae et références, doivent être
adressées jusqu'au 12 juillet 1959 à M. Wil-
liam Béguin, président de la commission,
Léopold-Robert 90, la Chaux-de-Fonds.

Entreprise de Neuchâtel cherche

monteur en chauffage
qualifié

connaissant les brûleurs à mazout
ainsi qu'un

aide - monteur
sachant souder à l'autogène et à
l'électricité. Travail intéressant
Faire offres avec prétentions sous
chiffres A. Z. 8087 au bureau de
la Feuille d'avis.

Importante maison de la place cherche

STÉNODACTYLO
pour la langue française mais sachant
si possible l'allemand. Entrée immédiate

ou k convenir. Bon salaire.

Offres manuscrites avec prétentions de
salaire et curriculum -vitae sous chiffres

Y. C 8113 au bureau de la Feuille d'avis.

f"^Or> NEUCHÂTELAgence )
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\A!\ %J ŷ Tél. 5 13 13
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OFFRE
pour votre

HABITA TION
NEUCHATEL

Familiale de 6 pièces, confort.

Familiale 5 pièces avec atelier de
40 m2, confort

COLOMBIER
Villa 5 pièces, confort. Verger.
Belle propriété.

CORCELLES
Familiale 5 pièces, confort.

CORMONDRÈCHE
Familiale 6 pièces, confort.

A louer à Corcelles, à l'avenue Soguel,
dans immeuble locatif , soigné,

bel appartement
de 4 pièces (1er étage) avec garage. S'adres-
ser à l'étude Charles Bonhôte, Peseux.

GARAGES
à louer aux HAUTS-GENEVEYS, tout de
suite, avec eau, lumière, chauffage.

Loyer : Fr. 35 par mois.
Pour tous renseignements, s'adresser à la

Fondation d'Ebauches S.A., à Neuchâteil,
fbg de l'Hôpital 1. Tél. 5 74 01. -

Feuille d'avis de Neuchâtel
Heures d'ouverture

de nos bureaux
Du lundi au vendredi, nos bureaux sont

ouverts au public de g heures à midi et
de 14 heures à 17 h, 30 ; le samedi, de
7 heures à 11 heures.

Délais de réception
des annonces

Les annonces reçues avant 11 h. 30
(grandes annonces avant 10 heures) peu-
vent paraître le lendemain. Pour le numéro
du lundi , les grandes annonces doivent
parvenir à notre bureau le vendredi avant
17 heures et les petites annonces le sa-
medi avant 8 h. 30.

Les avis mortuaires, réclames et avis tar-
difs sont reçus à notre bureau j usqu'à
17 h . 30 ; pendant la nuit , et Jusqu'à 2 heu-
res du matin, Us peuvent être glissés dans
la boite aux lettres du Journal située à
gauche du bureau d'annonces, 1, rue du
Temple-Neuf .

Les annonces prescrites pour une date
déterminée mais qui nous parviennent trop
tard pour être Insérées à cette date sont
sans autre avis publiées dans le numéro

i suivant. En cas de nécessité, le Journal se
réserve le droit d'avancer ou de retarder !
la parution des annonces qui ne sont pas
liées à une date.

Délais
pour les changements d'adresse
Pour le lendemain : la veille avant 10 h.
Pour le lundi : le vendredi avant 10 h.

ADMINISTRATION DE LA j
« FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL».

ifi^SSel VIUE

^H Neuchâtel
Permis de construction

Demande de Monsieur
André Aubry de construi-
re une maison familiale
ainsi qu'un garage à la
rue du Suchiez, sur l'ar.
tlcle 4622 du cadastre.

Les plans sont déposés
à la Police des construc-
tions, Hôtel communal,
Jusqu'au 16 Juillet 1959.
Police des constructions.

TERRAI N
pour chalet ou week-end* à Mauborget.
Vue magnifique sur le lac de Neuchâtel.

2500 m2 environ avec sous-bois.
Syrvet, chemin d'Arzililier 1, Renens (VD)

Tél. (021) 24 08 57.

A vendre, dans jolie localité du Vignoble,
à 10 km. de Neuchâtel,

beau terrain à bâtir
1350 ma

Vue magnifique sur le lac et les montagnes,
situation unique, tranquille et abritée. Eau,
électricité à proximité immédiate. Nombreux
arbres fruitiers. A 5 minutes du lac. —S'adresser par téléphonie au (0381 6 41 04.

A vendre à Neuchâtel

IMMEUBLE
de 3 appartements, con-
fort. Adresser offres écri-
tes à C. G. 8118 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

16 550 m2
de terrain , à vendre à Cortaillod, au nord
de la route des Joyeuses, direction Gratta-
lup; emplacement signalé par écriteau. —
S'adresser à l'étud e Roger Dubois, notariat
et gérances, 3, rue des Terreaux, Neuchâtel
(tél. 514 41).

CHALETS A VENDRE A :

L Pk « :ll/x 5 pièces, 12 lits et couchettes,
a UneiUUe très confortables.

Montagne JaCOt 5 pièces, + bains, téléphone

LlgniCreS petite maison ancienne.

VieilX-rreS 4 pièces, + bains et garage.

Pour visiter et traiter fi nff lÇC Site?s'adresser a 
 ̂

OBJ pJ iJ Tél . 8 35 35

Je cherche à Neuchâ-
tel ou aux environs

VILLA
de 8 & 10 chambres ou
petit Immeuble bien si-
tué, avec terrain. Adres-
ser offres écrites à B. F.
8117 au bureau de la
Feuille d'avis.

District de Nyon

boulangerie-
alimentation

à_ remettre dans bon. vil-
lage ; conditions d'ex-
ploitation excellentes.
Immeuble et matériel
en bon état. A verser
Fr. 13.000.— plus valeur
en marchandises. Ecrire
sous chiffres P. Q. 60935
L à Publicitas, Lau-
sanne.

A vendre dans localité
du Vignoble

maison moderne
de 3 logements

de 3 pièces, confort,
chauffage général. Gara-
ges. 'Jardin et verger.
Belle situation, vue éten-
due. Un logement libre
pour l'acquéreur. Néces-
saire pour traiter :
Fr. 25.000. — à 30.000.—.
Agence romande immo-
bilière, B. de Chambrler,
place Pury 1, Neuchâtel.

A vendre au Landeron
(ville)

maison locative
ancienne, comprenant 3
logements et un magasin.
Adresser offres écrites i
W. V. 8108 au bureau de
la Feuille d'avis.

TERRAIN
à vendre à Hauterive,
30.000 ma pour maisons
locatives , familiales ou
colonie. Commodités :
eau, électricité et égouts,
tout sur place. S'adres-
ser à Ernest Clottu, viti-
culteur, Hauterive.

On cherche à acheter, au bord du lac de
Neuchâtel (rive nord),

chalet ou terrain
Offres sous chiffres P 4584 N à Publicitas,

Neuchâtel. ou tél. 032,2 78 30.

GARAGES
à louer pour l'automne

CERN IER
" l_ FONTAINEMELON

; CH ÉZARD
avec eau» : sans lumière et sans chauffage.

' Loyer : Fr. 25.— par mois.
Pour tous renseignements, s'adresser à la
Fondation d'Ebauches S. A., à Neuchâtel ,

fbg de l'Hôpital 1. Tél. 5 74 01.

A louer aux Sa-ars

très beaux appartements
de 3 Vi chambres et 5 M chambres, tout
confort, avec cheminée de salon. Service
de concierge, vue imprenable.

Garages chauffés, à Fr. 42.50.
Gérances J.-P. Bourquin et CA. Berger,

Hôpital 16, tél. 5 61 44.

A louer à Dombresson,
dans nouvelle construction»

APPARTEMENT
de 3 chambres et hall
culsinette, bains-W.-C, vestibule, 2 balcons,
disponible tout de suite ou pour date à con-
venir. Loyer mensuel : Fr. 115.— plus
acompte de chauffage.

Buanderie équipée d'une machine à laver
automatique. Chauffage général au mazout.

Pour tous renseignements, s'adresser à la
Fondation d'Ebauches S. A., à NeuchâteJ,
faubourg de l'Hôpital 1. (Tél. 5 74 01.)

A louer à Cernier,
dans nouvelle construction»

appartements de 4 chambres
cuisine, hall, bains-W.-C., balcon, 1 cave,
1 galetas,
disponibles dès le 15 juillet 1959, ou date
à convenir.

Loyer mensuel . . . .  Fr. 150.—
+ acompte de chauffage Fr. 40.—

Buanderie de l'immeuble équipée d'une
machine à laver automatique.

Chauffage général au mazout.
Pour tous renseignements, s'adresser à la

Fondation d'Ebauches S. A., à Neuchâtel, fau-
bourg de l'Hôpital 1. (Tél. 5 74 01.)

f GRISE-PIERRE ]
Très beaux APPARTEMENTS, tout conf ort

immédiatement : un studio et un ap-
partement de 4 Vz pièces ;

pour septembre : appartements de 3 Vz
et 4 \'% pièces.

Location : M. Lncien Petitpierre
20, rue Matile
Tél. 5 15 96

Inspecteur de «La  Genevoise »
compagnie d'assurances, propriétaire

A louer au centre de Peseux

2 superbes appartements
de 3 Vt pièces, tout confort, ascenseur. Libre
dès le 24 juillet Tél. 813 61.

GARAGE
& louer dès le 24 Juin
1959, ou pour époque à
convenir , au quartier
des Charmettes. Fr. 40.—
par mois. Agence roman-
de Immobilière, place
Pury 1, Neuchâtel. Tél .
5 17 26.

A louer chambre à
monsieur, près de la gare.
Demander l'adresse du
No 8114 au bureau de la
Peullle d'avis.

A louer à demoiselle,
dans lmmeube moderne,

jolie chambre
aveo part à la cuisine.
Tél. 5 19 06 dès 19 h. 30.A LOUER

dans Immeuble neuf , à
dix minutes du centre

bel appartement
d'une grande pièce, cul.
sine, salle de bains, tout
confort moderne, dépen-
dances. Loyer mensuel :
Fr. 140.—, chauffage, eau
chaude, service de con-
cierge en sus. Libre Im-
médiatement. Téléphoner
au No 5 85 85.

Près de Rimini
à louer appartement , 4
lits, prix avantageux , du
16 au 31 août. — Tél.
5 91 94.

A LOUER
à Savagnier, au 2me éta-
ge d'une maison de cam-
pagne, logement simple
de 3 chambres et cuisine.
Conviendrait pour week-
end , séjour d'été ou pour
retraité ou petit ménage.
S'adresser à Jules Gabe-
rel, Savagnier, ou télé-
phoner l'après-mldl au
No 7 21 41.

! A remettre apparte-
ment moderne de

3 l/ z  pièces
Loyer: 110 fr., avec mobi-
lier et ménage complet,
prix environ 6000 fr.,
état parfait. Adresser of-
fres écrites à D. H. 8119
au bureau de la Feuille
d'avis.

A louer a institutrice
retraitée, etc., dans mai-
son ancienne, rue de la
Côte,

bel appartement
de 3 chambres, véranda,
vue, cuisine, salle de
bains. Adresser offres
écrites à J. N. 8125 au
bureau de la Feuille
d'avis.

A louer tout de suite

STUDIO
avec culsinette et salle
de bains. S'adresser à
case postale 1075, Neu-
châtel.

A louer pour monsieur,
très

belle chambre
salle de bains. Libre tout
de suite. Tél . 5 49 52.

Chambre indépendante
à louer à monsieur sé-
rieux. Belle vue. — Tél.
5 70 27 ou s'adresser rue
Matile 97, rez-de-chaus-
sée à gauche.

Jolie chambre avec
bains. Fahys 25, 2me
étage.

Joues cnamores a i et
2 lits dont une avec pia-
no, à 5 minutes du gym-
nase ; part à la saUe de
bains. Tél. 5 91 81.

Vezia-Lugano
A louer 2 belles cham-
bres avec eau courante.
Téléphoner au 5 37 07,
aux heures des repas.

A louer chambre

indépendante
eau courante, chauffage.
— Rue de la Côte. Tél.
5 41 52.

Jolie chambre à jeune
homme sérieux. Rue de
l'HÏ)pital 20, 2me étage.

Employée cherche
CHAMBRE

à l'ouest ou au centre
de la ville , pour août ;
éventuellement pension
ou part à la cuisine. Vie
de famille désirée. Adres-
ser offres écrites à S. W.
8133 au bureau de la
Feuille d'avis.

Jeune
Hollandaise

désire passer quelques
mois dans bonne fami lle
de Suisse romande pour
perfectionner son fran-
çais. Excellentes référen-
ces. Adresser ' offres avec
conditions au Secrétariat
du CoUège latin, Neuchâ-
tel.

BIJJMIIIIBJI
Pied-à-terre

à Neuchâtel , avec con-
fort , est cherché. Offres
à case postale 1109, Neu-
châtel 1.

Professeur cherche, du
1er août au ler avril

STUDIO
ou appartement meublé
de 2 pièces, cuisine, dou-
che ou bains, confort,
Indépendant. Faire offres
avant samedi 4 Juillet à
Arbogast , maison d'en-
fants bâlois, Chaumont.

Je cherche

magasin
au centre
de la ville

Serait remis à neuf en-
tièrement à mes frais.
Faire offre à W. Loup,
Parcs 107. Tél. 5 82 15.

100 francs
de récompense

à qui me procurera un
appartement de 3 i 4
chambres avec ou sans
confort, pour le 24 sep-
tembre ou date à con-
venir. Faire offres avec
prix sous chiffres M. R.
8128 au bureau de la
Feuille d'avis.

J'offre

récompense
à qui me procurera , pour
le 24 septembre, appar-
tement mi-confort de 3
ou 4 pièces. SI possible,
bas de la vlUe. Ecrire
sous chiffres F. J. 8121
au bureau de la Feuille
d'avis.

Urgent. — J'offre

100 francs
â la personne qui me
procure un appartement
de 2 ou 3 pièces à prix
modeste, en ville. Adres-
ser offres écrites à E. I.
8120 au bureau de la
Feuille d'avis.

Entreprise du commerce de détail de
BIENNE (33 succursales) cherche

VENDEUSES
de la branche alimentation

Nous exigeons connaissance approfon-
die de la branche, bonn e présentation
et notions d'allemand.
Nous offrons bon salaire, heures de
travail réglementées, possibilité d'ave-
nir.
Prière d'adresser offres avec photo,
curriculum vitae et certificats sous
chiffres AS 18917 J aux Annonces
Suisses S. A., « ASSA », rue de Morat 13,
Bienne.

Institution de jeunes gens, ménage
de 55 personnes, cherche pour le
ler août,

bonne cuisinière
logée dans la maison. — Offres
avec prétentions et références sous
chiffres P 1938 E à Publicitas,
Yverdon.

Importante administration professionnelle
(siège à Blenne) cherche une

secrétaire
de direction

de langue maternelle française avec con-
naissances de l'allemand et de l'anglais,
de la sténodactylographie, sachant rédiger
seule et possédant si possible baccalauréat.
Les candidates capables, désirant travailler
'dans des conditions agréables, sont priées
de faire leurs offres manuscrites, avec pré-
tentions de salaire et photographie sous
chiffres A. S. 18920 J. aux Annoncée Suisses
3.A. « ASSA », Blenne, rue de Morat.

Caisse AVS professionelile à Berne cher-
che une

emp loy ée
habile, de langue maternelle française, sa-
chant bien l'allemand , pour la correspon-
dance française ainsi que pour tous travaux
de bureau. Place stable à personne capable.
Adresser offres détaillées avec curriculum
vitae, copies de certificats, photo, date
d'entrée et prétentions de salaire sous chif-
fres M 7070 Y à Publicitas, Berne.

Pour entrée immédiate ou époque à con-
venir, nous offrons une place de

monteur
de place a Malleray

à installateur sanitaire ou monteur de chauf-
fages centraux (on mettra au courant:) poux
le secteur du bas de la vallée de Tavannes.
Charges : service des stations, installations
de conduites de gaz et appareillage. Préfé-
rence sera donnée à personne mariée. Pos-
tulations, avec curricuilum vitae et préten-
tions de salaire, à l'USINE A GAZ DE TA-
VANNES S.A., TAVANNES.

Egalement une place de

monteur
en chauffages centraux
est à repourvoir, entrée immédiate ou pour
époque à convenir. — Faire offres avec
prétentions de salaire à la DIRECTION
DE L'USINE A GAZ DE MOUTIER S. A.,
MOUTIER.

¦

Importante banque à Neuchâtel cher-
che pour son service de classement et
d'expédition, ainsi que pour encaisse-
ments et courses

employé auxiliaire
de langue maternelle française.

Place stable et bien rétribuée pour
personne de confiance, en bonne santé ,
travailleuse, consciencieuse et capable
de dévouement.

Age jusqu'à 35 ans maximum. Caisse
de retraite.

Faire offres détaillées avec curricu-
lum vitae , certificats et photographie,
en indiquant références, prétentions
de salaire et date d'entrée possible sous
chiffres P. U. 8131 au bureau de la
Feuille d'avis.

Commerce de gros de Neuchâtel
cherche, pour entrée immédiate ou à
convenir,

comptable-correspondant
Semaine de 5 jours.

Offres manuscrites détaillées sous
chiffres P 4580 N à Publicitas, Neu-
châtel.

Jeune

secrétaire-sténodactylo
si possible de langue maternelle alle-
mande et bien au courant des travaux
de bureau, trouverait emploi immédiat
ou à convenir, dans commerce de Neu-
châtel. — Adresser offres écrites avec
curriculum vitae , références et préten-
tions de salaire à O. T. 8130 au bureau
de la Feuille d'avis.

# _ .

Gypseurs-peintres
On cherche jeun e ouvrier suisse

capable de travailler seul, énergi-
que et honnête, pouvant assumer
les fonctions de chef de chantier,
ainsi que des ouvriers connaissant
bien le métier. — Faire offres sous
chiffres L. P. 8127 au bureau de
la Feuille d'avis.

On cherche

sommelière
présentant bien, connais-
sant le service. Vie de fa-
mille. Congés réguliers.
Salaire : 700 fr. mensuel-
lement. Hôtel du Cerf,
Tramelan, tél. (032)
9 30 05.

On cherche Jeune

SOMMELIÈRE
aide de ménage. Entrée
immédiate. Tél. (024)
2 34 70.

On cherche

garçon de cuisine
pour le 15 Juillet. S'a-
dresser a l'hôtel du Mar-
ché, Neuchâtel.

Mous cherchons

ÉBÉNISTE
qualifié, capable de tra-
vailler seul. Personne
honnête et consciencieu-
se. Date d'entrée : le plus
tôt possible. Paire offres
avec références et pré-
tentions de salaire a
meubles Loup, Neuchâtel

Serveuse
est demandée pour le *
août . Débutante acceptée.
Offres au Snack-Bar « La
Chaumière », place du
Marché, la Chaux-de-
Fonds.

(Lire la suite
des annonces

classées
en I3me page)

Fille de maison
est demandée pour tout
de suite ; gages 200 fr.
par mois, nourrie et 1°"
gée. — Tél . 8 25 98.

DACTYLO-
FACTURISTE

désireuse de se perfectionner dans la
langue allemande, trouverait EMPLOI
bien rétribué, pour facturation , travaux

de contrôle et correspondance.

Faire offres avec photographie et co-
pies de certificats sous chiffres 21992

à Publicitas, Olten.

On cherche pour tout
de suite ou pour date
à convenir

SOMMELIÈRE
Débutante acceptée. Vie
de famille assurée. Res-
taurant des Parcs, G.
Gafner, Neuchâtel. Tél.
5 50 51.
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SIDNEY BECHEÏ
i LE GRAND SUCCÈS

P E T I T E  FLEUR
ROYAL GARDEN BLUES ¦W£E
LE MARCHAND j Ê03
DE POISSON M
TIGER RAG ¦

Grand choix en Wr^Œ3m. £^^WJÊ~, k̂
nouveautés et classiques § 5| ' ^^HTPlRfflllÈlSallira

A pied, en avion, à scooter...
i

Vous aurez une ligne du tonnerre
avec nos vestes bien coupées
dans des peaux de daim de qualité !

Modèles racés, soulignés de piqûres sellier

Véritable peau de daim Véritable peau de daim Véritable peau de daim
Jaquette sport , coupe étudiée, Elégant 3/4 haute mode Veste tres allurée, de coupe
col recouvert tricot , coloris brun co|orjs fa QU castor impeccable, coloris brun

ou castor. ou castor.

149.- 179.- 139.-
Autres modèles ,/£ ¦¦ ,8 A i^tm»

.m^m- 4U/L0UVRE
N E U CHÂTEL

d e u x  y e u x . . .  p o u r  t o u t e  u n e  v i  e I
c o r f i e z v o s  o r d o n n a n c e s  a u
m a i t r e  o p t i c i e n . H ô p i t a l  17

Meubles de jardin
Grand choix. A voir au 2me magasin

de Meubles G. Meyer , rue des Fausses-Brayes

RÔTI DE PORC iactuellement le plus avantageux -

BOUCHERIE /" ' î

R. MARGOT 1
Vente au comptant

Le connaisseur sur WJ IV. 7?

La V Ix VT chez le connaisseur
P R I X  F I X E S

J.-P. BOURQUIN GARAGE OU LAC
Tél. 7 56 88 Sainl-Blaise

^l'ï ï̂ l R t̂ Ŝl Sissa-Cola

BTAWI J 1̂ i7«M|fl fcW M Eau de table
R'JNHI V B 9 m ^JrAmwBmX ̂ B Wp  ¦ de la source minérale

^kk ^^^^^^B ï r̂ P̂ Bk. jA\\ de Sissach
M W  M g f ~lmZ W L̂t-m/m-f M̂ j 11 V « ̂ | HfeMraf gazéifiée 

et 
sucrée

S^^^JV flj s 
Bk̂ BJ 

HtoSBul vj 

Bfĉ BJ 

^e ^oia

1
^

H
B\ 

B̂ HF M KJSH^&V ^̂ «SQ BVJH Eaux minérales

j^̂ ^̂ aBok. îfl H^^rftTlTliW élm ^e Sissach S-A.

Dépositaire : M1L0 GOLAZ Neuchâtel

t 
Vêtements fine mesure g

Confection mesure H
^iSMê Confection H
A mon rayon de confection -j
nn très grand choix de

MANTEAUX DE PLUIE M
dans les meilleures qualités : f
OSA - ATMOS, très léger, rt * -t q J : j
AQUAPERL et autres marques pr . jQ .- 3 I Z'k" J

de i " J

PANTALONS FLANELLE Fr ?R - à 75 - Hpure laine, TERGAL, TREVIRA "' ^U " ""
et TERYLAINE de -Vj

VESTONS SPORT . de Fr. 58.- à 118.- M
Tailleur dames et messieurs \

G A | JRP^y Magasin à l'étage
• *r .̂\kW mk9mm I Ascenseur

Temple-Neuf 4 (centre-ville) Téléphone 510 20 |

La chambre
moderne

que vous cherchez pour
rotre enfant, vous la
trouverez au 2me maga-
sin de Meubles G. Meyer
rue des Fausses-Brayes.

I HlgippnBurqgf ||
gf î̂î sort du cadre de 

«îjjiï

3j *̂j C' est autre chose! pjî ïï

Depuis de nombreuses Irai peS.
armées, Weissenburger- /f ĝ lA
CITRON l'eau de table f tirafflgj»
aromatisée au citron , e-st ¦ If&igB iPAla plus demandée des ¦\f^ : > ' - ;'BMI
eaux de table de wfiBBB'̂ inllWeissenburg. D'une ff [̂ O^ËySfl
saveur agréable , elle TOMftvTÎflwî&ftconvient à tout et à tous. ff ^-feîTw'nàElle est également très \\ | ^^"rwi
appréciée pourarroserles M I ....(^^"'•'•'•SM
apéritiis et tes vins. M t3"";;;'.j^S(»&

15/59

Ménagères, prof itez... ZB
FORTE BAISSE sur nos M

L A P I N S  Imm JLW^ m M È w  *& frais du pays il'f é

Fr. 3>60 le % kg. wk
entiers ou au détail ESSë

au magasin spécialisé 8

LEHNHERR FR èRES g
Gros et détail Neuchâtel H§J

Expédition au dehors - On porte à domicile |&
Place du Marché - Tél. 5 30 92 Vente au comptant |||



BERNE. — Les régates qui se dispute-
ront sur le Rotsee, les 11 et 12 juillet,
sont assurées d'une participation inter-
nationale extraordinairement relevée, la
plus Importante enregistrée à ce Jour en
Europe continentale. Les organisateurs
n'ont pas reçu moins de 92 inscriptions
en seniors, provenant de 12 pays diffé-
rents, soit Allemagne, France, Italie, Au-
triche, Hollande , Belgique , Pologne, Rou-
manie , Allemagne de l'Est, Angleterre et
Suisse. Trois champions européens se-
ront en lice parmi cette élite. Ces réga-
tes (39 courses au total), constitueront,
pour de nombreuses associations natio-
nales, un test de sélection pour les cham-
pionnats d'Europe, voire pour les Jeux
olympiques.

ZURICH. — Epreuve nationale de vol
à voile, classement Intermédiaire à fin
juin : 1. Nietlispach (Berne), 63,412 pts ;
2. Pelzer (Walllsellen), 38.853 ( I )  ; 3. B.
Muller (Granges), 37,727 ; 4. Helmgartner
(Flslisbach), 36,511 ; 5. N. Dubs (Itsch-
nach), 30,219. — Par groupes : 1. Berne I
(Nietlispach-Schmid-Weber), 32,934 ; 2.
Lenzbourg I, 30,064 ; 3. Soleure I, 20,270 ;
4. Zurich I, 17,479. — Meilleures perfor-
mances ; Hans Nietlispach (altitude 4575
mètres et vol avec but fixé , Graltery-
Montpellier, 489 km.) ; Niklaus Dubs
(distance , Birrfeld-Salon, 488 km.) ; Jùrg
van Voornveld (vol avec but fixé et re-
tour. Birrfeld-Mollendruz, 334 km.) ;
Kurt Ryser (vol triangulaire , Blelenbach-
Chasseral-Thoune-Bleienbach, 161 km.).

Lea régates internationales de
Zurich ont connu un succès considé-
rable. Jamais encore on avait orga-
nisé une manifestation d'aviron de
cette envergure dans notre pays.
Parmi les triomphateurs du Jour
figure une nouvelle équipe suisse :
celle formée de Kottmann, Streuli,
Elss et Scheller que nous voyons ci-
dessus et qui enleva les épreuves
du « quatre avec barreur » et du
« quatre sans barreur ».

Une solide équipe
suisse de ramsurc

0 Combat de boxe de poids mi-lourds
à Sacramento (Californie) : Sonny Ray
(E-TJ) bat Roque Maravilla (Mex) aux
points, en dix rounds.
£ Concours hippique International
d'Aix-la-Chapelle, parcours de chasse
(15 obstacles) : 1. K. Pade (Al ) avec
« Frôlich », O p., 58" 6 ; 2. Brig. Bovettl
(It) avec « Vigenia », 0 p., 63" 2 ; 3. Ba-
ranyal (Hon) avec « Aranyos », 0 p., 67".
Epreuve combinée (classe S) : 1. F.
Thledemarm (Al) avec ot Halla » et Re-
tlna », 1' 41" 4 ; 2. Cap. P. dTnzeo (It)
avec « His Excellency » et « Uruguay »,
1' 50" 4 ; 3. R. Bartels (Al) avec « Axel »
et « Markant », 1' 56".
0 Le championnat du monde des
100 km., organisé par la fédération inter-
nationale de marche et la fédération
belge, aura lieu dimanche, avec départ
à la Panne (près de Dunkerque) et
arrivée à Bruges, avec notamment un
passage à Ostende, après 41 kilomètres.
Cinquante concurrents de neuf pays se-
ront en présence ; la Suisse sera repré-
sentée par Georges Genier (Genève),
Gilbert Zanchl , Emmanuel NicoHet et
Gaston Porchet (Lausanne), qui ont été
entraînés et sélectionnés par André
Chuard et qui seront dirigés en Belgique
par J. Ouhat.
£ Dans le cadre du tournoi Interna-
tional de tennis de Wimbledon, le Balols
Hanspeter Girod a été éliminé au pre-
mier tour de l'épreuve réservée aux
Juniors, battu 6-4, 7-5 par le Britannique
Taylor .
O Chronique des bonnes performanoes
d'athlétisme. A Moscou : Robert Shaw-
lakadse (URSS) 2 m. 13 en hauteur.
A Biella : Rado (It) 54 m. 45 au disque.
£ Afin de remplacer Jean-Claude Moli-
nari , exclu de l'équipe française de
coupe Davis pour motif disciplinaire,
le comité technique de la fédération
française de tennis a fait appel à Gérard
Filet qui complétera donc l'équipe pré-
vue pour rencontrer l'Italie, à San Remo.

Avant les demi -f i na l e s
de la coupe Davis

Le Français Molinari
puni pour grossièreté t

Pour les demi-finales 'de la zone ^éurpT
péenne de la coupe Davis , qui auront
lieu à Barcelone (Espagne - Grande-Bre-
tagne du 9 au 11 juillet) et à San
Remo (Italie - France du 10 au 12 juil-
let), les équipes en présence seront les
suivantes :

Espagn e : Andres Gimeno, Manuel
Santana , Juan Manuel Couder et Anto-
nio Arilla.

Grande-Bretagne : Bobby Wilson, Bil-
ly Knight , Mike Davies et Tony Pickard.

Italie : Nicola Pietrangeli et Orlamdo
Sirola.

France : Pierre Darmon , Robert Mail-
let, Jean-Claude Molinari et Jean-Noël
Grinda.

Cependant , la formation française sera
privée des serv ices de Jean-Claude Moli-
nari , qui atteignit cette an n ée les quarts
de finale du simple messieurs à Wim-
bledon. En effet, le présiden t de la
commission technique de la fédération
française, M. J. Kuntz , a annoncé que,
par mesure disciplinaire , Molinari se-
rait exclu de l'équipe qui rencontrera
l'Italie , pour s'être montré grossier à
l'égard de Pierre Darmon, son capitaine
à Wimbledon.

Le tournoi de Wimbledon
La journée de mercredi au tournoi

de Wimbledon était réservée aux demi-
finales du simp le messieurs. Le jeune
Australien Rod Laver, dans la premiè-
re de celles-ci, a causé une demi-sur-
prise en tr iomphant , de l'Américain
Barry Mac Kay, après un très long
duel de services, par 11-13, 11-9, 10-8,
7-9, 6-3, soit au total 87 jeux.

Autres résultats :
Double mixte , 3me tour : J .  Arth-

Mark (Etats-Unis - Australie) battent
E. Buding - Krishnan (Allemagne -
Inde)  6-3, 6-1. — Quatrière tour : C.
Truman - H. Truman (Grande-Breta-
gne)  battent S. Armstrong - Jacques
(Grande-Bretagn e - Australie) 6-1, 6-* ;
S. Moore - Howe (Etats-Unis - Austra-
lie) battent J .  Fulton - Taylor (Gran-
de-Bretagne) 6-1, 6-3 ; Y. Ramirez -Kni ght (Mexi que - Gran< '' "-Bretagne)
battent J .  Rook - Mills (G.  -nde-Breta-
gne - Bel gique) 6-3, 6-i.

Double dames , quarts de f inale  : S.
Reynolds - R. Schuurman ( A f r ique du
S u d )  battent A. Haydon - A. Mortimer
(Grande-Bretagne) 5-7, 6-i, 6-1.

HORIZONTALEMENT
1. Ville de Belgi que. — Amas confus

de choses.
2. Briller.
3. Brut. — TroP libre. — Contracté.
4. Partici pe. — Tous mènent à Rome.
5. Se confond parfois avec le pâté. —

Le strip-tease eût trahi cette lec-
trice.

6. Sur la Drôme. — Un des maîtres de
l'impressionnisme.

7. Un des poètes de la Pléiade . —
Près du sol.

8. Restes de bière. — Habit de péni-
tence. — Près de crever.

9. Pierre à bâtir.
10. Réduit les droits. — Possessif.

VERTICALEMENT
1. Il attire les foules sur les stades.

— Rivage.
2. Couples d'oiseaux.
3. Il n 'a pas de patrie. — Poil. —

Lettres de Montaigne.
4. Quartier de Londres .
5. Marque au jeu. — On les prend

durant une saison.
6. On y fait feu de tout bols. — Eut

a pour fruit la châtaigne d'eau,
7. Espace de mur entre deux fenê-

tres.
8. Ile. — Atome gazeux électrisé. —

Place.
9. Disposition de cheveux.
.0. Le père Gaspard les aimait beau-

coup. — Corrompus.

Solution du problème No 13
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LES VOISINS

— Qui a pris mon blaireau ?

Nouveau succès de l'équipe nationale française
La Tme étape du Tour de France, Nantes - la Rochelle (190 km.)

Hassenf order  enlève l'étape au sprint - Cazala reste leader

II fait beau lorsque les 118
coureurs quittent Nantes pour
disputer la Tme étape du Tour
de France, Nantes - la Rochelle
(190 km.).

Dès le départ , les escarmouches sont
nombreuses , mais le peloton conduit
par Cazala et Darrigade réagit à cha-
que fois.

Au 60me kilomètre, Desmet , suivi
par Privât , se détache. Les deux cou-
reurs sont rattra pés aussitôt par Falla-
rini , Manzaneque , puis , au 64me kilo-

Burtin s'est fâché
Qu'ont fait , hier , les membres de

l'équipe helvetico-allemande ? Ils ont
souvent figuré aux avant-postes au
cours de cette étape. Est-ce le ré-
sultat d'une petite réunion tenue le
matin même avec leur directeur
technique Alex Burtln qui les ex-
horta à. ne pas « traîner » en queue
de peloton ? Toujours est-il qu 'on
les retrouva fréquemment parmi les
échappées et s'ils manquèrent la
bonne, ce n 'est pas faute d'avoir
tenté leur chance auparavant.

mètre, par Voorting, Bleneau , Plattner ,
Hoevenaers , Anglade , Graczy k, Cazala ,
Fabbri , Debruyne , Padovan et enfin ,
au 73me kilomètre, par Rostollan , Dot-
to, Kersten , Lefebvre , San Emeterio,
Queheili e et Lebuhotel .

Le peloton où figurent tous les fa-
voris et que les Italiens conduisent
compte 30" de retard au 80me kilo-
mètre. Au lOOme kilomètre, trois mem-
bres de l'équi pe helvetico-allemande,
Ommer, Moresi et Ecuyer, sont victimes
d'une chute ; ils reprendront leur place
parmi le gros de la troupe après une
poursuite d'une vingtaine de kilomè-
tres.

Au 101 me kilomètre, Bahamontès,
Graf et Hoorelbecke se détachent du
peloton princi pal. Ils sont rejoints par
Altweck , Falaschi , Rivière et Brankart,
mais finalement , derrière le groupe de
tête fort de 23 unités, tout rentre dans
l'ordre.

L'effectif de oe premier peloton aug-
mente encore avec l'arrivée au 119me
kilomètre de Christian et Thomin, mais
au 128me kilomètre c'est la regroupe-
ment général.

Aussitôt Robinson , Kersten et Hoeve-
naers démarrent. A l'entrée de Luçon
(km. 140), ils reçoivent le renfort

d'Adriaenssens, Jonsson , Anglade et
Bleneau. Ce groupe est bientôt pour-
suivi par Rivière , Anquetil , Baldini ,
Cazala , Pauwels , van Geneugden , Voor-
ting, Groussard , Forestier , Baffi , de
Jongh , Brankart , Hassenforder et
Ernzer.

Au lôOme ki lomètre , les sept pre-
miers précèdent leurs quatorze pour-
suivants de 20", la première part ie  du
peloton — qui s'est coup é en deux —
de 50", et la seconde 1' 25". Le groupe
Bald in i , Riv ière , Anquet i l  est peu après
rattrapé par p lus ieurs  coureurs dont
Gaul et Bobet.

De ce peloton , Hassenforder , van
Geneugden , Baffi , Voorting et Sahba-
din i  pa r ten t  et rejoi gnent  les sept lea-
ders au ki lomètre 159. Derrière les
douze fuyards , le peloton se reforme
complètement et son retard au 170me
kilomètre  est de 3' 20".

En fin de course, les douze augmen-
tent leur avance. Ils arrivent ensemble
au vélodrome et , au sprint , Hassen-
forder l'emporte devant van Geneug den ,
qui réclame, ayant été quel que peu
serré contre les balustrades , mais les
commissaires ne donnèrent pas suite à
cette protestation. Cazala , qui arrive
avec le gros du peloton , où figurent  les
favoris , et dont le sprint revient à Fa-
vero devant Graczy k, Picot et... Moresi ,
conserve le maillot  jaune.

Classement de la 7me étape ,
Nantes - La Rochelle (190 km.)

1. Hassendorfer (Fr) 4 h. 22' 44" ; 2.
van Geneugden (Be) ; 3. Sabbadind (O-
S-O) ; 4. Voorting (Hol-Lux) ; 5. Baffi
(It ) ; 6. Robinson (G-B) ; Adriaeossens
(Be) ; 8. Bleneau (O-S-O) ; 9. Kerrten
(Hol-Lux) ; 10. Joiisson (Da) ; 11. Hoe-
venaers (Be ) ; 12. Anglade (C-M) , mê-
me temps ; 13. Favero (It) 4 h. 27' 32";
14. Graczyk (Fr ) ; 15. Picot (O-S-O) ;
16. Moresi (3-A1) ; 17. ex aequo : tous
les autres coureurs dans le même temps
que Favero, sauf : 112. Sutton (G-B)
4 h. 28' 23" ; 113. ex aequo : Le Dis-
sez (P-N-E) , Meneghlni (F-N-E) et
Hoffmann (P-N-E) 4 h. 33' 35". —
Champion (P-N-E) est arrivé en dehors
des délais.

Ont abandonné : Retvlg (Da) et Hew-
son (G-B), tous deux membres de
l'équipe Internationale.

Classement général
1. Cazala (Fr) 38 h. 27' 17" ; 2. Gau-

thier (C-M) à 1' 27" ; 3. Annaert (P-
N-E) à. 2' 11" ; 4. Vermeulln (P-N-E)
à 2' 12" ; 5. Desmet (Be) à 3' 29" ; 6.
Sohellenberg (S-Al) à 4' 02" ; 7. ex ae-
quo : Picot (O-S-O) et Pauwels (Be)
à 4' 23" ; 9. Stablinski (Fr) à 6' 26" ;

Charly Gaul
sérieusement attaqué

Luçon , agréable cité vendéenne, a ,
hier , manqué de peu entrer dans
l'histoire du Tour. Un « Tricolore » —
Jacques Anquetil — brûla le con-
trôle de ravitaillement installé au
cœur de Luçon. Il entraîna avec lui
Roger Rivière, Ercole Baldini, Caza-
la , le combatif maillot jaune, Pau-
wels, van Geneugden , Voorting,
Groussard, Forestier, Baffi , de Jongh ,
Brankart , Hassenforder et Ernzer.

Charly Gaul avait été surpris par
cette attaque du HOme kilomètre et
l'on s'étonna qu 'U ait pu l'être puis-
que son fidèle lieutenant Ernzer , qui
roule sans cesse tout près de son
leader , avait , lui , pu s'intégrer à ce
groupe qui venait ainsi de se former
entre un commando de sept cou-
reurs, enfuis 11 kilomètres plus tôt ,
et le gros du peloton.

On crut alors que cette bataille
allait causer de sérieux dégâts et
coûter quelques minutes à Charly
Gaul . H n'en fut rien et ceci pour
deux raisons :

1. — Dans le groupe des 14, les
coéquipiers du Luxembourgeois, Ern-
zer , Voorting et de Jongh s'ingéniè-
rent avec bonheur à « couper » l'al-
lure .

2. — Les Belges Pauwels, van Ge-
neugden et Brankart refusèrent de
prendre les relais , deux des leurs,
Adriaenssens et Hoevenaers, se trou-
vant dans le groupe de tête.

SI bien que , malgré la collabora-
tion franco-italienne motivée par la
conjoncture, un regroupement géné-
ral se produisit aux portes d'Aisne
(km . 159). Parmi les premiers à re-
joindre le groupe des 14 figurèrent
Gaul (qui avait brillamment conduit
la poursuite avec l'aide de ses co-
équipiers et notamment d'un excel-
lent de Groot), Bobet et Geminiani ,
qui avalent également été surpris
par l'offensive AnqueUl - Rivière -
Baldini .

Lorsque Français et Italiens cons-
tatèrent le retour dans leur groupe
de Charly Gaul , Us arrêtèrent Immé-
diatement leur effort . Mais la lutte
avait été chaude , bien qu'elle n 'ait
duré que 19 kuomètres !

10. Anglade (C-M) à 6' 45" ; 11. Ba-
tista (Por) à 7' 04" ; 12. Hoevenaers
(Be) à 7' 55" ; 15. Rivière (Fr) à 8'
01" ; 14. Baffi (It) à 8' 44" ; 15. Baldini
(It) à 8' 52" ; 16. Graf (S-Al) à 8' 58" ;
17. van Geneugden (Be) à 9' 06" ; 18.
Adriaenssens (Be) à 9' 16" ; 19. Robin-
son (G-B) à 9' 57" ; 20. Anquetil (Fr)
à 9' 59". Puis : 59. Friedrich (S-Al)
à 14' 10" ; 75. Reltz (Al-S) à 15' 18" ;
93. Plattner (S-Al) à 17' 32" ; 96. Alt-
weck (Al-S) à 21' 51" ; 102. Ommer
(Al-S) à 25' 21" ; 105. Hollensteln (S-
Al) à 26' 10" ; 106. Lôder (Al-S) à 27'
19" ; 107. Ecuyer (S-Al) à 27' 57" ; 111.
Traxel (S-Al) à 35' 39" ; 113. Moresi
(S-Al) à 41' 15".
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Brève analyse des classements de <Ring Magazine >

Par sa victoire sur Floyd Patterson ,
le nouveau champion du monde des
poids lourds, Ingemar Johansson , a ga-
gné le titre du « boxeur du mois »
que lui décerne « Ring Magazine », en
publiant ses classements mensuels de
juin ainsi que la ceinture d'or, emblè-
me de la couronne mondiale, que lui
remettra « Ring » lorsqu'il reviendra aux
Etats-Unis pour la préparation du match-
revanche.

Dans la catégorie dos poids lourds,
quelques changements sont intervenu*
à la suite de la victoire de Roy Har-
ris sur Charlie Powel l. Harris est de
nouveau parmi les prétendants , en
sixième position , tandis  que Nino Val-
des, de Cuba , est éliminé.

Dans la catégorie des poids moyens,
Ray Robinson reste classé par «Ring»
comme champion du monde bien que
la N.B.A. l'ait déchu de son titre pour
« non-défense » dans les délais fixés
par elle. Carmen Basilio et Gène Full-
mer (qui se rencontreront  pour le ti-
tre de la N.L.A.) figurent dans cet
ordre à la tête des prétendants.

Chez les poids welters, la victoire
du Cubain invaincu , Luis Rodriguez ,
sur l'ex-champion Virgil Akins , coûte
à ce dernier sa place de premier pré-
tendant . Il est désormais classé troi-
sième, aprèl Sugar Hart et Penny
Noyer.

¦f> <¦> <ft
Le seul changement important chez

les poids légers est la montée au pre-
mier rang de Carlos Ortiz , résultat de

sa victoire sur Kenny Lane. Par ail-
leurs , l'Argentin Ricardo Gonzalez ,
champion d'Amérique du Sud, a avan-
cé à la seconde place des prétendants
au titre des poids plumes, alternant
avec le Philippin Flash Elorde qui de-
vient troisième.

Enfin , le Mexicain Joe Becerra , qui
rencontrera le champion du monde Al-
phonse Halimi à Loi s Angeles, mer-

Pourquoi ?
Parmi les boxeurs européens figu-

rant dans ces classements, les Alle-
mands Schôppner et Scholz conser-
vent leur rang (respectivement troi-
sième en mi-lourds et quatrième chez
les moyens), tandis que l'Italien
Duillo Loi perd une place (septième
au lieu de sixième dans les welters)
Bans que l'on sache très bien pour-
quoi.

credi prochain , est le prétendant nu-
méro un des poids coqs à la suite du
match nul entre l'Italien Piero Rollo
et l'Espagnol Juan Cardenas. Un nou-
veau venu , le Brésilien Eder Joffre ,
apparaît au classement de « Ring > en
neuvième position de la catégorie. II
est le premier boxeur brésilien re-
connu comme challenger de classe in-
ternationale.

Deux nouveaux venus également dans
le secteu r des poids mouches : le Ja-
ponais Kenji Yonekury et l'Irlandais
Johnny Caldwell , respectivement clas-
sés neuvième et dixième.

Ingemar Johansson boxeur du mois

LA SITUATION DE L ITALIE
Au moment on l'Italie célèbre avec nn certain éclat, rehaussé

par le voyage dn général de Gaulle, le centenaire de ses victoires
sur l'Autriche, prélude à la formation de son unité politique, il
n'est pas inutile de jeter nn coup d'œil snr sa situation économique.

LE REVENU ITALIEN
Moins fortement industrialisée que ses partenaires du Marché commun,

l'Italie tire de sa production agricole une part importante de ses ressources
en devises. Grande exportatrice de primeurs , fruits et légumes, elle béné-
ficie de ce fait d'une situation particulière au sein des nations de l'Europe
occidentale. C'est ainsi qu 'en 1958 l'augmentation de son revenu national
brut a été de 41 % par rapport à 1957 alors qu'il ne s'élevait qu 'à 17 %
pour l'ensemble des pays de l'O.E.C.E. Mais ce résu ltat global a été dû
au développement de la production agricole dont la fort e augmentation
de 11% a compensé en grande partie celle de la production industrielle,
de 2,7 % seulement. Depuis plusieurs années d'ailleurs une série de mesu-
res gouvern ementales ont amorcé un processus de développement et de
mise en valeur des régions sous-développées du Sud , le fameux « Mezzo-
giorno » qui commence peu à peu à porter ses fruits. Cette évolution
engendrera de profondes modifications sociales dans les milieux pittores -
ques que Vaillant a bien dépeints dans son roman. «La loi» , mais elle con-
tribuera à réduire le chômage et à améliorer les conditions d'existence
des classes inférieures d'une société caractérisée par une extrême inégalité
dan s la répartition du revenu national .

Prise dans son ensemble, la situation économique de l'Italie est saine.
Les réserves monétaires officielles s'élevaient à la fin de l'année dernière
à plus d.e 2,2 milliard s de dollars , montan t suffisant pour faire face aux
fluctuations normales de la balance des paiements. L'Italie a ainisi la pos-
sibilité de développer ses investissements industriels et agricoles qui doi-
vent lui permettre d'augmenter sa capacité de production , tant pou r le
marché intérieur que pour le marché extérieur. Le retour à la convertibilité
monétaire a d'autre part déjà activé l'entrée en Italie de capitaux étran-
gers qui contribuent à alimenter le marché.

LE CLIMAT SOCIAL EST INSTABLE
Face à ces éléments favorables de l'économie italienne, il faut relever

un certain nombre de fait s qui montrent que le climat social est toujours
assombri par des difficultés qui proviennent des conditions d'existence
diffici l es des classes ouvrières et moyennes. La grève des employés de
banque , cell e du personnel de la flott e de commerce, en se prolongeant ,
témoignent d'un état de fait déplorable. Plus grave encore est celle des
employés de l'Institut national du personnel des administrations locales
des provinces et des communes, puisqu 'elle fait ressortir à la fois la fai-
blesse du gouvernement et la situation matérielle précaire de beaucoup
de fonctionnaires trop mal payés pour se sentir coupables en donnant le
mauvais exempl e aux salariés du secteur privé. La grève d'avertissement
d'un million d'ouvriers métallurgistes est aussi l'indice d'une grave tension
dans le secteur industriel . De leur côté les cheminots s'agitent et il n 'est
pas exclu qu 'ils déclenchent une grève au moment où la saison touristique
battra son plein .

Dans l'agriculture enfin , ce n'est qu 'après une longue période d'agita-
tion et de grèves plus ou moins étendues , nota mment dans la région de
Brindiisi , que les organisations syndicales ont fini par renouveler les con-
trats de travail des ouvriers agricoles après avoir obtenu des augmentations
de salaire. Celles-ci furent d'autant plus discutées que les prod ucteurs de
fruits du Midi s'attendent cette année à une surproduction mondiale de 50 H
à 60 %, alors que l'augmentation de la consommation n 'est estimée qu'à
20% ou 30 %.

L'ŒUVRE DU TEMPS
Ces quel ques considérations montrent que la situation économique de

l'Italie ne justifie pas un optimisme sans réserve. La repartition du revenu
national pose des problèmes sociaux que le gouvern ement de M. Segni
aura, comme ses prédécesseurs, de la peine à résoudre. En outre il n 'est
pas exclu que des difficultés surgissent dans l'exportation des produits
agricoles. Enfin la nécessité de développer l'équipement industriel et éner-
gétique s'oppose à un accroissement de la consommation, partant de
l'amélioration immédiate et substantielle des conditions d'existence des
classes modestes qui composent la majorité du peuple italien^

Seul le temps, qui est galant h<>nime, comme on dit au-delà des Alpes,
pourra le faire , encore faudra-t-il que tout rue, soit pas compromis par la
démagogie et les agissements de ceux qui , comme les communistes (en
Occident seulemen t bien entendu), exploitent les difficultés économiques
et sociales pour accroître le désordre et ruiner l'autorité de l'Etat.

Philippe VOIBIER.

La défense des indépendants
(C.P.S.). — A une époçue où la loi du
grand nombre est plus déterminante que
jamais, la défense des indépendants est
une tâche difficile , mais plus nécessai-
re eue jamais. En effet, au point de
vue social et économique , aussi bien
que politique , les professions et les en-
treprises indépendantes sont indispen-
sables au maintien d'un équilibre qui
permet au pays tout entier de reposer
sur des buses saines et stables.

O, les chiffres qui ont été cités lors
de la récente a.ssemblée annuelle de
l'Association suisse des détaillants en
alimentation , qui a eu lieu à Lau-
sanne, ne manqueront pas de retenir
l'attention. Sur la base du recense-
ment fédéral des entreprises , on cons-
tate , en effet , que le nombre total des
entreprises de la branche alimentaire
— non compris les boulangeries, bou-
cheries et laiteries — a diminué de
852 unités de 1939 et 1955, passant
de 22,254 à ,  21,432. En revanche, les
entreprises concurrentes se sont forte-
ment développées durant la même pé-
riode, progressant de 4145 à 5300, ce
qui correspond à une augmentation

,de 1155 unités. Si l'on tient compte du
fait que la population de notre pays
a augmenté d'environ 18 %, entre 1939
et 1955, le recul des détail lants indé-
pendants de la' branche alimentaire ,
depuis 1939, atteint 25 %, c'est-à-dire
le quart. Ce qui ne laisse pas d'être
inquiétant et montre combien la con-
currence des grandes concentrations,
genre Migros et coop ératives de con-
sommation , menace l'existence des dé-
taillants indé pendants.

La même tendance régressive se ma-
nifeste en ce qui concerne le chiffre
d'affaires. C'est ainsi que sur un mon-

tant total , approximatif , de 3,5 mil-
liard s de francs dépensés en 1968 dans
l'ensemble des magasins d'alimenta-
tion , 1,9 milliard concerne le commer-
ce indé pendant , ce qui représente en-
viron 54 % du total par rapport au
65 % en 1938. Ici aussi la diminution
est donc incontestable. Tout cela mon-
tre la politique d'expansion à outrance
appliquée par les grandes entreprises
à forte capacité financière, lesquelles
ne font preuve de modestie — comme
on l'a fait remarquer justement —
que lorsqu 'il s'agit de payer des Im-
pôts. D'où nécessité d'une solidarité
accrue et d'une union plus cohérente
pour l'ensemble des détaillants Indé-
pendants.

Mais ce n'est pas tout. Une meilleu-
re formation professionnelle s'impose
toujours davantage. D'intéressants ré-
sultats ont déjà été obtenus dans ce
domaine. Mais les efforts doivent être
poursuivis et étendus. Il en est de
même pour ceux qui visent à préparer
la relève en intéressant la jeune gé-
nération à une profession qui offre,
malgré tout , des possibilités intéres-
santes et un attrait particulier, pré-
cisément celui d'être Indépendant ,
qu 'on ne saurai t  jamais  trop apprécier.

Il n 'empêche que sur le plan politi-
que généra l, la défense des indé pen-
dants  est une tâche qui s'impose. On
ne doit pas l'oublier surtout lorsqu'il
s'agit d'adapter la législation sociale
aux exigences actuelles. Car dans l'éco-
nomie moderne , malgré l'évolution de
la techni que et la rationalisation tou-
jours plus poussée , l'homme doit con-
tinuer à occuper la place qui lui re-
vient , c'est-à-dire la première. On au-
rait tort de l'oublier.

Aula de l'université : 20 h. 15, Audition
d'élèves du Conservatoire.

Grand auditoire des lettres de l'univer-
sité : 16 h. 15, Soutenance d'une thèse
de doctorat par M. Jean-Paul Borel.

Place du Port : 15 h. et 20 h., cirque
Knle.

CINÉMAS
Arcades : 15 h. et 20 h. 30, Un drôle d«

dimanche.
Rex : 20 h. 15, Touche pas aux diam 'e.
Studio : 15 h. et 20 h. 30, Intelligence

Service.
Cinéac : 14 h. 30 - 17 h. 30 - 20 h. 30 -

21 h. 30 (permanent), Travel Tlps -
Venezuela.

Apollo : 15 h. et 20 h. 30, Le souffle de
la liberté.

Palace : 15 h. et 20 h. 30, Trois de 1»
marine.

PHARMACIE D'OFFICE :
M. Droz, Concert - Saint-Maurice

Dés 23 h., pour urgences seulement

Demain :
PLAISIR DE LIRE

Jeudi
SOTTENS ET TELEDIFFUSION

7 h., Radio-Lausanne vous dit bonjour.
7 h. 15, informations. 7 h. 20, premiers
propos, concert matinal. 11 h., émission
d'ensemble. 12 h., Alla Marcla ! 12 h. 15,
le Quart d'heure du sportif. 12 h. 35,
soufflons un peu I 12 h. 45 , informations.
12 h. 55, dlsc-o-matlc. 13 h. 30, du film
il l'Opéra.
- 16 h., entre 4 et 6... le clavier cet &
vous I 18 h. 30, le Tour de France cy-
cliste. 16 h. 50, entre 4 et 6... I. Danse
à domicile. II. 17 h., radio-Jeunesse.
18 h., l'Information médicale. 18 h. 15,
le micro dans la vie. 18 h. 50, le Tour de
France cycliste. 19 h., ce Jour, en Suisse...
19 h. 15, Informations. 19 h. 25, le
Miroir du monde. 19 h. 45, derrière les
fagots. 20 h., feuilleton. 20 h. 30, échec t!
mat. 21 h. 30, L'Orchestre de chambre
de Lausanne. 22 h. 30, Information.
23 h. 35, le Miroir du monde. 23 k ,
refrains beroeurs.

BEROMUNSTER ET TÉLÉDIFFUSION
6.15, Informations. 6.20, musique variée.

6.50, zum neuen Tag. 7 h., Information».
7.05, Jubila te , psaume 100, Haendel, 11 b.,
émission d'ensemble. 11.46, courrier de
Berne. 12 h., chansons portugaises. 12.20,
wir gratulieren. 12.30, Informations. 12.40,
orchestre récréatif bâlois. 13.25, musique
de chambre de Beethoven. 14 h., pour
Madame. ,

16 h., causerie. 16.25, musique de cham-
bre. 17.30, reportage de la Basler Marlst-
halle. 17.50, concert. 18.30, variétés popu-
laires. 19 h., actualités. 19.20, le Tour de
France, communiqués. 19.30, informations,
écho du temps. 20 h., horoscope, suite de
ballet , C. Lambert. 22.20, pour les ama-
teurs de Jazz.

TÉLÉVISION ROMANDE
9.60, eurovision . mariage du prince

Albert de Belgique. 20.15, téléjournel.
20.30, dernière émission « Echec et mat ».
21.30, face à face. 21.50, objectif 59,
Informations.

EMETTEUR DE ZURICH
9.50, eurovision : voir programme ro-

mand. 20.15, téléjournal. 20.30, meeting
sportif du olub de natation Llmmat.
21.30, Mantovanl Show. 21.55, informa-
tions et téléjournal.
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Les frigos «SIBIR»
sont en vente auprès de la maison
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CHOISISSEZ POUR LA SAISON CHAUDE §

I MINIMA bas à varices j
¦ parce que : m

ses qualités médicales sont prouvées ¦

sa soup lesse est très grande / g:

I

sa porosité élimine la transpiration a
sa solidité esl garantie

El de plus : MINIMA ULTRA-LEGER NE SE VOIT PAS I |

j Vente exclusive el renseignements par la B
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Pharmacie-droguerie F. I IVI f t I |
Seyon 8 Neuchâtel

5 %  timbres escompte Envoi» par poste H

Les frigos «SIBIR»
sont en vente aux

^ÉïiP̂ /̂T -̂îr solutions pour regommer ,
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réparer ou reprofiler un
pneu blessé ou lisse, mais
la plus rationnelle est

-̂  effectuée chez le

Rue des Saars 14

PNEUMATIQUES NEUCHâTEL

:s I B I R
2 est si pratique !
^L\ ... et si 

avantageux , comme en témoignent
ces prix imbattables :

. 40 I. mod. standard Fr. 275.—
V 60 I. mod. standard Fr. 295.—
£ 60 I. mod. meuble

• 
avec casier à légumes Fr. 335.—
90 I. mod. de luxe Fr. 495.—

FAITES CONFIANCE
A LA QUALITÉ SIBIR

frigorifique de fabrication suisse
™ garanti 5 ans

mW dont les différents modèles réputés son)
dfek en vente chez fous les bons électriciens
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J U Fermeture -éclair sur trois côtés et 1̂
grande poche extérieure J
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Tous les meubles
pour chambres dé jeunes.
Exposition, spéciale au
2me magasin de Meubles
G. Meyer, rue des Faus-
ses-Brayes.
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GERVAIS ! fraîcheur-saveur-santé

FEUILLETON
de la « Feuille d' avis de Neuchâtel »

par 1
AUX VMlIti:

INTRODUCTION

Mme Elizabeth Simonet
à Mlle Ulri que d Eschevannes

Château de Nand horf
« Paris , le 2 mai.

» Ma chère Ulrique,
» Ains i donc , voilà une chose dé-

cidée. Notre jeune amie quittera
Paris pour vos forêts samedi pro-
chain.

» Ne vous préoccupez pas d'al-
ler l'attendre à la gare la plus pro-
che de Nandhorf , car elle a préféré
la route au rail , et sa petite voi-
ture au confortable vagon d'un ra-
pide internat ional .

» Je ne sais si elle fera le trajet
dans la même j ournée.  Elle passe,
natur el lement , par Nancy,  Colmar
et Fr ibourg, ce qui représente déjà ,
me semble-t-il , une étape de près
de cinq cents kilomètres. Mais ce
sont là détails de peu d'importance.
A quelque moment qu 'elle vous ar-
rive , la voyageuse sera reçue à bras
et à coeur ouverts , je le sais. Et
elle le sait aussi.

» Vous paraissez, dans votre der-
nière lettre, vous inquiéter beau-
coup de l'acclimatation de Marie-
Françoise à Nandhorf . C'est , du
moins , ce qui me paraît ressortir
de vos questions: « Ai-je bien décrit
» l'habitation , la contrée, le genre
» d'existence que vous menez , et la
» simplicité de vos habitudes ?... Me
» suis-j e assez étendue sur le man-
» que de distractions , l'absence de
» voisinage , et Mlle Dorval ne s'at-
» tend-elle point à nouer d'agréa-
» blés relations , alors qu 'elle ne doil
» guère compter que sur votre com-
» pagnie ?... Celle d' une vieille fem-
» me, dites-vous . »

» Et vous ajoutez : « Tl me serai!
» pénible que cette enfant fût dé-
» çue et ne nous éclairât de son
» sourire que pour nous l' enlever
» aussitôt. » En un mot , vous redou-
tez que Marie-Françoise ne puisse
s'accoutumer à Nandhor f , vous
cherchez à m'en convaincre , et vous
tremblez que je ne vous donne rai-
son...

» Eh bien ! ma bonne amie, ras-
surez-vous. Autant  qu 'on peut hu-
mainement  éprouver une cer t i tude ,
je suis cer ta ine que ma pet i te  amie
se p laira i n f i n i m e n t  près de vous.
Quant à l'avoir prévenue de l'exis-
tence paisible, un peu monotone,
qui l'a t tend , soyez tranquille , c'est
fait. Du reste, afi n de calmer vos
scrupules , et d'assurer votre tran-
quill i té , voici exactement ce que je
lui a; dit :

» Ma chère enfant , vous allez , du-

» rant plusieurs mois, vivre dans
» l'un des coins les plus beaux,
» mais aussi les plus sauvages, de
» la Forêt-Noire. Vous y trouverez
» futaies centenaires, lacs, sources
» et cascades, mais point de salles
» de concert ni de cinéma. Les che-
» mins en sont peu fréquentés. Vous
» n 'y rencontrerez guère que des
» biches effarouchées, de grands
> cerfs broutant l'herbe des talus.
» Votre demeure sera un vieux châ-
» teau romantique à souhait auquel
» il manqu e cependant — je parle
» toujours d'après vous, ma chère
» Ulriqu e — auquel il manqué un
» peu de confort. Mais l'accueil que
» vous y recevrez , rachètera large-
» ment ces désavantages légers...
» Car vous vivrez , à Nandhorf , au-
» près de la femme la meilleure, la
» plus noble qui soit , l'une de ces
» créatures d'élite don t l'indulgence,
» ila bonté, et l'intense rayonnement
» de l'âme, semblent une faveur par-
» ticulière du ciel. »

» Oui, Ulrique, j'ai dit cela, parce
que je le pense vraiment.  Depuis
que je vous connais — bien près de
quarante  ans — j' en suis encore à
vous chercher un défaut !

» Donc , Marie-Françoise n 'ignore
point qui l'accueillera. Elle sait que
vous venez d'être très malade, et
désirez , à vos côtés, la présence
d' une jeun e fille charmante , dont
l' esprit et la beauté — vous avez
insisté sur cette dernière qualité, et
comme je vous comprends !... —
réjouiront votre convalescence et

vous aideront à revenir complète-
ment à la santé. Vous êtes si peu
entourée, ma pauvre amie ! Ne m'en
veuillez pas de le remarquer. Mal-
gré le silence observé, dans vos
lettres, à leur sujet, je pressens que
ni Théodore , ni même cet Evrard
que vous adorez ne vous sont d'un
grand secours affectif. Mais ceci
est une parenthèse que je ferme
rap idement. Pour en revenir à Ma-
rie-Françoise , il ne s'agit aucune-
ment de lui assigner un emp loi de
demoiselle de compagnie , ou de
lectrice. Ces mots , aussi démodés
que les fonctions auxquelles ils s'ap-
pli quent , conviendraient mal à la
position indé pendante qui sera celle
de ma petite amie à Nandhorf .  Di-
sons plutôt que vous allez recevoir
une invitée , dont le sourire ensoleil-
lera vos vieux murs.

» Quant à Marie-Françoise , vous
savez déjà le princi pal de ce qui
la concerne. Elle a vingt ans ; elle
est belle , gaie , aimable , ct à tous
points de vue, je réponds d'elle
comme de sa fami l le , iliée à la
mienne depuis plusieurs généra-
lions. Ma proté gée (elle n 'a d'ail-
leurs , besoin d' aucune protect ion )
pré pare une licence d' al lemand , et
désirait se perfect ionner  dans cette
langue , en faisant  un séjour au pays
même où elle est parlée. De sorte
:]ue votre première lettre que je
lui avais communiquée avec l'espoir
qu 'elle m 'aiderait  à chercher une
candidate présentable , lui a paru
écrite tout exprès pour elle

» Marie-Françoise trouve, en effet,
plus agréable de vivre dans la beau-
té de vos forêts , qu 'au sein d'une
bruyante grande ville, et auprès de
gens de son éducation et de son
milieu , qu'en contact avec les pro-
priétaires d'une maison de famille
ou d'une pension pour étudiants.

» J'ai aussi , je l'avoue , donné
quelque importance aux ouvrages
rares qu 'offre la bibliothèque de
Nandhorf — ouvrages sur l'histoire
de l'Allemagne — qui risquent de
lui être utiles. Et j' ai af f i rmé que
vous lui donneriez volontiers l'au-
torisation de les consulter . Si je me
suis trop avancée , excusez-moi.

» En bref , tout s'est très facile-
ment arrangé. Aussi n 'avez-vous
point à me remercier le moins du
monde. Je serais trop heureuse si
le résultat de ces arrangements ré-
pond à vos désirs , ce dont je ne
doute d'ailleurs pas.

» Un mot encore : si j' ai beau-
coup parlé de vous à Marie-Fran-
çoise, ma chère Ulrique, je me suis
en revanche peu étendue sur les
êtres qui partagent votre vie : Théo-
dora et Evrard , pour l'excellente
raison que je ne les connais pas.
Quant aux deuils qui ont accablé
votre famille , à vos épreuves , je
les ai à peine mentionnés.  La jeu-
nesse s'effraye vite. Elle ne dis-
socie guère , comme nous le faisons
3 notre âge, les êtres et les événe-
ments des lieux où les uns ont vé-
cu, où les autres se sont déroulés.
Et j' eusse craint  de gâcher à Marie-

Françoise ce romantique Nandhorf ,
en lui apprenant qu'il n'aVait de-
puis bien longtemps abrité le bon-
heur.

» Elle va donc y arriver toute
prête à s'y plair e, et même à l'ai-
mer. Je serais fort étonné qu'elle
ne vous aimât pas plus encore que
votre demeure, ma chère amie.
Quant à vous... Mais sait-on jamais !

» Je me surprends parfois à re-
gretter d'avoir pris une responsa-
bilité si grande , en vou s envoyant
cette enfant. La naissance de la
sympathie, entre deux êtres, est
quel que chose de trop obscurément
capricieux pour qu 'on prétende en
répondre. Si, entre Marie-Françoise
et vous, l'étincelle n 'allait pas
jaillir !...

» Et puis, ce que ma famille
appell e mon « optimisme invétéré »
reprend le pas sur mes craintes.
Tout ira bien.

» J'attends cependant , avec une
certaine anxiété, la première de
vos lettres qui m'en donnera l'as-
surance. Quoi qu 'elle dise , ma
chère Ulri que, je vous assure
d' avance de ma toujours fidèle
et profonde affection.

» Elizabeth . »

(A suivre.)

Le maitre de Mortcerf
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Les bondelles sont-elles de jeunes palées ?
SOUTENANCE DE THÈSE À L'UNIVERSITÉ

C'est assurément une thèse de doc-
torat d'envergure exceptionnelle que
M. Jean-Pierre Bargetzi  sout in t , le 18
ju in , au grand a u d i t o i r e  de l ' Ins t i tu t
de biologie du Mai l .  Un jury, dont
fa isaient  partie les professeurs MM.
Florkin , de Liège, président de
l'Union internationale de biochimie et
H. Isl iker, de Lausanne et Neuchâtel ,
décerna le t i t re  de docteur es sciences
au candidat , avec ses vives félici ta-
tions.

Le sujet « App l ica t ions  de méthodes
d'ana lyse  b ioch imique  à une étude
taxonomique : les corégones du lac de
Neuchâte l  », se rappor te  en f a i t  à une
partie seulement de l'étude menée par
le cand ida t  qui envisage le problème
de l'espèce zoologique sous de mul t i -
ples angles.

Grâce à la biochimie
Sommairement  basée, tout d'abord

sur la morp hologie  et la ségrégation
spat ia le, la no t ion  générale de l' es-
pèce — qui de tout temps s'est posée
à l'homme — sembla se préciser par
la découverte des lois de l 'hérédi té ,
des croisements et par l'embryologie
comparée. Sur bien des points, pour-
tant , les cri tères formulés  demeu-
raient imprécis, et l ' i d e n t i f i c a t i o n  des
espèces par l 'étude de leur noyau cel-
lulaire apporta un critère supp lémen-
taire de dist inction.  Mais  à ce stade
encore, certaines d i sc r imina t ions  res-
taient malaisées. C'est alors que la
biochimie révéla une méthode élé-
gante d' investigation dans ce domaine ,
par l'analyse des macromolécules pro-
t ini ques surtout .  .'. - / !

La thèse du cand ida t  t rai te  de tous
ces d i f fé ren t s  cri tères , a l l a n t  de
l'étude morphologique à celle des ma-
crolécules, et présente des discussions
très objectives relatives à leurs va-
leurs respectives.

Une ou deux espèces ?
On dis t ingue, par leur lieu et pé-

riode de ponte principalement, deux
formes d i f fé ren tes  de corégones dans
ntore lac, qui sont la bondelle et la

palée (de fond et de bord). Comme le
prétendent certains, les bondelles
sont-elles de jeunes palées — et dans
ce cas, une même espèce présenterait
de notables différences de comporte-
ment  — ou avons-nous a f f a i r e , au
cont ra i re , à deux espèces, en t ra in  de
se ségréger (puisque si voisines) ou
même net tement  d is t inc tes  et équili-
brées ? Car e n f i n , les d i s t i n c t i o n s
morp hologiques sont , même s ta t i s t i -
quemen t , presque indiscernables, et
les pêcheurs eux-mêmes reconnaissent
te l l e  ou te l le  forme par leur lieu de
cap ture , l'or ienta t ion  des f i l e t s , etc.,
tout  a u t a n t  que par les d i f fé rences  de
ph ysionomie.

L'origine des corégones
Dans une première partie , le candi-

dat présente tout d'abord , les thèses
de l' or igine des corégones , la position
systémat i que , actuel lement  admise , de
leurs représentants, puis les particu-
lar i té s  de leur biotope. Il examine
ensu i t e  les problèmes de ségrégation,
glaciaire et géographique, et les carac-
tères morp hologi ques dont il d iscute
la valeur, ceci en rapport avec de ré-
centes pub l i c a t i ons  s i g n a l a n t  les d i f f é -
rences enregistrées dans  le nombre des
vertèbres d'alevins frères , dont les in-
cuba t ions  se sont exp ér imentalement
déroulées sous des condit ions de tem-
pérature  et de teneur en gaz dissous
différentes.

L'examen microscopique des cellu-
les sanguines révèle dans leurs formes
et leurs pourcentages une parenté très
étroite entre  les deux formes de coré-
gones. Tout au plus, la form e des
thrombocytes pour ra i t  présenter un ca-
ractère qual i f ica t i f  d iscr iminant .
Après de laborieuses, tentat ives, les
formules chromosomiques des deux
formes ont pu être établies à partir
de tissus embryonnaires  et sont de 78
chromosomes somati ques (±  2 pour
la palée, ± 3 pour la bondelle),  pour
les deux formes. Les essais de croise-
ment, difficilement réalisables en rai-
son de la différence, dans le temps, de
matura t ion des produits sexuels per-

mirent néanmoins l'obtention d'un
hybr ide, issu d'une  palée mâle et
d'une bondelle femelle. La palée dit*
de fond , pourrait ainsi n'être qu'un
hybride entre palée de bord et bon-
delle ; mais  ces vues demeurent en-
core toutes hypothéti ques.

Une deuxième partie du travail con-
cerne, comme son sujet l 'indique, les
aspects biochimi ques dans la diver-
s i f i ca t ion  en espèces de nos corégones.
Deux groupes d'expériences ont été
menés ; '  t ou t  d'abord l 'é tude des cons-
t an te s  de D.N.A. (analyses  quant i ta t i -
ves de l'acide désoxyribonucléique du
n o y a u)  des globules rouges et des
spermatozoïdes, par voies chimiques
et micro-spectrophotométrique.

La cytoclumie
La cytochimie, quanti tat ive surtout,

est une science très jeune , qui , de par
la petitesse et la f ragi l i té  des élé-
ments  analysés, doit nécessairement
s'entourer  d'extrêmes précautions, pour
assurer une val idi té  suf f i samment  si-
gni f ica t ive  des résultats. Des témoins
connus accompagnent régulièrement
ces types d'expérience , et une diffé-
rence notoire est observée, soit
5,80 X 10 -o  mg. de D.N.A. par
noyau d'érythrocytes pour la palée,
contre 6,13 X 10 - o pour la bondelle
(conversions faites sur la base du té-
moins  connu , la truite arc-en-ciel).

Un second groupe d'expériences bio-
chimi ques sur les réactions immunolo-
giques croisées, apporte lui aussi des
indications dont l 'interprétation taxo-
nomique est diff ic i le  à dégager. Il
s'agissait tout d'abord de réactions
spécifiques des protéines plasmati ques
par immuno-électrophorèse (combinant
les qual i tés  de la méthode de précipi-
tat ion spécifi que et celles de l'électro-
phorèse). Le sérum retiré du sang de
150 palées est stérilisé, dosé et ino-
culé à 10 lapins qui synthétisent  par
réaction un anti-sérum ultérieurement
recueilli et stérilisé. L'immuno-élec-
trophorèse sur plaques de gélose (sé-
rums de palée et de bondelle en pré-
sence d ' immum-sérum anti-palée)
montre  une divergence de strie , loca-
lisée dans la fract ion /J-globulines.
Enf in , des réactions croisées des
y-globulines par diffusion en gel
d'agar  t e rmine  le second groupe d' ex-
périences et indi quent que bondelles
et palées possèdent, dans  la fraction
v-gIobulini que du plasma, 4 compo-
sants  immunologiques discernables.
Ces recherches de longue ha le ine  ont
bénéficié constamment  de l'appui du
Fonds national de la recherche scien-
t i f i que.

Quels sont en d é f i n i t i v e  les rapport s
taxonomiques de nos deux corégones ?
Le candidat  s' interdit  de se prononcer
catégori quement  à ce sujet , en raison
de l ' insuf f i sance  de données compara-
tives. Les différences biochimiques ob-
servées sont-elles d'ordre sp écifique,
écotypique ? Quoi qu 'il en soit , elles
gardent leur valeur intrinsèque et,
sans doute, des études biochimiques
ultérieures de groupes voisins permet-
tront de placer nos corégones sur leur
réel échelon systématique.

J. BOVET.

Fête régionale de l'Union des accordéonistes
et 25me anniversaire du club «Areusia»

(c) Sous la présidence de M. Eugène
Jeanneret s'est déroulée, samedi et di-
manche, à Fleurier, la fête régionale des
accordéonistes qui coïncidait avec le
25me anniversaire du club « Areusla».

Les festivités publiques débutèrent le
premier soir sous la cantine de Longe-
reuse où le public fut de plus en plus

nombreux à mesure que la soirée s'avan-
çait.

Succédant à une production d'« Areu-
sla », le président d'organisation félicita
cette société de son quart de siècle
d'existence en formant des vœux pour
l'avenir.

La société de gymnastique, le club
« Aurore » de Couvet, le Maennerchor
« Harmonie », l'harmonie «L'Espérance »,
le chœur d'hommes « La Concorde » et
la fanfare « L'Ouvrière » se produisirent
tour à tour avant que le bal soit ouvert.

La journée de dimanche

Elle débuta par les concours a. la salle
Fleurisia où MM. Robert Kubler, de
Neuchâtel , et Ernest Thorrens, de Sainte-
Croix, constituaient le jury. Les produc-
tions firent, d'une manière générale, un*
très bonne impression.

A midi, un repas en commun eut Heu
sous la cantine durant lequel M. Eugèns
Jeanneret souhaita la bienvenue puis ce
fut la remise de la bannière officielle
aux sons de « L'appel au drapeau ».

M. Otto Jakob, président du club «Le
rossignol », du Landeron, remit l'em-
blème pour deux ans au comité de Fleu-
rier pour lequel M. Jeanneret accusa
réception. Far leur président M. Pierre
Genevey, « Les gais matelots », de Lau-
sanne, parrains de la bannière de l'URSA,
apportèrent le salut du bleu Léman.

Conduit par quelques cavaliers précé-
dant demoiselles d'honneur et banniè-
res, ainsi que les officiels, le cortège se
mit en branle. Il comprenait les diffé-
rentes sociétés d'accordéonistes, quelques
voitures décorées et les costumes de fort
bon goût de la « Coccinelle » de la
Chaux-dè-Fonds.

Le concert , toujours sous la cantine,
permit d'entendre les productions du
« Nénuphar », de Villeneuve, de l'« Helvé-
tla », de Serrières, de l'« Aurore », de
Couvet, de l'« Echo des sapins », de la
Brévine, de l'« Amitié », de Bevaix, du
« Rossignol des gorges », de Boudry, du
« Rossignol », du Landeron, et enfin de
l'« Ondina », des Verrières.

C'est alors que l'on eut l'honneur d'un
message officiel , apporté par M. Jean-
Paul Dellenbach , conseiller communal,
qui remercia « Areusla » d'avoir associe'
les autorités & son Jubilé et à la fête
de l'URSA.

En fin d'après-midi, tous les dubs,
groupés sur la place de Longereuse,
exécutèrent sous la direction de M. Mar-
cel Bllat , « Salut à Fleurier », morceau
composé spécialement pour la circons-
tance par un enfant du village. M. Mi-
chel Grossen. Et , acte final officiel , M.
Louis von Allmen, président cantonal ,
indiqua que la prochaine fête se dérou-
lera à Boudry alors que M. Charles Rauss
donna les résultats du concours qui eut
lieu le matin.

PAYERNE
Discussion

autour de la grande salle
(cp) Samedi soir , dans la grande salle
de l'hôtel de la Gare , l'Union des socié-
tés locales a tenu une assemblée générale
extraordinaire, sous la présidence de M.
Gaston Gulllemin, afin de discuter la
question de la grande salle. La plupart
des sociétés étaient représentées.

M. Gulllemin fit l'historique de la
question depuis le ler janvier 1959, tan-
dis que M. Robert Ischi présentait un
plan financier provisoire pour une
grande salle qui coûterait 850.000 francs.
La Municipalité apporterait son appui
au projet par un versement de la com-
mune de 200.000 fr., qui devrait évidem-
ment encore être ratifié par le Conseil
communal. Le plan financier sera dis-
cuté dans les sociétés au cours de l'été
et une nouvelle séance aura Heu en sep-
tembre, pour prendre les décisions défi-
nitives.

Auparavant, l'assemblée avait décidé
de confier à nouveau à l'Union des so-
ciété locales l'organisation des Brandons
en 1960. Les participants purent égale-
ment revivre pendant quelques Instants
les Brandons 1959, grâce à un très bon
film sonore, dû au talent de M. Henri
Caille, de Payerne.

In décès
(c) On appren d la mort subite, à l'âge
de 74 ans, de M. Henri Muller , qui fut
durant de longues années inst ituteur à
Payerne. Le défunt f i t  partie du Con-
seil communal, ainsi que de nombreu-
ses sociétés.

AVENCHES
Avec les gyms vétérans

du canton
(sp) La réunion annuelle des gymnastes
vétérans vaudois s'est défoulée à Aven-
ches, dimanche. Après la réception des
participants, à la gare, un cortège se
forma et se dirigea vers l'amphithéâtre,
où se déroula l'assemblée. Un banquet
eut lieu à 13 h., à l'Hôtel de Ville, et
à 15 b., des productions gymniques fu-
rent présentées au Casino.

Assemblée générale à Noiraigue
de la Société du Plan-de-l'Eau

(c) La Société du Plan-de-l'Eau, grou-
pant les communes de Brot-Dessous,
Noiraigue, Travers , Couvet et Fleurier, et
qui exploitent les forces hydrauliques
de l'Areuse du Furcil au palier du
Saut-de-Brot, a tenu son assemblée
annuelle au collège de Noiraigue, soua
la présidence de M. A. Maumary.

Comptes et gestion furent adoptés à
l'unanimité après une brève discussion
où l'on se plut â relever le soin avec
lequel l'affaire est dirigée.

Le directeur de l'entreprise, M. Armand
Huguenin, ingénieur, mit l'assemblée au
courant des études faites pour « dimen.
slonner » à 10 ma seconde l'usine du
Plan-de-l'Eau au lieu de 4,8 mi ma-
ximum d'eau utilisable avec la cana-
lisation et les groupes existants. Les
projets établis par une société spécia-
lisée en la matière démontrent que
l'affaire ne serait pas rentable en rai-
son de la brièveté du temps d'utili-
sation à plein débit , à cause du carac-
tère torrentiel de l'Areuse, 130 jours
en moyenne par année. Un autre facteur
défavorable est d'ordre géologique, c'est
la nature des rochers et les risques
que peut comporter l'établissement
d'une nouvelle et longue canalisation.
Un délégué remercie la direction et le
comité d'avoir fait faire cette étude.
Les conclusions absolument nettes qui
en résultent classent le problème.

Un Juste hommage est rendu à la
mémoire de l'ancien président, Philippe
Chable, qui, durant 19 ans. mit au
service de la société sa haute intelli-
gence, ses qualités de juriste et son en-
tregent.

Rapport de gestion
L augmentation des besoins totaux

du réseau a passé de 18.776.713 kWh en
1957 à 19.523.326 en 1958. soit une ma-

joration de 4 "A. SI la récession, percep-
tible surtout dans l'horlogerie, a freiné
le développement de la vente, la con-
sommation de Travers et Fleurier main-
tient cependant une progression du
total.

Au point de vue hydrologique, 1958
fut une année exceptionnelle. Le débit
de l'Areuse observé au Champ-du-Mou-
lin donne une moyenne de 13.8 ms/se-
conde et 11 faut remonter en 1952 pour
en trouver une supérieure. Grâce à
l'apport de la chute du Furcil qui pro-
duisit 3.993.400 kWh, soit le 45 % de
l'usine du Plan-de-l'Eau, les achats
étrangers descendirent de 1.300.000 kWh.
On se rend compte combien les diri-
geants de la société furent bien ins-
pirés en luttant avec ténacité pour faire
lever l'opposition qui retarda la mise en
valeur du palier du Furcil. Le program-
me d'extension et de mesures de sécurité
du réseau a été suivi méthodiquement.
La ligne Môtlers-Fleurier a pu être mise
en service le 16 novembre 1958. La sta-
tion de Fleurier a maintenant son pre-
mier étage aménagé en une station de
couplage S.P.E. La tension du réseau
de Fleurier s'est nettement améliorée et
l'économie probable sur les pertes en
ligne permettra de rentrer en presque
totalité le capital Investi. Cette étape
franchie, le bureau de la société s'occu-
pe activement de la mise au point des
futures installations de télémesure, de
signalisation et de télécommande — dont
l'entrée en service dépend de la mise à
disposition, prévue en décembre 1959 ,
d'un lacet téléphonique de l'administra-
tion fédérale — de l'agrandissement de
la station de Môtlers, de la transforma-
tion de celle de Couvet. Enfin, un pro-
blème majeur posé par l'augmentation
continuelle de la consommation est le
passage futur de la tension du réseau
de distribution de 13 kV à 16kV qui
permettra une nouvelle phase de déve-
loppement de l'entreprise.

SAINT-IMIER
Deux nouvelles institutrices

(c) Le Conseil gén éral a nommé Mme
Suzette Grimm-Langel, de Saint-lmier,
in s t i t u t r i ce  pour la classe de Sme et
4me années, et Mlle Jacqueline Erbetta ,
de Bienne, pour desservir la classe
auxiliaire.

SAINT-SULPICE

Démission
d'une maîtresse d'ouvrages

(c) Nous apprenon s que Mme Josiane
Tissot-Erb a donné sa démission de
maîtresse de couture de l'école primaire
à tous ordre du Parc. Mme Tissot quit te
cette fonction qu 'elle remplissait de-
puis quatre ans déjà à la satisfaction
générale, pour raison d'éloignement car
elle habite maintenant la Brévine.

L'ancien temple de bois de la Coudre
est devenu colonie de vacances à Chaumont

<Le Bon larron » s 'apprête à recevoir ses p remiers hôtes étrangers

Grâce à un enthousiasme collectif des plus sympathiques...

(c) Les œuvres grandes et belles ne se
font pas connaître à grand fracas de
publicité. Il en va ainsi du « Bon Lar-
ron », résultat de maintes bonnes vo-
lontés. Mais qu'est-ce que ce « Bon
Larron » ?

Depuis que la Coudre possède un
temple moderne, une idée germa dans
l'esprit de plusieurs paroissiens. Et ,
sous l'impulsion de leur dynamique
pa steur, ceux-ci décidèrent de démon-
ter le vieux temple de bois, de lui
faire gravir la côte de Chaumont en
pièces détachées et de l'Installer là-
haut, sur la montagne, dans un endroit
paisible obligeamment prêté par un
propriétaire de la région. Ainsi fu t
fait : l'été dernier déjà, on vit appa-
rattire des équipes de jeunes terrassiers
bénévoles, secondés par quelques aînés.
Ils nivelèrent l'emplacement de la pe-
tite colonie du € Bon Larron » . Bientôt,
la- longue maison de bois s'édifiait,
pour être sous toit avant l'hiver.

Chaque samedi
Depuis, chaque samedi, des équipes

se mirent au travail pour aménager

l'intérieur, édifiant deux grands dor-
toirs avec toilettes, une grande salle
pourvue d'une cheminée et une cuisine.
Tout le travail, depuis celui de l'archi-
tecte jusqu 'à celui du terra ssier est bé-
névole. Ceux qui n 'ont pas pu donner
de leur peine ont donné qui une bri-
que, qui une tuile , qui une plonge
pour la cuisine, qui une fresque pour
la salle de séjour.

L'étranger à la rescousse
Un camp œcuménique de t ravai l  com-

posé d'une v ing ta ine  de jeunes gens
s'instal lera « Au bon larron » dès le
début de juillet et pour un mois. II
s'agit d'un camp international orga-
nisé par le Conseil œcuménique de
Genève. Les participants viendront de
l'étranger, quatre par pays. Ils pa ient
leur voyage et une petite pension et
o f f r e n t  toutes leurs matinées en tra-
vail : ils creuseron t la canalisation pour
l'électricité et ag rand i ron t  la terrasse.
Ils passeront leurs après-midi en con-
férences et en méditations. Ainsi , à
toutes les bonnes volontés die la région
s'ajoutent celles de l'étranger.

... les paroissiens de la Coudre ont érigé « Le Bon larron ».
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B O U R S E
( C O U R S  D E  C L O T U R B )

ZURICH
OBLIGATIONS 30 Juin ler jull.

8 M> % Féd. 1945 déc. . 102.25 d 102.25 d
» Y i %  Féd. 1946 avril 101.75 101.65
8 % Féd. 1949 . . . 97.26 97.—
2 % % Féd. 1954 mars 94.60 d 94.60
8 % Féd. 1955 Juin 97.10 97.10
3 % C.F.F. 1938 . . 96.35 98.35

ACTIONS
Bque Pop. Suisse (p.s.) 1045.— d 1045.— d
Union Bques Suisses 2165.— 2165.—
Société Banque Suisse 1704.— 17110.—
Crédit Suisse 1750.— 1750.—
Klectro-Watt 1625.— 1620.—
Interhandel 3685.— 3685.—
Motor-Columbus . . . 1420.— 1435.—
S.A.E.G., série 1 . . . . 99.— 97.50
Indelec 830.— 828.— d
Italo-Suisse 748.— 746.—
Réassurances Zurich . 2345.— 2360.—
Wlnterthour Accid. . 872.— 875.—
Zurich Assurances 5150.— 5150.—
Aar et Tessin 1212.— 1212.—
Saurer 1140.— il 140.—
Aluminium 3940.— 3950.—
Bally 1300.— 1305 —
Brown Boverl 2605.— 2610.—
Fischer 1420.— 1415.—
Lonza 1265.— 1275.—
Nestlé Allmentana . . 1710.— 1706.—
Sulzer 2480.— 2500.—
Baltimore 197.50 197.—
Canadlan Pacific . . . 127.— il26 .—
Pennsylvanla 83.— 82.25
Aluminium Montréal 151.— 150.—
Italo-Argentlna . .. .  39.— 37.75
Philips 723.— 722.—
Royal Dutch, Cy . . . 185.50 182.50
Sodec 59.— 58.—
Stand, OU New-Jersey 225.— 223.50
Union Carbide . . . .  618.— 618.—¦
American Tel . & Tel. 346.— 347.50
Du Pont de Nemours 1075.— 1074.—
Eastman Kodak . . . 373.— 369.—
General Electric . . . 345.— 346.—
General Foods . . . .  381.— 384.—
General Motors . . . .  219.50 222.—
International Nickel . 421.— 419.—
Internation. Paper Co 515.— 517.—
Kennecott 453.— 453.—
Montgomery Ward . . 206.— 207.50
National Distillera . . 131.50 131.— d
Allumettes B 111.50 113.—
U. States Steel . . . .  428.— 428.—
F.W. Woolworth Co . 238.— d 237.— d

BALE
ACTIONS

Clba 5690.— 5700.—
Schappe 775.— d 775.— d
Sandoz 6760.— 6800.—
Geigy nom 7210.— 7175.—
Hoffm.-La Roche(b.j.) 18000.— 18050 —

LAUSANNE
ACTIONS

B.C. Vaudoise 830.— 830.—
Crédit F. Vaudois . . 795.— 795.—
Romande d'électricité 510.—ex 515.—
Ateliers const. Vevey 545.— d 550.—
La Suisse Vie (b.j.) .
La Suisse Accidents . 4925.— d 4900.— d

GENÈVE
ACTIONS

Amerosec 172.— 172.—
Aramayo 42.— d 42.— d
Cbartered 55.50 55.50
Charmilles (Atel. de) 910.— 9d0.—
Physique porteur . . . 805.— 800.—
Sécheron porteur . . . 535.— 540 .—
S.K.F 271.— d 273.—
Cours communiqués, sans engagement,
par la Banque Cantonale Neuchâteloise

Télévision Electronique 17.70

Bourse de Neuchâtel
ACTIONS 30 Juin ler Jull.

Banque Nationale . . 700.— d 700.— d
Crédit Fonc Neuchât. 655.— 650.— d
La Neuchâteloise as.g. 1500.— d (1475.— d
Ap. Gardj Neuchâtel 222 .— d 222.— d
Câbl. élec. Cortaillod 16100.— 16100.— d
Câbl. et Tréf. Cossonay 4575.— 4575.—
Chaux et clm. Suis. r . 2650.— a 2650.— d
Ed. Dubled & Cie S. A. 1800.— d 1800.— d
Ciment Portland . . 6200.— 6200.—
Etablissem. Perrenoud 500.— o 500.— o
Suchard Hol. S.A. «A» 450.— d 450.— d
Suchard Hol. S.A. «B» 2400.— 24O0.— o
Tramways Neuchâtel 540.— d 540.— d
Sté Navigation lacs
Ntel-Morat . priv . . 60.— d 60.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuchât. 2!'a 1932 98.— d 98.25
Etat Neuchât. 3'/j 1945 101.— d 101.— d
Etat Neuchât. 3% 1949 101.— d 101.—
Com. Neuch . 3V4 1947 99.— d 99.25
Com. Neuch. 3% 1951 96.— d 96.— d
C'h.-de-Fds 31/. 1946 99.— d 99.— d
Le Locle 3Mi 1947 99.50 99.— d
Fore. m. Chat. 3t4 1951 95.— d 95.— d
Elec. Neuch . 3% 1951 95.— 93.50 d
Tram. Neuch . 3% 1946 98.— d 98.— d
Chocol. Klaus 3W 1938 99.— d 99.— d
Paillard SA. 3V4 1948 100.— d 100.— d
Suchard Hold . 3V4 1953 96.— d 96— d
Tabacs N.Ser. 3^ 1950 98.50 d 98.50 d
Taux d'escompte Banque Nationale 2 %

Billots de linnque étrangers

du ler Juillet 1959
Achat Vente

France —.85 V, —.89 Vi
U.SA 4.28 > 4.32
Angleterre . . . .  12.— 12.25
Belgique 8.40 8.60
Hollande 113.50 115.50
Italie —.68 —.70 H
Allemagne . . . .  102 — 104.50
Autriche 16.50 16.80
Espagne 7.40 7.80

Marché libre de l'or
Pièces suisses 29.75/30.75
françaises 30.—/31.—
anglaises 40.25/41.50
américaines 7.70/8.—
lingots 4860—/48S5.—

Cours communiqués, sans engagement
par la Banque Cantonale Neuchâtelolse

L'indice dn coût de la vie
à un niveau record

L'Indice du coût de la vie aux Etats-
Unis a atteint en mai un niveau record.
Cet indice est calculé sur la base des
dépenses allant des frais d'enterrement
aux prix que l'on doit payer pour une
automobile. Il comporte plusieurs cen-
taines de positions. En mai , l'indice était
à 124 (100 en 1947-1949). Ce sont sur-
tout les prix des produits alimentaires
qui sont en hausse. Il en a été de même,
dans une mesure moindre, des frais de
logement, des honoraires médicaux et
des dépenses personnelles. Les prix de
la coupe de cheveux pour hommes ont
subi une majoration de 25 cents et
s'étabissent actuellement à 1 dollar 50.

L'office de statistique pour l'Indice
du coût de la vie a annoncé que les
ménagères devaient s'attendre, dans le
courant de l'été, à de nouvelles augmen-
tations des prix , notamment dans le
domaine de l'alimentation.

ETATS-UNIS

Concert à la Collégiale
Le dernier concert d'été aura Meu

vendredi , à la Collégiale. Georges Cra-
mer , organiste de Saint-François et
professeur de virtuosité au Conserva-
toire de Lausanne, interprétera un
programme consacré à J.-S. Bach , Dan-
drieu , Hlndemtth et Hândel. Andrée
Wachism.uth-Loew, violoniste , jouera en
Intermède , la Sonate en sol mineur
pour violon seul , de J.-S. Bach.

Du beau water-polo au Lido
Vendredi soir , grande manifestation de

water-polo au Lido. Le C.N. Lausanne I
se mesurera avec Red-Fish I pour le
championnat suisse de ligue nationale.

L'équipe du Red-Fish est actuellement
en grande forme ainsi qu'en témoigne
sa récente victoire sur les nageurs sué-
dois. Les amis du water-polo ne vou-
dront pas manquer ce spectacle.

Communiqués

600 km., Neuchâtel - Cannes en 8 heures
par la route sinueuse, passant par Grenoble, Sisteron , Dignes, Oastellane, Grasse
Ceci en plein mois d'août, nous écrit Monsieur A. N. en parlant de sa « PEUGEOT 403 ».
Ceci grâce à l'excellente tenue de route, la direction directe et précise, la suspension
plutôt ferme, et au freinage très efficace. On peut dire de cette voiture qu 'elle est
rapide parce qu 'elle est sûre , et non parce qu 'elle est surpuissante.
Mon métier et la dispersion de ma clientèle dans toute la Suisse romande, m'obligent
à posséder une voiture rapide et sûre. Or si actuellement beaucoup de voitures
répondent au premier de ces impératifs, 11 n'en est pas de même concernant le
deuxième.
Devenez, vous aussi, un automobiliste enthousiaste et satisfait de sa voiture!
ROULEZ SUR PEUGEOT 403, LA VOITURE DE LUXE ÉCONOMIQUE-
Venez voir et essayer le dernier modèle chez l'agent pour la région depuis l*"1

J.-L. SEGESSEMANN, GARAGE DU LITTORAL
DÉBUT ROUTE DES FALAISES. Tél. 5 99 91.
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Toujours  appréciée 
^^  ̂ j m vt  ^% ̂ ^ B̂ J^^& C i t r o n , o r a n g e

par sa qualité 
^M J&A f̂ffifà ̂ i ff \ _QÂ Aj Pj é 

g r a p e - f r u . t
et sa f ra îche ur  mm ff § M M mj k j à mj f à  Wàm̂ ^r V V^I ^  ananas , a b r i c o t
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I Pour vos loisirs I
I pour vos vacances... 8

Choisissez-le donc maintenant ce radio portatif dont
vous avez tant envie : il vous accompagnera à la plage,
à la montagne, en camping, en voiture partout !
Et chez vous, deuxième appare il, il prendra place à
votre chevet ou vous suivra, Madame, de chambre en

I | chambre, durant les travaux de ménage.

M3&[ W \ ^mWwÊ ! H 9ra Si Émit grand comme la main (poids total

¦' • ¦'' «S» f'Ill  ̂ \ J ' ' HS$j ' M lIL ¦•: èWm 9ues ' " ca Ple Sot tens . Europe I, Luxembourg, etc., avec une
MjSff *%3l MB m M 1P% A ES étonnante netteté.  — Prise pour écouteurs {avec coupure

ÊÊ H > \*mJL\ \ Ŵ JL ) ^SÊ ÀW Seulement 
j  S X - ÈJEm ^B̂ ^̂ ^̂ ^̂ ggS  ̂ , | , W m W : i MB (plus piles Fr. 1.90] l*J\J*

B 3 ondes et prise antenne-auto ÊÊ ÊZT^̂ l PHILIPS H
MjÊ CE SENSATIONNEL NOUVEAU MODÈLE ÊÊË 

WÉÈËÈ Ê̂&Èk% T°
UT 

TRANSISTORS

ÊË S O N O L O R  « Plein Air », TOUT TRANSISTORS ÀWf W! imÊ 1 Récepteur de poche, poids total
MgS& MW «âll§ lËPr 1 environ 500 g. - Ondes moyennes.

<y ! JÊÊjs vous offre 3 gammes d'ondes (moyennes, longues et courtes) pour recevoir Sotfens, e&Mf '̂ !~ss:^:^yy^ Haut - parleur à grand rendement.
** 

£&*\W Luxembourg, Europe I, Paris et de nombreuses autres s tat ions ,  
ffîJiÊJ 7 transis tors + 1 diode -

^ 
Antenne£K3M II fonctionne aussi comme auto-radio grâce à une prise spéciale pour antenne-auto. f 'yrW Ferrit à grande sensibilité. j

JfâW_—mmm-^^^—m II est équipé d' un excel lent cadre Ferrit et d'un haut-parleur de concert de 17 cm. 
M̂ -imaSSË Etage de sort ie Push-Pull - Prise pour écouteurs avec coupure :JK J Coffret ebénisterie, gainé de maroquinerie deux tons, robuste et très élégant. J9V automatique du haut-parleur). j

«1̂ -: ï̂ ^ iiî iiiiî wi! 
Venez 

donc 
l'écouter ! (Piles « longue durée», seulement Fr. 5.70) HHV 

1*̂ 0
PRIX ARTS MÉNAGERS, seulement I \ f\ m

(plus piles Fr. 1.60] V\ +J\J*

I F ^ M  

PHILIPS /^^  ̂
p0"!,!"lpl ê ŝrn PH,LIPS I

? »  *~s:Sâ : .-x.cîr antenne Ferrit très sensible. Ré- ««utrinm ĵ  ̂ secteur. 3 gammes d'ondes :
Prise pour antenne - auto - 7 transistors + 1 diode - Antenne 9'<>9e d.e 

,
tonali,é' (Construction UKW, moyennes et longues.

Ferrit très sensible - Réglage de tonalité - Etage de sortie allemande.) Antenne dipôle telescop.que et antenne Fernt très sensible.
Piith-Pnll ^a ^n». .̂ R.. Réglage de tonalité. t̂sw k̂%. ^»V1f%£% IOQ 

(Construction allemande) 
J j QPRIX ARTS MÉNAGERS, seulement 1 O W PRIX ARTS MÉNAGERS, seulement 1̂ »  ̂ M PRIX ARTS MÉNAGERS, seulement Ë # A  %m

(Piles « longue durée », Fr. 5.70) '|/Ut
" (plus piles) | / W, (plus piles) Ji JiVt

/^̂ ^v NORDMENDE . Oui, il est étonnant le fameux
Jgg _̂ T^O\lu TOUT TRANSISTORS Ë 

 ̂ ..^̂  ̂ RADIALVA «Transtor 59 > Ë

tr̂ pfi l [̂  cet excellent etit portatif donl Ê C^̂ ^m^̂^ . 
^
i\ 

3 ondes' Prise antenne-auto, prise pick-up, prise Ë 1
t^T^^^  ̂ j | la

S 
remarquable s o n o r i t é  vous Ë ~~":|flg^S^TT7 ~ h~\ POUI" éCOUtCUfS ! Ë 

JV^^̂ _^£j/ l l
j  

ét
é
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de
er

t
a
ranristorr

Hèremenf **"" 
Ë JjpJjj |jjJ  ̂ ^̂  pu|ssance , QueHe sonori,té , E{ 

que||e construction scrupu- Ë M
-—¦ _J^ rgammérd'ondes : moyennes ef Ë ÏWÊÊÊ^S  ̂

leusemenf soi gnée ' Ë ffeI 
3 M Syl "j  vBM.1 Equipement : 8 transis tors T l diodes. M9ues ' 

Ë \WfÊÊËâ\WÊÊÈk Grand cadre ferroxcube + anfenne télescopique. S

I E n  

2 exécutions : Ë Hl fe-O^ 'M! Haut-parleur géant de 12x19  cm., tonalité M
1. Modèle « MAMBO » 2. Modèle « CLIPPER » Ë Mi| IWKiw | v ' Jf réglable. Coflret ebénisterie , élé gamment .. Ëondes moyennes idem , avec prise spéciale M ml^mk^ÊÊk t̂m^^u^^ÊH2-- îmSÊI gainé en deux tons mode. 

T tt C Ëet longues pour antenne-auto B ~~̂ k̂m^mimmmBBB  ̂ Seulement 
/ *» "j  - Ë

-t 4a& ***. a **>. IT*L Ë + pile « longue durée » Fr. J.40 *̂ " *kw 9 mIMQ 1QR B T°UT TRANSISTORS P a M

(+ pile Fr. 1.90)

Nous avons toujours un choix énorme de portatifs en rayon (Grundig - Philips
Telefunken - Braun - Zénith - Siemens - Nordmende - Radialva ¦ Sonolor - Metz
Loewe Opta - Akkord, etc.) Mais, vu le succès de nos modèles et de nos prix,
nous vous conseillons de réserver l'appareil qui vous plaît quelques Jours au moins
avant de partir en vacances.

Naturellement
I I  j  ¦ HH 9fl 

¦ :̂- r -.~: r:.--].^
^

..- - :: 
 ̂ Service après vente par radio-techni-chez le grand 

W7Ë ™ W WÈ clenï qua,i,iéï
Spécialiste ^* à£r*

r
0!SJa\wMÊ#3y ^WJ^tPé& /J*!îâ 1 VOJPPJI * Livraison franco dans toute la Suisse.

fËj StâÊ&é&MmW LËfmLkWL-̂ É*jA*.t+m.mmmt*m*m$ gsftt-rfwR-g^̂ ^Si^̂ j * 

Garantie 

écrite 

avec 

chaque 

appareil.

JEajai * ^ur demande, paiement par acomptes

NEUCHATEL : 26, rue du Seyon Tél. (038) 5 55 90 B

¦ Pantalons
Salopettes

pièces isolées avec
m a r t i n g a l e  derrière
grandeurs 50, 52, 54

Fr. 7.50
- Fr. 10.—

Fr. 12.50

Vêtements
Moine
Peseux

Divan métallique
avec tête mobile , pro-
tège-matelas rembourré -
matelas à ressorts. 6a"
rantls 10 ans. i QK _
Seulement Fr. ¦3W'
à voir au 2me magasin
de Meubles G. Meyer,
rue des Fausses-Brayes-

A vendre à de bonnes
conditions et en état

1 machine
à plier la tôle

1 mm., longueur 2 m.
Moteurs Zurcher nc-RO"-
mois S. A., BfM .ii .v (>'«)•
Tél. (033) 6 63 50.

Automobilistes

Pneus
pour «VW»
sans chambre à air
a vendre Jusqu 'à
épuisement du stock,
560 x 15, de première
marque, ayant par-
couru quelques kilo-
mètres, prix 65 fr.

Garage
Hubert Patthey

Plerre-à-Mazel 1
Neuchâtel

A vendre à bon mardi*

vélo de dame
en bon état , avec plaque
et lumière. Tél. 5 32 04.

A vendre

machine à laver
état de neuf , cuisson,
puissance 3 kW. Rinçage
continu. Fr. 350.— Tél.
8 28 49.

Vous tous
qui avez besoin d'un pe-
tit meuble, visitez le nou-
veau 2me magasin *Meubles G. Meyer, n»
des Fausses-Brayes, du-
rlère la Cave neuchâtt-
lolse. Nombreuses vltrt-
nés — 7 étages d'expo-
sition de meubles dlver».

Toujours
un très grand

assortiment

BIEDERMANN
NEUCHATEL

A vendre

VIOLON %
pour enfant , très bon
état , 100 fr. et un violon
entier. 50 fr. Tél. 5 87 94.

I ijV l I _!rEL̂ —'JJ.iB

Tables de cuisine
et tabourets, dessus eu
couleurs rouge - bleu .
vert ou Jaune, pieds bots
ou chromés, à voir &u
2me magasin de 5ta-
blés G .Meyer, rue d»
Fausses-Brayes.



Tapis et tours de lits
Choix énorme. A voir au 2me magasin

de Meubles G. Meyer , rue des Fausses-Brayes

;¦ . - v , ?..,. t.-.,

P̂  
i/ V Jr̂ \

4 

C'est si simple avec TELCOLOR

...mais exposez correctement !

Avec TELCOLOR, vous réussirez des photos
sensationnelles, d'une fidélité de couleurs
remarquable; mais exposez correctement votre
film. Ça n'est pas difficile! La brochure gratuite
TELCOLOR vous donne des règles
fondamentales, faciles à comprendre. Vous
êtes-vous déjà procuré ce guide pratique chez
le marchand photographe? Sinon, faites le
sans tarderl

Les films négatifs et inversibles TELCOLOR
sont des produits suisses de qualité de la Maison
Tellko S.A. à Fribourg.

ME UIBP

Ce meuble
combiné

face et côtés noyer, ne

££te Fr. 495—
A voir au 2me magasin
de Meubles G. Meyer
rue des Fausses-Brayes

|||§ Samedi 4 juillet
UOVAGE GRATUIT EH CAR A SUHR
directement à la fabrique-exposition de Pfister-Ameublements S.A.
Renseignements et inscriptions : PFISTER-Ameublements S. A. - Neuchâtel, Terreaux 7, Tél. (038 ) 5 79 14
"PARTS >- ^̂ Tj ) y Z
de La Chaux-de-Fonds de Neuchâtel, de Bienne, j? ^̂ îgpBjB {1;̂ ,
place de la Gare, à 12 h. 30 Terreaux 7. à 13 heures place de la Gare, à 13 h. 45 -«̂ ffiaBÊ ^^

Pfister-Ameublements S.A. vous présente, « intérieurs élégants à la portée de chacun !» - Le grand événement de l'année

C A M P I N G  /J\
V A C A N C E S  Wf)
V I L L E  MlÏÉÉ,

Le PULL coton 
^^«P X̂prati que et seyant — _ -̂  1 l!i mmlffllf \

à partir de 3.5 U 
11 | | j W / /

19.80 Notre cliché : > S || ||j|||j |î A/
Se fait en blanc, jaune, ciel e) beige f /1 SffiSSÉt» !^~-*'

§ 

Journées et soirées fra î ches

Le GILET de coton
sans manches ou longues manches

i < Notre cliché : Ç.80

I Se fait en blanc, ciel et marine

— é*t̂ ^ k̂\&̂ à JE *Ji l̂AAAl-ËTMfal
.^k^^^  ̂ NEUCHATEL

! ImVkmmÊÊmkWÊÊmWÊLwtkwmmkVMWMwmÊÊkWMWMWMm VmmmBLwmkm^^L^kwtws^^

*\* gk Les abricots de Naples se prêtent spécia-
¦ 0 Qw W0 ÊM/ÊËmt/i/i 0t/Ê W lement bien pour confitures et gâteaux J
W COI' %*& VVlAWvlAZ'Vl+r» * * PROFITEZ-EN LARGEMENT ! ;

ABRICOTS de Naples
beaux - juteux - savoureux au plus bas prix du jour

I PATE FEUILLETÉE I PATE A GATEAU I MIGROS-GEL I
paquet de 500 g. j (paquet 550 g. —.90) I pour vos confitures et vos gelées

mJj Ë %kW ( 50» g. Ha%9J& sachet 30 g. '̂ H

BJIICI G CrlSimilSB EEIï par cornet de 5 kg. 3.65, le kg. ¦ S \mW

i i'.iMrfim I
Enfin Hl

un stylo à bille, (I 1 qui écrit aussi
I II agréablement

f ? ] qu'un porte-p lume

EVERSHARP il F0UNTAIN-BALL
La célèbre bille poreuse, combinée Comparez vous-même
avecunenouvelleencreplusintense, tlâ^^S ût̂ çÂM,permet une écriture plusaisée,d une '• w

meilleure tenue et d'un aspect plus Ecrit avec Ecrit avec EVERSHARP
i r-,, . ¦, .. - 119 un stylo à bille FOUNTAIN-BALL et a la

personnel.Elleécntsansrateŝ eme normal et à nouvelle encre inalté-
sur une surface lisse et grasse, pho- l'encre ordinaire, rable, très intense,
tos, empreintes de doigts> etc.

2 modèles

Nouveau corps triangulaire, s'adaptant
parfaitement à la main, ou de forme ronde

¦IlSf et svelte. Les deux en 6 coloris et aveo
Kl pointe fine ou moyenne.

La bille agrandie j é Ê ÊÊÊ È È b b*
L'étonnante bille poreuse &$È Î̂>s$JïW8ÊF&m
FOUNTAIN-BALL . conçue ^̂ fe^S^̂ ^̂  mm. __ r- «avec des millions de ^̂ ^Mv^SÀ^S B» La tf g OO
canaux microscopiques , W miSW ° * ¦ *distribue l' encre très '̂ iiËœiïœï$r$$ i i j . ¦
régulièrement ^^^ f̂kW 

danS 
'
6S 

PaPeteneS

Kaagl SA, Zurich 1, agence générale pour la Suisse de | ' E VE R S HAR P PEN COMPANY

AGNEAU pré salé
côtelettes, gigots, épaule

... un vrai délice

Boucherie R. MARGOT
Vente au comptant

A vendre
habit d'homme

gabardine beige , grande
taille, parfait état. Télé-
phoner le matin avant
10 heures au 5 32 05.

; """'
: RÉPARATIONS DE CHEMISES i

¦ ¦
! Confection de beaux cols, même sans étoffe :'• de rechange. Courts délai» de livraison i

TIP-TOP CHEMISERIE
¦ rue du Concert, chalet vis-à-vis de la j

« Feuille d'avis », NEUCHATEL
¦

rtim iï» iaiiai»*ni«mi"inïii»«i IH ï II »i?

Machine à coudre
« ELNA;..!'», état de, neuf ,
à: vendre pour Càusè'*'de
double emploi ; bas prix.
S'adresser à Chardon-
nens, Rocher 11, Neuchâ-
tel.

f "
RENOUVELLEMENT
DES ABONNEMEN TS

à la

Feuille d'avis de Neuchâtel
2me semestre de 1959 Fr. 18.25
3me trimestre de 1959 Fr. 9.25

Nous prions nos abonnés dont rabonniement arrive à
échéance le 30 juin prochain d'utiliser le bulletin de
versement qui leur a été remis par les porteuses ou

qu'ils trouveront encarté dans leur journal

Les abonnements qui n'auront pas été renouvelés à la
DATE DU 11 JUILLET PROCHAIN seront encaissés par

remboursement postal
Administration de la

« Peullle d'avis de Neuchâtel »
Compte postal IV 178

V

Lits doubles

composés de 2 divans
superposables, 2 protège-
matelas, 2 matelas à
ressorts (garantis 10 ans)
pour Fr. 258.—
W. Kurth , avenue de
Morges 9, Lausanne. Tél.
(021) 24 66 66.

Grandes caisses
en bols à vendre. S'adres-
ser à l'hôpital des Ca-
dolles, tél. 5 63 01.

W 1

Gagnez plus aveo

—^ REALTEX
la machine à tricoter la plus rapide

qui se pale d'elle-même par le

«¦̂  travail à domicile
que nous vous fournissons.

Pour une démonstration à domicile, sans
engagement pour vous, adressez-vous à la

FIDUCIAIRE PROGRESS S. A..
Hallenstrasse 10, Zurich 8.

3 TOURS DE LITS
Superbe moquette , Tv O Cdessin Berbère X X .  T*,"1

TAPIS BENOIT M?»2»5
Un coup de téléphoneet nous venons vous cherche en voiture

JU H^É 
AUX GENEVEYS-SU R-COFFRANE (NE )
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LES GRANDS
GARAGES ROBERT

Champ-Bougin 34-36

ont de nouveau de belles occasions en :

Anglia - Taunus - Consul
Opel - Peugeot - etc.

Essais sans engagement — Facilités
de paiement

WRCADES LE COUPLE I N A T T E N D U  DU C I N é MA FRA NçAIS D A N S

oHfMA Une comédie douce-amère où l'on passe
0 5 78 78 du rire à I émotion

' ""̂ «Sxx^N&SiL ^R L̂ * ^Ey M^ m ÊmBj Sr *3l§' feffi - B (Êf dwŒSttf ^wB^ iïr̂  ̂ T TC17 7 PI T TTC^T* »
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^^f̂ ;̂ ^! 
Mesdames 

!

/Jj WTt^ \  Avan t de partir en

iwM.ill.uK vacances , conf iez  vos

éÊMmwmSS  ̂
"bat-jour dé fra îchis  à

tT&» ***mWLW\ notre atelier

*~J§̂  au Chiffon
Nous vous les transformons en merveille et
selon votre goût. Toute réparation ou trans-
formation de lampe à pétrole et toute autre
lampes se fait à des prix imbattables dans
notre atelier.
Hâtez-vous, mesdames! nous travaillons pour
toutes les bourses. Renseignez-vous sans en-
gagement chez

Mme Junod, Parcs 98, Neuchâtel.
Tél. 5 5317.

A V E N D R E
pour cause de déménagement une cuisinière
électri que en très bon état, marque « SIE-
MENS », avec gril infrarouge et thermostat.
Prix : Fr. 300.—.

Renseignements : tél. No 7 58 26.

Mesdames !
Confiez votre MANTEAU DE FOURRURE
DÉMODÉ ET ABIME au spécialiste. Il
vous le transformera et lui donnera

l'éclat du neuf.
Très jolis modèles à disposition

Réparation - Lustrage - Teinture de
toutes fourrures
CONSERVATION

^hy t *AAstf *A >
9, rue des Epancheurs - Tél. 5 61 94

On cherche à domicile
V _ ; J

ACHETER
DES MEUBLES

G. MEYER...
... satisfaction

certaine !

A vendre

poussette-pousse-pousse
t Helvétla » vert pastel,
avec eac de couchage,
160 ïr. ainsi que

chaise
s'adaptant sur poussette
«Helvétla», état de neuf,
20 fr. Tél. 5 87 20.

Offre sensationnelle
• Nouvel appareil à raser de précision
• avec 2 lames Gillette Bleues
• dans l'emballage-plastique très pratique
• pour le prix-record incroyable de

JSB . ' ' - - Ĥâk, mf r\ Bar ¦ p̂* Ŵ «̂ -VéĴ K̂

•"•""""""X \ §̂ s **$&*? 
' 

< 
's
^̂

ja» ,̂^
^̂  

. C'est le moment pour chacun de s'offrir le fameux
/ ^'> :* 

lll ^C ' Ŵ ' ¦ ^lÉï t̂eÉ, ^  ̂
¦¦ V ' rasage Gillette. Le rasage qui rafraîchit le matin

^P |||| * *"<*w8ryfc- >* / Êmh  ̂ mais qui tient jusqu 'au soir.
' 'Mm * m Le rasage-éclair ! Le rasage des hommes exigeants.

™ ,# r - f  ii 111 ATTtP
ï" ;..... le rasage le plus net du monde

Détective prive
Enquêtes - Recherches • Filatures

Renseignements - Case postale 25
CORCEIAES-IVEUCHATEL. Tél. 8 30 23

. A vendre
« SIlttCA *EYSÉE »
1957, 4 portes, noire,
36.000 km.

« SOICA »
1954, grise, 4 portes, mo-
teur revisé.

« VW » de Luxe
1955, Intérieur housse,
voiture impeccable.
« OPEL RECORD »
1955, belge. 2 portes, voi-
ture très propre.

« FIAT » 1400
1955, grise, Intérieur si-
milicuir, prix Intéressant.
«MERCEDES» 170 S
1950, noire, 4 portes, mo-
teur revisé.

« CITROËN » 11
large, 1953, grise, avec
nombreux accessoires.
Facilités de paiement .
Garages APPOLO et de
l'EVOLE, agence « Cl.
troën » et « D.K.W. »

Tél. 5 48 16.

A vendre

moto « Ru mi »
125 cmc, état de neuf.
Tél. 5 29 62 entre 19 et
20 heures.

On achèterait

« VESPA »
modèle 1953-1955, carros-
serie Impeccable ; tél.
8 14 14, aux heures des
repas.

Vélomoteur
« PUCH »

1958, vert, très peu rou-
lé, à l'état de neuf , *•
xes payées pour 1961,
avec sacoches vert/belge,
650 fr. 1 porte-bagage
pour « FIAT 600 ». TéL
8 31 41, dès 19 heures.

« Renault » 4 CV.
1952-1953, en vente, ga-
rantie en bon état , facl-
Utés de paiement. Tél.
5 54 49, de 12 h. 30 à

«Adler Sprinter»
250 ce, modèle 1958, rou-
lé 2000 km., état de neuf,
à vendre pour cause Im-
prévue. Adresser offre»
écrites à O.N. 8101 au
bureau de la FeulUe
d'avis.

« Peugeot » 403
1956, 8 CV. Limousine
grise. 4 portes. Toit ou-

i vrant. Intérieur simili.

« Rover Six »
1950. 11 CV. Limousine
verte , 4 portes. Inté-
rieur cuir. Prix avanta-
geux.

« Goliath »
commerciale, 1957. 8 CV.

i beige , 3 portes. Intérieur
cuir. Prix avantageux.

i « Ford Taunus »
| 1959, 9 CV., 4 porte»,

17 M. Limousine grand
luxe, 2 tons. Radio. Bou-
lé 6000 km., garantie

1 3 mois.
I Demandez la liste com-¦ plète (des voitures d'oc-

casion) avec prix. Ben-
i seignements et essai»

sans engagement.

' J.-L. Segessemann
GARAGE PU LITTORAL

NEUCHATEL
¦ début route des Falaise»

Tél . 5 99 91
Plerre-à-Mazel 51

Faute d'emploi , à
vendre un

scooter
« Agusta »

125 cms, 4 vitesses, en
état de marche, 250 fr.
S'adresser à F. Challan-
des, rue du Stand 7 A,
Peseux.

« PORSCHE »
1300 spéciale, compéti-
tion, 1500 S.S., avec ra-
dio, état de neuf ; occa-
sions Intéressantes. Tel
8 16 85.

Four cause de double
emploi , à vendre « Stude-
baker Champion », 5 ou
6 places,

cabriolet 14 CV.
modèle 1948-1949, 270C
francs comptant. Adres-
ser offres écrites à H. L.
8123 au bureau de la
Feuille d'avis.



Il y a quelque chose de changé
dans le royaume de Belgique

Le roi Baudouin

a su trouoer le cœur

de son peuple

De notre correspondant de
Bruxelles :

D'après la constitution belge, le
roi règne, mais ne gouverne pas.
11 est irresponsable et toutes ses
décisions doivent être contresfgnées
par les ministres compétents, ceux-
ci étant responsables vis-à-vis du
parlement et de la nation. La mo-
narchie est constitutionnelle, c'est-
à-dire que le pouvoir exécutif se
partage entre le souverain et le
Conseil des ministres. C'est cette loi
de base qui régit le royaume.

Depuis le début de l'année, le roi
Baudouin a rendu à la Belgi que
de grands services. Tout d'abord ,
au début de l'an , l'allocution qu 'il
a prononcée à la radio apirès les
troubles de Léopoldviille ne s'est
pas adressée aux Congolais seule-
ment, mais, par-dessus eux, à l'en-
semble du pays. Ce discours a ' eu
un grand retentissement .dans tous
les milieux , politiques ou non. Des
paroles nettes, concrètes, firent une
grande impression sur la popula-
t ion noire — et sur- les Blancs aus-
si ! — La Belgi que, par la voix du
souverain , proclamait qu 'une nou-
velle étape aMait commencer pour

le Congo. C'est un langage d'homme
à homme qu'il fallait- , employer
dans cette circonstance, fi n'est ' pas
possible de nier que le roi l'a fait
avec une chaleur comimunicative.

La décision de l'ex-roi Léopold
Puis, plus tard , alors que le ,roi

en visite officiell e aux Etats-Unis
y était reçu triomphalement, l'ex-
roi Léopold prenait la décision
doul oureuse, mais nécessaire, de
s'effacer de la scène politique. Il
habitera dorénavant avec la prin-
cesse Liliane et ses enfants au châ-
teau de Ciergnon, dans les Arden-
nes. Peut-être est-il utile' de met-
tre l'accent sur cette résolution
longuement mûrie. Ce • départ est
l'image des servitudes royales. Et le
peuple et ses princes ont suivi avec
émotion le film de ce départ .

Ce qui distingue une république
d'un royaume — qu'on nous par-
donne ce lieu commun — c'est le
fait qu'un président et sa famille
conservent une vie privée, tandis
qu 'une famille royale est une sorte
d'institution entièrement soumise
aux impératifs de la vie publique
du pays. On en a eu la preuve

maintes fois, non seulement en Bel-
gique, mais dans d'autres royaumes
encore. On le verra mieux lors du
prochain mariage du prince Albert ,
héritier du trône, et de la princes-
se Paoda , le 2 juillet prochain. Le
peuple attache une grande impor-
tance aux faits et gestes de ses sou-
verains.

Ce qui est fait est fa it. Il est
don c inutile de revenir sur certains
incidents qui sont survenus à l'oc-
casion du « mariage du siècle ». Le
roi vient de donner son consente-
ment à cette union et c'est grâce à
un second geste du souverain que
le mariage sera célébré en Belgi-
que.

Le régime monarchique consti-
tutionnel est un organisme très
bien réglé. Si le. roi ou ses minis-
tres n'observent pas rigoureusement
les règles qui le régissent , tout ris-
que de se détraquer.

Il y a un fait sur lequel la pres-
se étrangère n'a pas suffisamment
insisté. C'est le souci qu 'a eu le roi
Baudouin , au lendemain même de
son retour d'Amérique, de convo-
quer une conférence de presse au
palais de Bruxelles. C'est un fait
unique dans les annales du pays.
Au cours de cette réunion , le roi ,
tout simplement , a dit à ceux qui
l'entouraient : « J'ai été touché de
l'accueil dél irant de la population
bruxelloise à mon retour. »

Lé protocole s allège
Ces quelques mots ont déchargé

brusquement le ciel politi que cou-
vert de nuages noirs. C'est dans un
climat nouveau que le roi Bau-
douin est rentré dans son pays.
Mais , ce n'est pas tout. Répondant
à un désir qui ne s'est pas exprimé
ouvertement , le protocole un peu
vieillot qui bridait la cour s'est
allégé, lui aussi. Plus de jaquettes ,
plus de cols empesés, une simpli-
cité de bon aloi a permis à ceux
qui participaient à cette conférence
de, presse de prendre des informa-
tions et même de poser des ques-
tions au souverain.

Ce ne fut pas la lecture sèche
d'un texte préparé d' avance ; non ,
après la présentation des journa-
listes ' au roi , celui-ci circula parmi
les groupes, répondant familière-
ment , à l'un en français , à l'autre
en flamand , a un troisième même
en anglais. Et avant de se retirer,
suivi de son ministre des affaires
étrangères, le roi Baudouin dit en-
core : « Il est désirable que des
contacts plus fréquents soient éta-
blis entre la cour et la presse ».

Peu import e de savoir , somme
toute, ce que le roi a dit à l'un ou
à l'autre de ses interlocuteurs , ce
qui compte ici , c'est que la cour a
voulu créer une atmosphère de con-
fiance dans ses contacts avec les
journalistes. « Invitez-moi , mes-
sieurs », a-t-il dit en terminant.  Cet
amical appel ne manquera pas
d'être entendu. Voilà de nouvelles
bases d'entente , et -quel gouverne-
ment responsable ne souscrirait-il
pas à ce désir ? Cela renfor cera les
liens d' affection et de fidélité qui
existent entre le peuple belge et la
dynastie. Charles-A. PORRET.

La paix a été signée entre Adenauer et Erhard
mais la situation n'est pas la même à Bonn

EN ALLEMAGNE OCCIDENTALE

De notre correspondant pour les
af fa ires  allemandes :

La paix est rétablie au sein du
part i démo-chrétien... Adenauer et
Erhard , après un échange de fleurs
èpistolaires , sont allés jusqu 'à se
serrer la main devant les photo-
trap hes. La crise a été évitée de
\ffitesse ! Est-ce à dire que la si-
tuation est redevenue ce qu'elle
fiait avant la querelle ? Personne,
même dans les milieux dirigeants
du C.D.U., ne le prétend plus.

L'OPINION DU PRÉSIDENT
Heinrich Krone , président du

groupe démo-chrétien au « Bundes-
tag» , écrit dans la « Correspon-
dance politi que et sociale » : « II
est important que ces deux hommes
(Adenaue r et Erhard) conservent
à l'avenir les points de vue qui
leur sont propres. C'est au parti
qu'il appartient de veiller à ce que
leurs divergences ne compromet-
tent plus son unité. »

Ces deux phrases, anodines en
apparenc e , sont intéressantes à
Plus d'un titre. Elles montrent no-
tamment que les instances supérieu-
res du parti paraissent décidées à
reprendre leur rôle au sérieux ,
Ç est-à-dire à ne plus abandonner
le,Urs prérogatives entre les mains(i un seul homme, fût-il chancelier.
« veiller à ce que des querelles
personnelles ne compromettent plus
1 unité du parti » ne peut en effet
signifier qu 'une chose : c'est que

tous ses membres, sans exceptions ,
auront désormais des comptes à
rendre à son comité directeur. Le
fai t  qu 'Adenauer accepte de se sou-
mettre, à ce contrôle montre , à lui
seul, qu'il y a quelque chose de
changé.

Lorsque Krone écrit qu 'il est
important pour le parti (et pour
le pays) que ces deux hommes con-
servent leurs points de vue, il ne
s'agit pas non plus d'une vague for-
mule destinée à masquer un assez

È 
récadre replâtrage. Adenauer et
rhard représentant en effet deux

tendances qui, pour le moment du
moins, sont nécessaires à l'Allema-
gne : la tendance pro-française et
la tendance pro-anglaise. Alors
qu 'on s'attendait généralement à
voir l'unité du C.D.U. compromise
un jour ou l'autre par une éven-
tuelle opposition entre catholiques
et protestants, ou entre syndicalis-
tes et conservateurs , la première
querelle sérieuse qui ait failli pro-
voquer une scission eut lieu entre
un francophile et un anglophile-
Adenauer joue la carte de Gaulle ,
c'est-à-dire la carte du Marché
commun ; Erhard , beaucoup plus
libéral en matière économique , sou-
tient une politique ' moins rigide et,
Eartant , plus proche de- celle de

ondres (... et de Berne) . Tant que
le litige entre les « six » des ac-
cords de Rome et les « non-six »
n 'est pas définitivement réglée, l'Al-
lemagne a tout intérêt à conserver
les deux hommes en charge et à
jouer sur les deux tableaux.

L'ENQUÊTE RÉVÉLATRICE
L'Allemagne, nous avons déjà eu

l'occasion de le constater , a pris
goût aux enquêtes genre « Gallup ».
Une de ces enquêtes , organisée par
le « Emnid-Insti tut  »; comportait
les deux questions suivantes : a)
Estimez-vous qu 'Adenauer a sage-
ment agi en restant en fonct ions ,
ou eussiez-vous préféré qu 'Erhard
lui succédât dès maintenant ; b)
Quel homme désigneriez-vous com-
me successeur de l'actuel chance-
lier.

A la première question, 51% dés
personnes interrogées (appartenant
a tous les mil ieux) ,  se sont pro-
noncées pour Erhard et 32 % pour
Adenauer... Il y a eu 17 % d'abs-
tentions et de bulletins nuls.

A la seconde question , 15 % des
réponses désignaient Erhard com-
me « daup hin », 7 % Carlo Schmid ,
3% Gerstenmaier , 2 %  Brandt (le
maire socialiste de Berlin-Ouest) et
Etzel , 1 % seulement von Brentano ,
le ministre de la défense Strauss
et le leader socialist e Ollenhauer.

Deux fai ts  impor tants  ressortant
de ces chiffres  : le premier , que
démontre le peu de voix obtenues
par les dirigeants socialistes OHen-
hauer, Schmid et Brandt , est que
la récente crise n 'a pas ébranlé ou-
tre mesure le prestige du C.D.U.,
en tant que parti  ; le second , c'est
que l'opinion publique souhaite ,
comme les milieux politiques , une
infusion de sang frais à la tête du

parti. C'est pour ne pas l'avoir
compris à temps, pour s'être cons-
tamment refusé à désigner et à for-
mer l'homme qui le remplacera un
jour à la tête du gouvernement ,
qu 'Adenauer subit aujourd'hui une
baisse de prestige et de popularité
dont il ne se relèvera pas. L'hom-
me de la rue sent instinctivement ,
tout en conservant au vieux lutteur
une affectueuse sympathie, que le
chancelier fait fausse rout e en se
considérant comme le seul politi-
cien capable d'assurer la continuit é
de sa politi que. Il sent que cet
homme de plus de quatre-vingts
ans peut être, appelé à se retirer de
l'arène à chaque instant , et que le
meilleur moyen d'éviter une cassu-
re est de désigner , lui présent,
l'homme qui . devra le remplacer
dans un aveni r plus ou moins pro-
che. Or, cet homme, pour l'immen-
se majorité des Allemands, ne peut
être qu 'Erhard.

La Suisse, qui n'a rien à gagner
à voir s'ériger autour d'elle le ri-
gide Marché commun que préconi-
sent les Français, ne peut que s'en
réjouir. Léon LATOUR.

2 FOIS PLUS BRONZÉ EN
2 FOIS MOINS DE TEMPS

Comment devenir

— même par temps partielle-
ment couvert, avec le filtre
«cientifique qui « emmagasine»

le soleil
En 3 j ours obtenez un bronzage uni-orme , de 3 tons plus foncé sur tout!e corps , avec une intensité et unerichesse de coloration autrement im-possibles à obtenir , grâce à la bombe

TPray-Tan au Filtre Fluide « F 29 : 31 »a haute puissance.
Sans graisser ni coller , le Spray-Tannonne à la peau une protection scienti-nque tot ale , avec 2 fois plus de bron-zage en 2 fois moins de temps , parce'lue seul le SP1UY-TAN contient le"•litre Fluid e « F 29 : 31 • qui accélère« intens ifie la pig mentat ion de l'épi-démie — mfmc par temps partielle -ment couvert — en captant la gammesuper-bro nzante de la lumière solaire ,résistant à l'eau , même après plusieur sbaignades , le Filtre Fluid e « F  29:  31»continu e à agi r pendant 3 a 4 heures ,si bien qu 'avec le SPRAY-TAN votrePeau « emmaga zine » l i t téral ement lesoleil et acquier t sans peler un bron-zage plus profond . A votre fournisseu r ,réc lamez aujour d'hui même le Spray-un Origina l (bombe rose) ou la nou-

rk , ousse nf Lano lin » Sprav-Taninombe crèmel... le véritab le S'prav-lan au Hltre Fluide « F  29: 31 • I "

DE LA IVME A LA VME REPUBLIQUE
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Rien de tout cela ne dénote un ré-
gime totalitaire ou qui s'apprête à dévier
de la voie démocratique. Somme toute,
disposant d'une majorité parl ementaire
qui , à vues humaines, ne se dissoudra
pas au cours de la présente législature,
le général de Gaulle et son premier mi-
nistre ont pu prendre l'initiative de cer-
taines mesures économiques forcément
impopulaires et affronter de ce fait un
refroidissement passager de la part
d'une certaine fraction de l'opinion. Ils
sont en droit d'escompter que sa faveur
leur reviendra quand la sévère médica-
tion qu 'ils ont imposée à la nation tout
entière aura produit son effet béné-
fique.

C est un fait que le plan de redres-
sement élaboré par M. Antoine Pinay
sur le plan économique et financier est
en train d'aboutir à un plein succès.
Alors que depuis 1945 les bénéfices
des dévaluations qui se succédaient
étaient régulièrement et rapidement en-
gloutis par renchérissement , la dernière
opération à laquelle on a dû procéder
sur la monnaie 'n a relevé les prix que
de 4 %, ce qui laisse un bénéfice de
plus de 1 3 %, lequel donnera un coup
de fouet aux exportations françaises et
encouragera le touriste étranger à re-
prendre le chemin de Paris, des châ-
teaux de la Loire et de la Côte d'Azur.
En même temps, on a calculé que plus
d'un milliard de dollars étaient revenus
en France depuis moins d'un semestre,
cependant qu 'en mai dernier la balance
commerciale accusait un bénéfice de
9 %. Nous voilà bien loin , n'est-il pas

vrai î des expédients de la Quatrième,
et l'on soulignera que le premier souci
du nouveau régime a été de procurer
au peuple français ce bienfait social
qui conditionne tou s les autres : à sa-
voir une monnaie saine et stable.

? ? ?
Le coût de la guerre d'Algérie an-

nulera-t-il le bénéfice de ce vigoureux
redressement ? On l'a dit , et beaucoup
l'espèrent parmi les adversaires irrécon-
ciliables du général de Gaulle et les
ennemis extérieurs de la France qui
s'étaient facilement accoutumés à la
considérer comme le nouvel « homme
malade » de l'Europe.

Nous ne reviendrons pas sur l'évo-
lution de cette guerre interminable , si-
non pour souligner que la rébellion ne
semble pas se relever des coups très
durs qui lui ont été portés l'hiver der-
nier. Mais une autre remarque s'im-
pose. On « écrit en France et en Suisse
que l'appel du général de Gaulle en
faveur de la « paix dés braves » et le
plan de Constantine n'avaient eu aucun
effet sur les fellaga. Les découvertes
faites par l'armée française dans les
maquis qu 'elle a nettoyés, infirment cette
opinion. Ce n'est pas une fois , mais

, dix fois qu 'elle a découvert des cime-
tières clandestins où les commissaires
politiques du F.L.N. avaient fait en-
terrer les victimes de leur féroce justice ,
exécutées pour défaitisme, tentative de
désertion ou mutilation volontaire. Alger
estime à 2000 le nombre de ces mal-
heureux.

Le moral de la rébel lion ne cesse
de baisser parmi les combattants du

front. Preuve en soit, le 19 juin , le
ralliement du nommé Youssef Smaïl ,
responsable du F.L.N. pour les régions
de Mascara et de Saida ou l'exécution
de l'« aspirant » Aïdouche, égorgé par
ses hommes dans la région de Bône
pour avoir voulu s'opposer à leur red-
dition. On peut se demander com-
ment la prétendue « Armée de li-
bération » compte passer un sixième
hiver de guerre, Entrç temps, le pé-
trole des puits de Hassi Messaoud
parviendra à Bougie , car la pose du
pipe-line ou oléoduc ne subit aucun re-
tard du fait des événements , et, d'ici
cinq ans, la France et l'Algérie , par
rapport à leurs besoins futurs , non seu-
lement couvriront leurs besoins en car-
burant , mais encore seront excéden-
taires.

O OO
Ronsard, nonobstant les giierres de

religion , comparait son pays au :
... saule verdissant
Plus on le coupe et plua il est naissant
Et rejetonne en branches davantage
Prenant vigueur de son propre dommage

Acceptons-en l'augure , mais encore ce
redressement français ne fait pas l'affai-
re du parti de la subversion universelle
et porte pièce aux pontifes qui , voici
moins de dix-huit mois, ratiocinaient
sur ce qu 'ils appellent doctement le
« sens de l'histoire ». Quant à nous,
nous nous en félicitons , car nous ne
voyons guère une possibilité de coexis-
tence entre une France communiste ou .
cryptocommuniste et la Suisse romande
libérale et patriotique à laquelle nous
tenons. Eddy BAUER.

P0ur une chambre à
coucher,
pour une salle à manger,
pour un studio ,
Visitez à Neuchâtel

Meubles G. Meyer
Faubourg de l'Hôpital
pour une chambre d'en-
fants ,
pour un bureau ministre,
pour un meub le combiné,
pour un meuble de cui-
sine ,
pour un meuble en frêne
blanc ,
pour un divan-lit avec
entourage,
pour un lit double,
pour une combinaison
5e ha",
pour un meuble isolé,
pour un tap is ou de la
lastreile,
visitez à Neuchâtel

Meubles G. Meyer
su 2me magasin, rue des
Fausses-Braves.

i Pour l'achat
Pour l 'échange

Pour la
réparation
d'un vélo

ou vélomoteur
adressez-vous à

M. Bornand
POTEAUX 4

où vous trouverez
un grand choix et le

service d'entretien

Demandez
Il catalogue gratuit des
subies modernes en f rê-
tt blanc et en couleurs,
a 2me magasin de Meu-
tlH G. Meyer, rue des
Fausses-Brayes. — Tél.
J 75 05.
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Tél. 5 56 66

vous présente

UN FILM QUI A L'ACCENT DU MIDI AVEC LA FAMEUSE ÉQUIPE COMIQUE> E

HENRI CENES • MARCEL MERKÈS jÉffl
JEAN CARMET • JEANNETTE BATTI J^HÊ

13 DE LA MARINE I
• EN EASTMANCOLOR • H

Tous les soirs | JEUDI, SAMEDI, DIMANCHE, MERCREDI | _. ..,. . , ,_ i .. , . ,- 1 m Des lo ansà 20 h. 30 I matinées a 15 heures ':

Faubourg de l'Hôpital

et
Rue des Fausses-Brayes

2 grands magasins
un seul nom en vogue :

Meubles G. Meyer
Neuchâtel

tél. (038) 5 75 05

Dimanche 5 juillet, dès 11 heures

GRANDE FÊTE CHAMPÊTRE
«COOP»

AU CAMP DU MAIL A NEUCHATEL

Cantines bien fournies
Cornets pique-nique à Fr. 3.—

Distribution de potage

JEUX • CONCOURS • DANSE

Divertissements gratuits pour les enfants
Tirage au sort de l'action « Fidélité » (à 11 h. 30)
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Samedi soir 4 juillet, dès 20 heures

Grande soirée dansante
en plein air

Orchestre Hot-Boys Cabarets-Attractions
Cantines ouvertes dès 18 h. 30
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PRÊTS
Service de prêts S.A.
Tél. (031) 23 52 77

| Luemge 6, Lausanne

COIFFURB ET BEAUTÉ

P L U S  DE G O Û T
QUE D'ARGENT?
... Alors bonne raison de commencer
par le bon bout : une permanente
extrêmement soignée basée sur une
coupe allurée, un soin de beauté
efficace et vous voici prête à affronter

-. n'Importe quoi ou... n'importe qui I

Toutes nos permanentes son) garanties

¦ 1 i' Grand-Rue - Tél. 5 15 24BH1B>

Bureaux-ministre
Tous lea genres, en bols
clair ou classique, ohoix
unique. A voir au 2me
magasin de Meubles G.
Meyer, rue des Fausses-
Brayes.

r L a  bonne friture A
au Pavillon |

l Tél. 6 84 98 J

Le 2me magasin
de Meubles G. Meyer se
trouve à Neuchâtel, rue
des Fausses-Brayes, en
montant depuis hôtel
ie ville, derrière le
restaurant de la Oave
neuchâteloise.

i fl f% DÈS AUJOURD HUI I
É M n A i i 11 tous les 'ours à 15h ' et 20h - 30 I

IIP lll ? li SAMEDI ET DIMANCHE S
1 Fil UL .W matinée à 14 h. 45 |

Parlé français Admis dès 16 ans ES

I Tél. 5 21 12 .ijjmiijiM I
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I LE SOUFFLE
i DE LA LIBERTÉ
I (André CHENIER)

Une histoire d'amour sans précédent

samedi, dimanche, ' TKSPT SB "Z/^̂ f̂ijm
lundi mÊÊÈmËLmWrm I M {

mmWmmW&ÊËS& ¦tiiï& JSx ^^Ênï JMK:»!. <?* n B̂S^Mg—i

Admis  dès 16 ans MsÊ

A vendre

PERRUCHES
magnifiques couleurs, t
francs la pièce, ainsi
qu'une nichée de

LAPINS
une mère et 9 petits d«
7 semaines, 30 fr. —
S'adresser & Mme Slmo-
ne Béguin, les Geneveys-
sur-Coffrane.

Remise de commerce
Je soussigné , remercie ma f idè le

clientèle, et l ' informe que j 'ai remis,
dès le 1er juillet 1959 , mon garag e de
Bevaix, de même que l'agence Borg-
ward et Hansa, pour la rég ion du
vignoble , à Messieurs Langel et Szabo ,
sur qui je la prie de bien vouloir
reporter sa confiance.

André STAUFFER.

Les soussignés se réfè rent  à l'an-
nonce ci-dessus et se recommandent
auprès de tous les automobilistes à
qui ils donneront entière satisfaction ,
par un travail impeccable et des prix
modérés.

Georges LANGEL,
Otto SZABO.

B̂ a
Lits d'enfants

à voir au 2me magasin
de Meubles G. Meyer,
rue des Fausses-Brayes.

Lits doubles
avec 2 matelas à ressorts,
garantis 10 ans, Fr. 29S.-,
à voir au 2me magasin
de Meubles G. Meyer,
rue des Faussee-Brayet.



La famille de
Monsieur Frédéric ZWAHLEN

profondément touchée des nombreux témoi- G
gnages de sympathie reçus pendant ces
jours de douloureuse séparation, exprime à
toutes les personnes qui l'ont entourée, ses
remerciements sincères et reconnaissants.

Neuchâtel, Juillet 19S9.

AVIS
Nous cherchons des FAMILLES PROTES-
TANTE S pouvant recevoir

un jeune homme de 15 à 17 ans
comme AIDE DE CAMPAGNE

une jeune fille de 15 à 17 ans
comme AIDE DE MÉNAGE

des le 18 Juillet, pour une durée de 4 à
5 semaines (vacances d'été).
Conditions : logement, nourriture, argent de
poche Fr. 2.50 à 4.— par Jour, selon capa-
cités, vie de famille et bonne occasion de
perfectionner leurs connaissances du fran-
çais.
Familles honorables sont priées de s'adresser • ¦a l'Office de placement de l'Eglise nationale,
Alfred-Escherstrasse 56, Zurich 2.

Homme de 37 ans
cherche entretien et tra-
vaux de i >

JARDIN
Libre tout de suite. —
Adresser offres écrites à
G. K. 8122 au bureau de
la Feuille d'avis.

On cherche d'occasion
petite

commode
en bon état , pour cham-
bre d'enfant. Tél. 5 86 10.

¦\ ' Une

fiSjP " " " " jjggsaa chevaux tirée à

épingles

Essayez et comparez chez les agents
de votre région :

La Chaux-de-Fonds : Garage M. Gentil & Co, rue Numa-Droz. —
Corcelles : Garage Freiburghaus. — Fleurier : Garage de la

Patino ire, E. Dubied.

A i partir de 4950." Crédit Lloyd

y ĵ lj .̂ avec 4 vitesses, toutes synchronisées
#¦** "'J». Importateur :

^LLOVD\ GARAGE DE PLAINPALAIS, GENÈVE

On cherche, dans une famille d'Instituteur

PLACE
POUR GARÇON de 13 ans, du 16 Juillet au
10 août ; possibilité de recevoir des leçons de
français désirée. — Offres à Jos. Stirnlmann -Karrer , Rheinstrasse 5, Birsfelden, tél. (061)
41 72 73.

LE GAZ ET LE PETROLE
DE L'ALGÉRI E ET DU SAHARA

EN FRANCE

PARIS (A.F.P.). — M. Jacques Sous-
telle, minis t re  délégué auprès du pre-
mier ministre, a apporté les précisions
suivantes sur les richesses en gaz et en
pétrole de l'Algérie et du Sahara :

Le gaz existe principalement dans le
secteur d'Hassi-R'Mel (Sahara septen-
trional). Les réserves sont évaluées à
800 mill iard s de mètres cubes. L'Europe
occidentale pourrai t on consommer 50
milliards de mètres cubes par an.

Tou t le problème est d'amener ce gaz,
d'abord en Algérie du Nord où 11 sera
la base de l'industrialisation de l'Algé-
rie, et ensuite en Europe occidentale,
vraisemblablement soit - par bateaux
transportant du gaz liquéfié , soit par
cana l i sa t ions  passant sous la Méditerra-
née... Dans les deu x années qui vien-
nent , nous aurons le gaz par bateaux et
peut-être dans quatre ou cinq ans par
canalisations sous-marines. En tout cas,
ce gaz est uti l isable presque immédia-
tement pour les besoins de l'Algérie.
Dès l'an prochain , par exemple, tout le
grand ensemble indus t r ie l  de Bône va
évidemment être fondé sur cette ri-
chesse naturelle.

A partir du 1er octobre 1959, le pé-
trole saharien arrivera à la côte algé-
rienne à un rythme de 4,5 mill ions de
tonnes par an , puis de 7 mi llions et un
peu plus tard même de 14 millions de
tonnes. Les conséquences immédiates de
ce transport de pétrole et de gaz seront
tou t d'abord de permettre l'industriali-

satio n de l'Algérie. Ensui te , de libérer
la France de la nécessité d'acheter du
pétrole en devises fortes.

M. Soustelle a rappelé que le pipe-line
de forte section qui doit amener à Bou-
gie le pétrole saharien est actuellement
posé jusqu 'à M'Sila , en Algérie septen-
trionale.

La Société commerciale de Bâle a cent ans

Le commerce au service de la ph ilanthropie

De notre correspondant de Baie :
La Société commerciale de Bàle S. A.,

qui est la plus ancienne entreprise
suisse du continent noir , a fêté, le 29
juin , le centième anniversaire de sa
fondation. Elle a pour origine le pet it
comptoir créé en 1854, à Christianborg,
près d'Accra , pour approvisionner les
stations de la Mission de Bàle en pro-
dui ts  europ éens , alors introuvables en
Afri que. Ce petit comptoir gagna si
rap idement en importance , que , cinq
ans après sa fondat ion , un groupe de
phi lanthropes  bâlois eut l'idée d' en
faire une entreprise commerciale indé-
pendante , destinée à développer les
échanges entre les deux cont inents , tout
en s'efforçant  d'élever le niveau de vie
spirituel et matériel  des indig ènes. Ci-
tons parmi eux le banquier  Ulr ich
Zellweger et le grand-père des actuels
directeurs de la société, Edouard Preis-
wcrk-Burckhardt.  Le champ d'act ivi té
de la compagnie s'étendit bientôt  à
tou te  la côte occidentale de l 'Afri que
et aux Indes.

La Société commerciale de Bàle S. A.
a une histoire extrêmement mouve-
mentée , où les périodes de prosp érité
sont coupées de crises fréquentes. Dans
les premiers temps de son in s t a l l a t i on
sur les côtes d'Afri que , son existence
fut  même menacée par les ravages que
causaient , parmi ses agents , la malar ia
et la fièvre jaune. La première guerre

mondiale obligea la compagnie à fermer
tous ses établissements d'outre - mer,
dont la réouverture donna lieu à d'in-
terminables et pénibles négociations
avec les gouvernements Intéressés. SI
la société parvint f ina lement  à rentrer
en possession de ses agences africaines ,
en 1928, elle ne put jamais  rouvrir
celles des Indes , et dut attendre jus-
qu 'en 1951 l ' indemnité du gouverne-
ment anglais à laquelle elle avait droit.

Les importations de la compagnie
portent aujourd'hui sur le café, le cacao
et l 'huile de palme , ses exportat ions
sur tous les produits  de l ' indust r ie  eu-
ropéenne , à 1 exclusion des eaux-de-vie,
de la poudre et des armes. C'est la
Société commerciale de Bâle S. A. qui
expédia en Europe , en 1893, la première
cargaison de cacao. Elle util i sa , pour
ses transports , sa propre flotte de voi-
liers , de 1866 à 1884.

La société est devenue aujourd'hui
un puissant « holding » occupant 4658
personnes , dont 3118 Afr icains .  La cen-
trale de Bàle contrôle deux fabriques
de textiles en Suisse et en Al lemagne ,
des f i l ia les  à Londres, Manchester ,
Hambourg, Paris et New-York, sans
parler  de ses factoreries et de ses
diverses entreprises  africaines. Elle a
consacré , au cours de son sièce d'exis-
tence , des sommes considérables à
l'amél iorat ion du niveau de vie des
indi gènes.

Transformation
des usines Volkswagen

en une fondation

ALLEMAGNE DE L'OUEST

HANOVRE (O.P.A.). — Le gouverne-
ment de la Basse-Saxe a décidé de
transformer l'en treprise Volkswagen , à
Wolfsburg, en une fondation dont les
revenus seraient consacrés à la science
et à la recherche. Cette décision va avi-
ver le conflit qui oppose le gouverne-
ment de la Basse-Saxe au gouvernemen t
de Bonn , qui tous deux revendiquent
les usines Volkswagen .

Le € Land > de Basse-Saxe, où elles se
trouvent , les revendique depuis la fin
de la guerre. Le gouvernement de Bonn
aff i rme , lui , qu 'il est le seul successeur
du Reich , donc des usines Volkswagen
créées par les nazis . Le conflit a com-
mencé il y a deux ans quand le parti
démocrate-chrétien a proclamé le retour
des usines au secteur privé par l'émis-
sion d'actions populaires.

Dernièrement , ce parti a déposé un
projet de loi selon lequel le gouverne-
ment fédéral est le seul propriétaire de
l'entreprise. Le litige devra san s dout e
être tranch é par le Tribunal adminis-
tratif suprême.

Les usines Volkswagen valent environ
um milliard de marks. L'an dernier ,
elles ont produit 556.000 véhicules dont
472.000 automobiles. Elles occupent en-
viron 45.000 personnes.

Relâchement des vexations
: à l'égard des protestants

espagnols
WASHINGTON (S.O.E.P.I.). — Au

cours de ces derniers mois, on constate
que les persécutions ct vexat ion s  dont
étalent victimes les protestant s espa-
gnols , sont en régression , et l'al l iance
Baptiste mondiale qui signale le fa i t ,
l'at tr ibue largement à l'annonce  de la
convocation d'un concile œcuméni que
par le pape Jean XXIII. En effet , le
rapport de première main sur lequel
se base l'a l l iance bapt is te  dit no tam-
ment : « Il n 'y a p lus eu , ces derniers
mois en Espagne , de nouveaux cas
de persécution ouverte et on remarque
même un changement d'at t i tude pres-
que imperceptible , quoi que réel , de la
part de nombreux catholi ques à l'égard
des évangéli ques »,

Création d'un office
commercial des associations

Un tournant dans l'économie viti - vinicole vaudoise

(C.P.S.). — A Lausanne, vient de se
constituer, sous le nom d'U V A VI  N
(Union vaudoise des associations vini-
coles), une société coopérative, formée
de la majorité des associations viti-
vinicoles du canton de Vaud , groupant
quelque 1800 vignerons. Ce groupement
de vignerons vaudois est appelé à jouer
un rôle essentiel dans l'économie viti-
vinicole,

La société, dont la siège sera à Lau-
sanne, a notamment pour but de pro-
téger par tou s les moyens les intérêts
à caractère généraux communs aux
caves coopératives vaudoises, et, par-
tant , à tous les producteurs , de con-
tribuer à l'amélioration de la viti-
culture et de l'œnologie , de faciliter
d'écoulement des produits des caves fé-
dérées, en particulier par la création
d'un office commercial commun.

C'est dire ainsi que, à l'instar de»
réalisations survenues avec le succès
que l'on connaît dans des cantons
voisins , cette fédération constitu e une
communauté véritable entre la plupart
des vigneron s vaudois, communauté qui
n'existe aujourd'hui que bien impar-
faitement. Les moyens d'action étant
ainsi créés, la fédération va pouvoir
assumer des responsabilités plus gran-
des et, représentant une puissance éco-
nomi que et financière importante, de-
venir , notamment un partenaire du
commerce sur le marché des vins. Sans
prétendre résoudre de manière magi que

les problèmes du marché des vins, elle
entend apporter une collaboration active
à la recherch e des solutions nécessaires.
Ell e va ainsi permettre aux vignerons
vaudois membres des organisations coo-
pératives de producteurs, de jouer un
rôle important dans l'étude de tous
les problèmes prop res à la profession ,
à l'économie viti-vinicol e dans son en-
sembl e, ceci en collaboration avec les
producteurs Indépendants.

L'office commercial! créé par la même
occasion et qui était indispensable à
la défense des vins vaudois et à leur
écoulement , permettra notamment une
rationalisat ion de la production , de la
commercialisation , de la prospection et
de la propagande, assurant ainsi une
mise en valeur plus judicieuse de la
production des vins des associations
viticoles.

Le comité de la fédération est présidé
par M. Philippe Cherix (Cully). Le
secrétariat a été confié à la Chambre
vaudoise d'agriculture, à Lausanne.

Le but d'un tel organisme est somme
toute simpl e : contribuer , par une par-
tici pation effective et positive, à orga-
niser un marché du vin indigèn e qui
permette aux vignerons d'écouler leurs
récoltes à des prix satisfaisants, toutes
mesures étant prises pour que les frais
de production et d'écoulement soient
les plus bas et pour que les produits
répondent aux vœux des consomma-
teurs .

Une épizootie de rage menace la Suisse
Se propageant à travers l'Allemagne occidentale

La rage s'est propagée, depuis la der-
nière guerre, a travers l 'Allemagne occi-
dentale de l'est vers le sud-ouest. L'épi-
lootie ayamt attein t ces mois derniers
) t  pied nord de la Forôt-Noire et conti-
pganit sa progression vers les territoires
très giboyeux du sud , on peut craindre
li contamination de notre pays. Aussi
l'Office vétérinaire fédéral a-t-il réoem-
mnt examiné la situation de concert
me les vétérinaires cantonaux des can-
Ms dont les frontières jouxtent les
Wltoires allemands , ainsi qu 'avec les
(présentants des autorités vétérinaires
j e  Bade-Wurtemberg. Il fut conven u de
coordonner les mesures de prophylaxie
de pa rt ct d'autre de la frontière afin
d'éviter, dans la mesure du possible, que
la malad ie ne s'étende plus encore vers
le sud.

Une maladie
presque toujours mortelle

La rage, dont l'issue est presque tou-
jours mortelle , est provoquée par un
virus attaquant principalement l'encé-
phale et la moelle épinière et excrété
surtout par la salive des individu s in-
ftetés. Ceux-c i peuvent propager l'agent
Infectieux plusieurs jours déjà avant
que les symptômes morbides ne se ma-
nifestent chez eux.

Les mesures de prophylaxie visent au
Cmier chef les animaux vivant en 11-

té. Ces mesures tendent à décimer le

gibier autant que faire se peu t, ce qui
devra être nécessaire dans la Suisse
septentrionale.

L'importation
de chiens allemands

Les observations enregistrées en Alle-
magne occidentale font apparaître que
les chiens sont rarement contaminés et
que les autres animaux domestiques, à
l'exception des bovins au pâturage, ne
sont qu 'exceptionnellement a t te in t s  de
la maladie. On ne déplore heureusement
aucun décès chez les habitants du pays.

Du côté suisse, on a renoncé jusqu 'à
présent à interdire l'importation des
chien s allemands. Ceux-ci doiven t tou-
tefois , pour être acceptés sur territoire
suisse , être accompagnés d'un certificat
vétérinaire officiel , attestant que l'ani-
mal vient d'une région libre de rage
depuis cent jours au moins.

Attention t
La sortie des chiens vers l'Allemagne

et le retour de ceux-ci en Suisse n'ont
pas été interdits. En revanche, tous les
propriétaires de chiens qui prennen t
leur animal avec eux en Allemagne sont
instamment priés de les garder en per-
manence sous surveillance. Les chien s
en liberté dans les forêts et les campa-
gnes sont exposés à l'attaque de renards
ou d'autres animaux sauvages enragés.

Le beau cadeau... grec
d'un Neuchâtelois

aux Genevois

GENÈVE

D' un correspondant :
Les fêtes du quatre centième anni-

versaire universitaire aidant, ce n'est
pas moin s de trois spectacles antiques,
de Ménandre à Férence puis à Sopho-
cle, qui viennent d'être offerts aux
Genevois. On a cité dans l'ordre où ils
ont été joués ces lointains auteurs ,
mais si c'est à leur valeur qu'il eût
fa l lu  se tenir pou r les rappeler , il est
bien évident que Sophocle eût été le
premier nommé.

C'est dire que, pour ce qui est du
texte, la trilogie gréco-romaine s'acheva
en apothéose. En revanche, les inter-
prétations dos trois pièces ne sauraient
être confrontées puisqu'elles réunis-
saient , tantôt des professionnels, tantôt

— et c'était le cas pour Sophocle —
des amateurs.

Cependant , si le tragique grec nous
a ému une fo is de plus , si la preuve
a été aisément renouvelée qu'il nous
est forcément plus proche, plus intelli-
gible même qu 'Eschyle, si enf in on a
vibré à Sophocle autant qu'à ceux de
nos auteurs contemporains parmi les
meilleurs, le mérite en revient égale-
ment à un traducteur qui sut renou-
veler « Philoctète > , le mettre au goût
du jour , sans en altérer jamais le
sens profond non plus que la saisis-
sante et permanente beauté de la for-
me. Cet habile et honnête homme est
M. Georges Méautis, et l'helléniste sûr
dont Neuchâtel est légitimement fière
a fait là aux Genevois un cadeau fort
rare et délicat.

Tout naturellement, « Philoctète > a
été joué dan s l'admirable théâtre anti-
que de la Grande- Boissière, qui est
une résurrection d'Epidaure, y compris
l'étonnant phénomène de l'acoustique.
Cette Grande-Boissiière, ce théâtre anti-
que sont propriétés de l'Ecole inter-
nationale, qui fait large place aux exer-
cices dramatiques, et même ce sont
maîtres et élèves qui se sont mués en
maçons pour ériger scène et gradins à
la grecque.

Et ce sont ces élèves encore — le
« Groupe français d'art dramatique »
succédant ainsi à l'anglo-saxon — qui
s'avancèrent dans c Philoctète » . Il y
fallait de l'audace, avec le dévouement,
car on se meut assurément plu* diffi-
cilement encore dans l'antique que
dans le moderne. Voilà bien pour-
quoi , part faite de ces choses, on doit
convenir que « Philoctète » a été joué
avec bonheur, et, sans quelques obliga-
toires maladresses, on sentait, outre la
foi , une intelligence certaine dans ce
spectacle bien peu commun.

L'ancien conseiller fédéral Max Weber
désavoué dans son propre milieu

A propos de la politiq ue sociale de la Suisse

(C.P.S.) En guise de prélude à la
diicussion parlementaire sur l'assu-
rance-involitlité, un articl e de l'ancien
conseiller fédéra l Max Weber — qui
liège ma intenant  à nouveau au Conseil
national — fit  quel que bruit le prin-
temps dernier. Son auteur , s'appuyant
tur des statisti ques prêtant fortement
4 caution du Bureau international du
travail sur les prestat ions des divers
pays en matière d' assurances sociales ,
comp arat ivement  au revenu na t ional ,
pré tendait  que sur 18 pays européens ,
la Suisse ne f igu ra i t  qu 'au 17me rang.
D» là à l'accuser d'être en retard en
matière de prestations d'ordre social ,
Il n 'y avait qu 'un pas que l'ex-conseil-
j er fédéral socialiste franchi t  allègre-
ment.

Les démentis ne tardèrent pas et à
l'aide d'a rguments  probants , il ne fut
pas diffici le de montrer que les statis-
tiques en quest ion é ta i en t  incomp lètes ,
car elles ne t e n a i e n t  aucun comp te des
prestations fournies  par l 'économie
privée, à côté de celles de l 'Etat , et qui
atteignent des chiffres considérables en
Suisse. A part cela, le niveau élevé
des salaire s qui correspond à une aug-
mentation du salaire réel de 40 % de-
pui s la guerre est un élément dont  il
faut tenir compte dans l'appréciation

des conditions sociales dans notre pays.
Même l'organe de l'Union suisse des

coopératives de consommation « Coopé-
ration > a réfu té récemment cette faus-
se discrimination et a montré qu'au
point de vue de la politi que sociale,
la Suisse n'était nullement en retard ,
bien au contraire. La structure écono-
mi que du pays permet une large ré-
partit ion des biens de consommation
dont profi tent  toutes les classes socia-
les. C'est ainsi que sur un revenu na-
tional de 28,3 mi l l ia rds  de fr., la part
revenant aux travailleurs non indé pen-
dants  ressort à 17 milliards. L'écono-
mie est donc en mesure, par ses pro-
pres moyens, de pratiquer une large
poli t i que sociale , ce qui permet de di-
minuer  d'au t an t  plus les prestat ions de
l'Etat. Ce qui ne veut pas dire , si l'on
se base uni quement sur ce fai t  qui
ressort des statisti ques incriminées ,
que la Suisse soit en retard au point
de vue social. Ce qui saute aux yeux
de tout esprit quel que peu averti des
véritables conditions économi ques qui
régnent dans notre pays et à l'étranger.

Ainsi , l'ancien président de l'Union
suisse des sociétés coopératives de con-
sommation a reçu la réponse qui s'im-
posait. Et, chose pi quante , elle émane
d'un milieu qu'il connaît bien 1
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Mba prospection dn pétrole

AARAU. — Lundi ont eu lieu , à
Aarau , les assemblées générales de la
S.E.A.G., société anonyme du pétrole
suisse, avec siè ge à Saint-Gall , et du
Consortium suisse de la prospection du
pétrole. Les deux sociétés ont adopté
comptes et rapports annuels.

M. Fchr a annoncé que les préparatifs
¥>ur la prospection des terrains cou-
rts par la concession de la S.E.A.G.,
1 laquelle participèrent les cantons
Mrgovie, de Zurich , Thurgovie, Saint-
Wl et Appenzell (R.E.) seront achevés
in cours des prochains mois. Les ré-
sultats seron t ensuite étudiés par les
géologues. On espère pouvoir , d'ici au
printemp s prochain , commencer les pre-
miers forages. Les résultats des travaux
faits jusqu 'à maintenant  sont consi-
dérés comme sat isfaisants .  Le profes-
seur Niederrer a exposé la situation fi-
nancière de la prospection du pétrol e
en Suisse, qui vient de prendre un
nouvel essor à la suite de la constitu-
tion de la Swisspetrol Holding S. A.
Sur tout le plateau suisse , il existe
en tout cas de 20 à 25 possibilités de
faire des forages avec succès. Chaque
forage coûtera en moyenne 2 millions
de fr. de sorte que les frais totaux
pourront atteindre quelque 40 à 50
millions de fr. La Swisspetrol Holding,
avec siège à Zoug, dispose pour le mo-
ment d un capital d'un million de
francs, mais pourra mettre à disposi-
tion 25 à 30 mil l ions de fr. dès que son
Intervention deviendra nécessaire. M.
Ryffel apporta  le salut de l'office fédé-
ral de l ' indus t r ie , des arts et métiers
rt du travail et déclara que les cantons
ont déjà annoncé leur accord pour la
création d'un conseil de pétrole. Le
landarnman Bachmann , d'Aarau , appor-
ta le salut du canton d'Argovle.

* Des forages seront faits
dès le printemps prochain

VALAIS

r assemblée des délégués de la So-
ciét é suisse des buralistes postaux
sest tenue à Sion les 26, 27 et 28 juin ,
MUS la sal le du Grand Conseil. MM.
Mmon d André , de Travers , Charles
Haemerli , de Monruz et Gaston Bonjour ,de Lamboing, représentaient la sectionde Neuchâtel. Le premier fut acclamé
Pour sa longue activité au sein de lasociété et de, sa section qui fêtera
«'manche prochain son c inquantena i re .

A l'issue de leurs débats , les délé-gués ont voté une résolution regrettantI ajourn ement de l'app lication de la se-maine de 46 heures aux buralistes ct
demandant nue ceux-ci soient mis sur
\
c. ,mêm u P'cd que le reste du personnel

ledéral en ce qui concerne les trai te-ments , les dro i t s  aux vacances et les
Pres tatio ns sociales.

Les assises
des buralistes postaux

30 gouttes dans un peu d'eau!

A CAMOMINT
"»rf J* extrait de mentho

? m * wS* Contre tous les ,rou-
\ jXp '**& bles P°ssibles d,une

^\*éîj£ *'l& mauvaise digestion!¦̂
«B^'OR Le Camomint vous

>^JM soulage 
et 

rafTraichit
/ ™ instantanément.

Le Bacon Fr. 2.50 et Fr. 4.-

Jeune homme de 20 ans

instructeur U.C.J. G.
devant arrêter ses études scientifiques, cherche
place stable dans maison de jeunesse, orphelinat
de garçons, etc. Connaissances générales bien dé-
veloppées, ayant depuis 4 ans un contact régulier
avec des garçons de 6 à 16 ans. — Offres sous
chiffres P. 4523 N. à Publicitas, Neuchâtel.

Elève de l'école nor-
male (18 ans) désirant
perfectionner son fran-
çais

cherche place
de vacances du 26 Jull.
let au 16 août pour la
gard e d'enfants, leçons
d'allemand, aide de mé-
nage. Suzanne Marolf ,
Frôschenmattstrasse 9,
Berne 18

Jeune fille
de 17 ans, de langue al-
lemande, désire passer
ses vacances, du 5 Juillet
au 13 août , dans famille
de Suisse romande. Ai-
derait au ménage, s'oc.
ouperalt des enfants. —
S'adresser à l'Office de
placement de l'Eglise Ju-
rassienne, Court (J. -B.).

Jeune fille de 14 ans
cherche

place
de vacances

au pair ou en échange ,
de préférence dans fa-
mille d'instituteur. Du-
rée : 4 semaines à partir
du 5 ou du 12 Juillet.
Famille H. Buhler, avo-
cat, Frutigen (Oberland
bernois).

DAME
dans la soixantaine, bon-
ne éducation, s'occupe-
rait d'un ménage d'une
personne seule, même
malade. Pas de gros tra-
vaux. Date d'entrée et
salaire à convenir.
Adresser offres écrites à
N. S. 8129 au bureau
de la Feuille d'avis.

Chauff eur
de 45 ans, en possession
des permis A et D cher-
che

remplacements
à la journée

ou quelques jours par
semaine. Région Neu-
châtel ; libre tout de
suite. Faire offre à J'.-J.-
Glllléron , case postale 2,
Colombier.

Pour la durée du mois
d'août, deux

jeunes Allemandes
cherchent places d'aides
de maison ou de pen-
sionnat, éventuellement
dans ménages privés,
dans la même ville. —
Adresser offres écrites à
A.E . 8116 au bureau de
te FeulUe d'avis.

Homme honnête et
consciencieux , ayant tra-
vaillé dans bureaux, ex-
péditions, encaissements,
etc., cherche

emploi stable
(caution éventuelle). —
Offres sous chiffres R. V.
8132 au bureau de la
Feuille d'avis.

Jeune fille
cherche place pour aider
au ménage ; désire avoir
congé tous les diman-
ches. Adresser offres écri-
tes â Z. D. 8115 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

On sortirait à domicile

virokges-
centrages

avec point d'attache à
régleuse . consciencieuse.
Adresser offres écrites à
K.O. 8126 au bureau
de la Feuille d'avis.

Sommelière
débutante, sérieuse, cher-
che place pour tout de
suite en Suisse romande.
Bon gain. Elisabeth
Wettstein, lm Rossweidll
7, Zurich 3. Tél. (051)
35 35 66.

On achèterait un
lit d'enfant

en bon état. Offres au
tél. 5 14 56.

On cherche à acheter
d'occasion

salle à manger
avec grand buffet , en
bon état. Offres sous
chiffres P. 4597 N., à Pu-
blicitas, Neuchâtel.

Je cherche & acheter
d'occasion

armoire ancienne
2 portes

Téléphoner à partir de
19 h., au 5 23 28.

On cherche d'occasion

vestes de daim
même hors d'usage. Re-
novadalm S. A., Gouttes-
d'Or, Neuchâtel.

Chemin de fer
fédéraux suisses

Admission d'apprentis
pour le service des trains

(CONTROLE DES BILLETS)
Les Chemins de fer fédéraux engagent un cer-

tain nombre d'apprentis pour le service des trains.
Conditions d'admission : être citoyen suisse, âgé

de 20 ans au moins et de 30 ans au plus, avoir
fait l'école de recrues. Jouir d'une parfaite santé,
avoir une ouïe et une vue suffisantes, ainsi qu'un
sens normal: .des- eouleuia;i*Avolr¦ .uné"lnstruotlon
scolaire suffisante et bien connaître, deux laopigu.es
officielles. Taille minimum : 165 cm.

L'apprentissage dure 12 mois. Le salaire est
fixé selon le lieu de service, l'âge et l'état civil.
Les chefs de gare fournissent tous renseignements
supplémentaires.

Offres de service : les candidats font leurs offres
de service par lettre autographe, contenant un bref
curriculum vitae. ris les adressent pour le 22 Juil-
let 1959 & l'un des chefs de l'exploitation des O.F.F,
à Lausanne ou à Zurich, en y Joignant leur photo-
graphie (format passeport) et leurs certificats des
dernières années scolaires, ainsi que toutes lea
pièces propres à donner une Image complète de
leurs occupations antérieures.

Direction générale des O.F.F., Berne

La famille de
Madame Suzanne GUINAND-DUBOIS

très sensible aux marques de sympathie
qui lui ont été témoignées dans son grand
deuil, remercie et prie chacun de trouver
ici l'expression de sa vive reconnaissance.

On cherche pour tout
de suit*

2 menuisiers
capables, pour la cons-
truction de caravannes.
S'adresser à la carrosse-
rie Schoelly, Hauterive
(Ne). Tél. 5 93 33.

On cherche

JEUNE FILLE
pour aider à la cuisine et
aux chambres. Bon salai,
re pour personne capable.
Hôtel du Cheval-Blanc,
Colombier, nouveau te-
nancier : G. Musy.

On cherche

jeune
homme

honnête pour aider au
magasin et à la laiterie.
Occasion d'apprendre l'al-
lemand. Vie de famille.
Entrée Immédiate. — Fa-
mille Sommer, laiterie ,
Willisau (LU).

j e enerene

manœuvre
ayant déjà travaillé dans
un garage ; bon salaire ;
entrée Immédiate ou à
convenir. Tél. 5 63 43.

On cherche

un employé
de service

Heures de travail régle-
mentées, pour-cent sur
chiffre d'affaires. Bon sa-
laire. Entrée immédiate
ou à convenir. Garage
Waser , rue du Seyon,
Neuchâtel.

On cherche

FILLE DE SALLE
éventuellement débu-
tante, pour tout de suite.
S'adresser à l'hôtel du
Marché, tél. 5 30 31.

SOMMELIÈRE
débutante ou étrangère
est cherchée dans bon
petit café. Vie de famille.
Adresser offres écrites à
I.M. 8124 au bureau de
la Feuille d'avis.

On engage immédiate-
ment

MANŒUVRE
pour décharger des va-
gons de combustible. Se
présenter au chantier
Haefllger & Kaeser S.A.,
3, chemin des Mulets,
Neuchâtel.

J» cherche pour ma
fille

PLACE
auprès d'enfants
dans bonne famille de
Suisse française. Pas de
gros travaux. Possibilité
de suivre des cours de
français. Entrée immé-
diate ou selon entente.
Offres & Mme Gôtte, Zu-
rich 8, Seefeldstrasse 96.

Galvaniseur
ayant fait une année de
pratique après l'appren-
tissage et possédant de
bons certificats, cherche
place appropriée pour
compléter sa formation
Faire offres sous chiffres
S. 72.410 Y., à Publicitas,
Berne.
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||̂ &j9)NfeÉ»̂ *-\ ss X ^ ŷ A' &És99 '. M H Jra ï 1 I ¦ A H Éjr9 nlffl R-l

AUJOURD'HUI
AU MENU :

Poularde au ris
sauce suprême
Même service
sur assiette

Spécialités :
Filet* de perche

Tête de veau
Vinaigrette
Entrecôte

Caf é  de Paris

VACANCES 1959
Gorges dn Tarn

19 au 24 juillet Carcassonne - Pyrénées, e jours méditerranéennes
«*_ o~~ Ronssillon
*r. < /&  côte vermeUle

16 au 21 Juillet _ _,. _ ' ,
3 Jours Petit tour de Suisse

Fr. 120. Les grands cols

23
1 jours"

16* Klansen - Saint-GaU
-, ». Ile de Mainaa

26 au 29 Juillet __. w , _«
4 Jours Grisons • Lac de Corne

„ lj» e ĵ t ic *® Garde - Milan

27 et 28 juillet Strasbourg - Les Vosges
2 Jours Grand Ballon

Fr. 80.— VieU Armand

\ ET PLUSIEURS COURSES D'UN JOUR

Programmes - Renseignements - Inscriptions

Garage Schweingruber el Walter
Les Geneveys-sur-Coffrane Tél. 7 21 16

Les bibliothèques
avec montants en tubes
sont exposées au 2me
magasin de Meubles G.
Meyer, rue des Fausses-
Brayes.

Complets
pour messieurs

commandés pour avrîl , reçus à fin juin
8 coloris et dessins différents dans
17 grandeurs.

!

Fr. 149.-
le complet

pure laine, peignée, exécution très
soignée, tissu et façon nouveauté

Vêtements
M O I N E

PESEUX

Pour liquider notre stock d'anciens mo
dèles, nous vendons

machines à laver d'occasior
«BICO-COMBY »

avec chauffage et essoreuse centrifuge
PRIX RÉDUITS. Demandez notre liste.

E Kaser, rue Bethlehem 14, Berne. Tel
(031) 66 33 66.

LES HÔTELIERS
ET LES RESTAURATEURS

ne perdent pas de temps
à écrire des MENUS

Ils les font exécuter, de même que les
ÉCRITEAUX, les CARTES D'ENTRÉE
et les autres travaux qu'ils utilisent
par

L'IMPRIMERIE CENTRALE
i, Temple-Neuf, à Neuchâtel

I

W^ T 
I I  

Ĵ 
I Ç j  PENDANT L'ÉTÉ I

9x Vt# Wê̂  ^  ̂ N0US pASSERONS 2 PROGRAMMES PAR SEMAINE S
L̂W C I N E M A  £ 5 30 00 B

UN DU JEUDI AU DIMANCHE ¦

DÉS AUJOURD'HUI À 15 H. ET UN AUTRE DU LUND| AU MERCREDI J|
ET POUR 4 JOURS SEULEMENT [i

UNE AVENTURE ET UN RÉCIT VÉRIDIQUES I
POUR CES HOMMES POURCHASSÉS DANS LES MONTAGNES I
SILENCIEUSES, LE MOINDRE BRUIT ÉTAIT UNE MENACE DE I
MORT... CHAQUE OBJET INSOLITE ÉTAIT UN DANGER... I

CHAQUE GESTE ÉTAIT UN SIGNE DE TRAHISON |

HH"V^^̂ nP f̂fP'mî ' ;:ïi f SB™ ¦& m HM Mii'Î BEgi ÉL?î .413 iM
jn 9 Y M i è L̂%M ¦ • 1 ik ^ MKP̂ '' ' " B̂SHl̂  ¦ ^ ;::: --awl Iflk. ¦ WÊ Ĥ ^̂ sl -¥¦
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ïS wmÊty^Sm - ^HI ĈTBMBBM »̂

I P™B8HMBWBMIMMBE  ̂ SB̂ ^BBS^̂ ^HI '¦#

K̂fSt : Ĵ ^MBB WWÈê "AnlR" ¦BŜ R̂ ^HBk»^BKlK̂ ^mSHIÎ -î '̂  ̂ -^

I I N T E L L I G E N C E
l # S ER V I C E  # l

Au nez ef à la barbe de la WEHRMACHT, un général a été enlevé m

par deux off iciers de l 'Intelligence Service, aidé par une poignée j ^
de patriotes KJ

.» . , « , - , c . , - „« i o« Location ouverte de 14 h. à 17 h. 30 fc
Moins de 16 ans Matinées a 15 h. : Soirées a 20 h. 30 . ,. ,. ,. , ¥3

. . . .. . ..  . jeudi , samedi, dimanche '.3
non admis jeudi, samedi et dimanche tous les jours „ e on nn {,"

<e£)RE5TAtlRANT

W. Monnier-Rudrich
Tél. 5 14 10

BIENNE 4 et 5 JUILLET

Une Braderie
pas comme les autres
Le tour du monde en 80 minutes

9 STASES - 30 ATTRACTTONB
BATATTrT.T ; DE CONFETTI

Dimanche à 13 h. 30
GRAND CORSO CYCLISTE SUISSE

Pas d'entrée - Insigne : 1 fr.

Dr F. Bovet
Médecine interne F.M.H.

Ne reçoit pas
aujourd 'hui

SAVEZ-VOUS QUE
pour allonger et élar-
gir toutes chaussures,
la plus grande Instal-
lation avec 21 appa-
reils perfectionnés se
trouve à la Cordonne-
rie de Montétan, ave-
nue d'Echallens 94 et
96, Lausanne ? Résul-
tat garanti. G. BOREL.

Transports
rapides

Déménagements
Toutes

directions
M. Ceppl, Neuchâtel

Tél. 5 42 71
ou 5 73 74

LA TONNELLE
I MONTMOLLIN

Tél. (038) 8 16 86
Entrecôte
Tonnelle

Coqs du pays
au four
Jambon

de campagne
Terrine du c h ef ,

etc.
Cuirlne

en permanence
Arrangements
pour banqueta

Tables de studios
dessus mosaïques, bols
ou formica. Choix sans
précédent, à voir au 2me
magasin de Meubles G.
Meyer, rue dea Fausses-
Brayes.

WILLY MAFFLI

TRANSPORTS
DÉMÉNAGEMENTS

Feseux/NE tél. 8 13 63

REMISE DE COM MERCE
Nous avons l 'honneur d' aviser notre f idè le  clientèle ,

à laquelle nous exprimons notre vive gratitude pour
la confiance qu 'elle nous a touj ours témoignée, que
nous avons remis, dès le 1er juillet , la ;

BOULANGERIE-PÂTISSERIE-TEA-ROOM
DE LA PLACE DU MARCHÉ, NEUCHÂTEL
à M. Albert KNECHT , chef pâtissier, travaillant depuis
15 ans chez nous.

M. et Mme A. Siegenthaler

Nous ré férant  à l'annonce ci-dessus, nous nous e f f o r -
cerons de maintenir le bon renom de la maison en livrant ,
comme par le passé , des marchandises de première qualité.

Se recommandent :

M. et Mme A. Knecht-Wuillemin
Nous avons reçu ce matin des

homards magnifiques
Nous pouvons vous les of f r i r  ĵ îà des conditions exceptionnelles, p:- *̂^
apprêtés de diverses manières

m m
Neuchâtel, ? (038) 5 88 22 ¦" ¦¦

$f?ave S0N SERVICE S0IGNE 1
N&teloise «SUR ASSIETTE > I
ï^* ... à petits prix,

Terreaux 7 mangez assis 1

S, ••• i——— ^

MARIAGE
Dame ayant de bonnes
relations dans tous les
milieux, se recommande
aux personnes désirant
se créer foyer heureux,
succès, discrétion. Case
transit 1232, Berne.

RESTAURANT MÉTROPOLE^
Face à la poste, Neuchâtel , tél. 518 86

AUJOURD'HUI

r 0 U l 6  dll HZ , sauce suprême
et nos spécialités

N J

r \ ^LAUSANNE - VELODROME
3, 4, 5 juillet 1959

J U M P I N G  I N T E R N A T I O N A L
80 chevaux, français, Italiens et suisses

3 nocturnes (20 heures), 6 épreuves (chasse, américaine, puissance)

Pour chaque dame un événement unique inoubliable

Exposition prestigieuse,
sensationnelle de broderie à la main

à NEUCHATEL
CHAQUE PIÈCE UNE MERVEILLEUSE ŒUVKE D'ART I

Tapis, nappages, serviettes, sets, organdi, filet fuseau, L
AppenzeJi, Venise, Reticelli , Madère, Gobelins, peinture

à l'aiguille, pochettes, taies d'oreillers, etc.

Jours d'ouverture : jeudi 2 juillet et vendredi 3 juillet,

au Casino de la Rotonde, entrée côté du jardin^

Entrée Fr. -.50 de 14 à 21 heures

Chaque visiteur reçoit un petit cadeau ouvragé à la main
Bureau de diffusion du travail manuel, Lucern«

(case postale 331)
Organisateurs : A. Bûrgi & Cie, Zurich 6

¦̂ ¦ME9H ^MHBV*WHMHWm nHMV

Forte pêche de BONDELLE^ 
et 

PALÉES ffi
Fr. 2.40 le Yt kg. prêtes à cuire

Filets Fr. 3.40 le % kg.
Excellentes bondelles fumées Fr. 3.— le % kg.

LEHNHERR FR èRES I
GROS et POISSONNERIE Tél. 5 30 92
DÉTAIL Place dm Marché Neuchâtel !
Expédition à l'extérieur ¦ Vente au comptant

fflHOi tlDlllI
Colombier — Téléphone 6 30 24



Echec
aux bandits

A Cully comme à Genève

Grâce au sang-froid d'une
employée, une attaque à
main armée dirigée contre
une agence régionale de la
Banque cantonale vaudoise

échoue

De notre correspondant de
Lausanne :

Une a t t a que  à main armée a échoué
hier matin à Cully. A 9 h. 15, deux
individus , l'un âgé d'une quarantaine
d'années, portant des verres fumés et
un chapeau , l'autre plus jeune, firent
irruption , revolver au poing, dans le
bureau de l'agence de la Banque canto-
nale vaudoise de Cully.

L'employée, Mlle Lavanchy, sans per-
dre son sang-froid , appuya sur la
sonnette d'alarme (installée depuis l'at-
taque à main armée de la banque de
Lutry !) qu'un fil spécial relie à la
gendarmerie. Dès qu'ils entendiren t la
sonnerie, les bandits prirent peur et.»
la fuite.

Les policiers arrivèrent aussitôt sur
les lieux , recueillirent les signalements
des deux agresseurs et se lancèrent à
leur chasse. Leur voiture fut bientôt
retrouvée sur la route de la Corn iche.
Elle avait été volée le matin même à
Lausanne, comme il se doit dans tous
les bons hold-up. On présume qu'un
complice, au.volant d'une seconde auto,
devait attendre les bandits.

Les recherches se poursuivent.

A Genève, la vitrine résiste
GEN ÈVE, ler. — Des individus se

sont attaqués à Genève à une vitrine
d'une manufacture d'horlogerie de la
rue du Rhône où étaient exposés pour
quelque 120,000 franc s de bijoux. Fort
heureusement, la vitrine était munie
d'un dispositif de sécurité suffisamment
résistant et les cambrioleurs n'ont de
oe fait rien pu emporter.

Le président du T.C.S. ne songe pas
à démissionner immédiatement

Reconnaissant avoir cédé à la foule aux Vernets

Le « Bund » avance les noms de trois remplaçants possibles,
mais ceux-ci n'ont pour l 'instant pas été consultés

D'un correspondant de Genève :
Il est évident .que M. Adrien Lache-

nal ne présidera plus indéfiniment le
T.C.S. Au terme d'une très brillante
carrière, cet homme d'action a subi
— nous en avions ici exprimé l'ap-
préhension à la veille du 20 juin —
un instant de défaillance. Il était fa-
tigué par toutes les démarches qu'il
avait conduites avant l'assemblée gé-
nérale. Il fut impress ionné par la re-
doutabl e multitude accourue aux Ver-
nets. Il a dit tout de suite après les
débats qu'il avait craint une émeute.

Il l'a répété lors de la séance du
conseil d'administration de lundi à
Berne où il fut blâmé. U a reconnu
avoir eu tort de se laisser entraîner
à Genève par la réaction de la foule
et il a regretté de n'avoir pas exigé
que l'on entende M. Muller. Ces re-
grets ne suffiront vraisemblablement
pas. On a vu l'impatience de certains
tecéistes appenzellois qui en viennent
aux menaces pour le cas où l'on ne
procéderait pas prochainement à la ré-
organisation du grand club. D'autres
sections, celle des deux Bàle notam-
ment, ont clairement exprimé leur mé-
contentement. M. Lachenal, par sa ma-
nière à la fols trop peu ferme et trop
large de diriger l'assemblée de Genève,
a sans aucun doute perdu la con-
fiance de nombreux sociétaires.

S'il s'en rend compte, II n'a pas cru
devoir céder pour l'instant aux repré-
sentations plus ou moins discrètes que
lui ont faites certains administrateurs,
Une démission sans délai pourrait être
considérée comme un aveu de culpabi-
lité des dirigeants sur des questions
de fond et non de forme seulement.
On comprend là M. Lachenal de vou-
loir rester solidaire de M. Britschgi,
son collaborateur de très longue date,

Le « Bund », qui rappelle que M. La-
chenal est âgé de 74 ans , croit que la
question de la présidence sera tran-
chée par la première assemblée de
délégués. II interprète dans ce sens
un passage du communiqué diffusé
lundi par le conseil d'administration,
lequel, soit dit par parenthèse, n'a
pas endossé le rapport directorial qui
lui était parvenu juste avant la séan-
ce : le conseil aurait d'ailleurs eu l'air
de préjuger au moment même où il
décidait de soumettre ensemble des
controverses à une commission d'ar-
bitrage.

Trois remplaçants possibles
Le quotidien bernois avance les

noms de trois remplaçants possibles.
L'un est M. Amstutz, de Berne. Les
deux autres se sont fait remarquer par
leurs nettes et judicieuses interven-
tions lors des fameuses assemblées
générales de Genève. Il s'agit de M.
Olivier Reverdin , conseiller national ,
membre du conseil d'administration du
T.C.S., et de M. Jules Frei , avocat,
président de la section des deux Bâle
et président de la commission de ré-
vision des statuts centraux du club.

Certes, il s'agit là de personnalités
capables de susciter l'adhésion unani-
me. Mais on ne saurait encore les pré-
senter comme candidats, car si la ré-
daction du « Bund > a lancé leurs noms,
personne n'a consulté pour l'instant les
intéressés.

M. Reverdin, par exempl e, qui ral-
lierait tous les suffrages, pourrait ob-
jecter qu'il est surchargé déjà de tâ-
ches multiples et qu 'il songe pour
cette raison à abandonner la prési-
dence de la commission des Suisses à
l'étranger de la N.S.H.

MIRADOR.

E.V ARGENTINE, le président Fron-
«W a nommé le g énéral Anaya aupost e de ministre de ta guerre en rem-p lacement du général Pacheco , démis-
'lonnnire.
Util "RESIL , un sous-marin non iden-
"p e a été attaqué mercredi par deux«insseti rs de sous-marins.EN TCHE COSLOVAQUIE , le gouver-nement demande à la France le pate-ntent de dommages et intérêts pour lesP réj udice s subis du fa i t  de la saisie« légale > du f r e t  du carg o t Lidice ».
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Le tournoi de Wimbledon
La deuxièm e demi-finale du simple

messieurs a été remportée très aisé-
ment par le Péruvien Alex Olmedo,
qui a battu l'Australien Roy Emerson
par 6-4, 6-0, 6-4. Elle n'a duré que
58 minutes et la victoire d'Olmedo ne
fut jamais contestée alors que da pre-
mière demi-finale, dont le set initial
à lui seul avait duré autant que le
second match tout entier, avait donné
lieu à plusieurs renversements de si-
tuation, les deux protagonistes faisant
preuve de nervosité et d'imprécision.

Autres résultats i
Double mixte, Sme tour : M. E. Bueno -

Fraser (Brésil - Australie) battent P.
Ward - Forbes (Grande-Bretagne - Afri-
que-du-Sud), 6-1, 6-2. — Quatrième tour:
J. Arth - Mark (Etats-Unis - Australie)
battent P. Stewart - Alvarez (Etats-Unis -Colombie), 6-1, 6-3 ; V. Puzejova -Javor-
sky (Tchécoslovaquie) battent P. Lister -
Segal (Grande-Bretagne - Afrlque-du-
Sud), 6-3, 7-5 ; M. E. Bueno - Fraser
(Brésil - Australie) battent B. Fleitz -
J. Fleitz (Etats-Unis) , 6-4, 6-2 ; D. Hard -
Laver (Etats-Unis - Australie) battent J.
Hopps - Vermaak (Etats-Unis - Afrlque-
du-Sud), 7-5. 6-2.

EN FRANCE , le 70 % du personnel
à terre d' * Air-France* à Orly a
observ é ta grève de huit heures hier
après-midi.

Le titre d'ambassadeur de France a
été conféré à M. Louis Joxe, secrétaire
généra l du Quai d'Orsay.

Deux incendies de forêts  ont causé
des dég âts importants dans la rég ion
de Marti gues. Près de iOO hectares de
bois de p ins et de broussailles ont été
ravagés.

Le Conseil permanent de l'O.T.A.N. a
ajourné sa décision relative aux re-
quêtes de l'Italie et de la Belg ique qui
voulaient que le Conseil des ministres
de l'O.T.AJf . se .réunisse avant le 13
juil let .

EN ITA LIE , un nouveau règlement
pour la circulation routière , introduit
le 1er juillet , comprend des limitations
de vitesse et des peines pour les con-

. ducteurs en état d'ivresse.
EN ALGERIE , Bagdadi ould Moham-

med , ancien chef de l'organisation ter-
roriste d'Oran , et Moulay M. Hamed
Oui , son adjoint , ont été fus i l lés  mer-
credi à Oran.

AU L I B A N ,  p lusieurs milliers de ré-
f u g i é s  palestinie ns ont manifesté mer-
credi dans la banlieue de Beyrouth pour
protester contre le « p lan Hammarsk-
joeld * prévoyant l'intégration des ré-
f u g iés dans les pays qui les ont ac-
cueillis .

EN I X D E , 5880 personnes ont été in-
carcérées pou r avoir partici p é à l'ag i-
tation diri g ée contre le gouvernement
communiste de l'Etat de Kerala.

EN CHINE , le gouvernement a intro-
duit te système métrique international
pour les po ids et mesures.

Lutte contre le mildiou
de la pomme de terre

Les stations fédérales d' essais agri-
coles de Lausanne communi quent :

Le développement du mildiou de la
pomme de terre est favorisé par les fré-
quentes chutes de pluie de ces derniers
jours, aussi recommandons-nous aux
agriculteurs de traiter dès que possible
tous les champs n'ayant pas reçu de
produit fongicide depuis le 25 juin. Les
agriculteurs engagés dans la lutte col-
lective suivront les ordres des chefs
d'action.

En cas d'attaque de doryphore, ajouter
à la bouillie fongicide un des insectici-
des autorisés contre ce ravageur.

Election du président Luebke
( S U I T E  D E  LA P R E M I E R E  P A G E )

Pendant les quarante minutes qui
avaient précédé l'ouverture de l'assem-
blée, on ava it pu assister aux arri-
vées des députés et des nombreux in-
vités des tribunes, parmi lesquels de
nombreux dipl omates étrangers accré-
dités à Bonn. Le professeur Carlo
Schmid fut le premier des trois can-
didats à la présidence à apparaître,
suivi quelques minutes plus tard par
ses adversaires, le candidat chrétien-
démocrate Heinrich Luebke et le can-
didat libéral-démocrate Max Becker.

Le chancelier Adenauer n'arriva que
quelques minutes avant le début de la
séance ; 11 fut cordialement accueilli
par les Berlinois qui se trouvaient ras-
semblés devant le bâtiment. Le vice-
chancelier Erhard fut encore plus ac-
clamé.

En plus des 1038 membres de l'As-
semblée fédérale, quelque 1500 invités
assistaient à la séance solennelle.

Le scrutin proprement dit s'est ou-
vert à 11 h. 23 avec l'appel des dépu-
tés qui se rendirent un à un vers
l'urne.

L'allocution
du nouveau présiden t

Après son élection, M. Luebke a été
vivement applaudi par les grands élec-
teurs et les personnalités présentes.
Dans une brève déclaration , le nouveau

président de la République fédérale a
exprimé l'espoir que ceux qui ont cru
ne pas devoir lui accorder leur voix
lui feront confiance par la suite. II a
souligné l'exemple du professeur Heuss
qui, par sa personnalité, a conféré à
la présidence un haut prestige, aussi
bien en Allemagne qu 'à l'étranger. M.
Luebke a encore dit que le vœu de
tous les Allemands était une Allema-
gne réunifiée dans le droit et " la li-
berté et qui puisse servir les Intérêts
de la paix dans le monde.

Le nouveau président de la Républi-
que fédérale prêtera serment le 15 sep-
tembre à Bonn.

Loyalisme des partis
de l'opposition

M. Théodore Heuss, président de la
République fédérale allemande en fonc-
tions jusqu'au 14 septembre a adressé
un télégramme de félicitations à son
successeur.

Les deux partis de l'opposit ion, le
parti socialiste et le parti des démo-
crates libres, dont lea candidats ont
subi une défaite, ont déclaré qu'ils
respecteraient le résultat de l'élection
de mercredi. M. Ollenhauer, chef du
parti social-démocrate, a déclaré que
son parti fera preuve, à l'égard de M.
Luebke, du même loyalisme que celui
manifesté envers son prédécesseur, M.
Théodore Heuss.

Albert et Paola
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

L'on entend, ici et là, quelques pré-
cisions, quelques détails , sur le mariage
qui a lieu aujourd'hui : mariage civil
à 10 heures, mariage religieux une
demi-heure plus tard à Sainte-Gudule ;
les témoins sont, pour Albert de Liège,
le prince Jean de Luxembourg et le
prince Paul Bernadette (frère de la
reine Astrid) ; pour Dona Paola Ruffo ,
le prince François Ruffodi Calabria , son
oncle et chef de famille, et le marquis
de San-Germano, son beau-frère.
La liste civile du prince Albert

BRUXELLES, 1er (A.F.B.). — Par
114 voix pour et 81 voix contre (celles
des socialistes), la Chambre a adopte
hier après-midi le projet de loi accor-
dant au prince Albert une dotation an-
nuelle de trois millions et demi de
francs belges, soit environ 300,000 fr.
suisses.
Le cadeau du Conseil fédéra l

BERNE , ler. — A l'occasion du ma-
riage du prince Albert et de ia prin-
cesse Paola, le Conseil fédéral a fait
remettre une montre au prince Albert.
Cette montre, qui provient d'une im-
portante maison genevoise, est la plus
plate du monde : son mouvement ne
mesure qu'un millimètre 64 d'épais-
seur.

Bonaiti renonce
à sa dangereuse escalade

du Mont-Blanc
Les deux alpinistes ital iens Bonatti

et Oggioni, dont nous avion s annoncé
hier la tentative extraordinaire au
Mont-Blanc , ont renoncé dans leur
entreprise. Ilis sont arrivés mardi vers
21 heures à Courmayeur alors que
leurs amis craignaient le pire, la situa-
tion atmosphérique ayant évolué défa-
vorablement au moment où les deux
grimpeurs - auraient dû être au plus
pèntbte de leur escalade.

Bien qu'ils aient refusé de conter
leur aventure, il semble que l'itiné-
raire que l'on prêtait à Bonatti et à
son camarade soit erroné. Il n'aurait
Pas été question pour les deux hommes
ae gravir le Pilier rouge du Brouil-
lard, De Pic Amedeo et enfin te Mont-
Blanc, mais d'ouvrir une nouvelle voie,
encore plus audacieuse, consistant à
escalader le plus occidental des deux
grands Piliers rouges, le Pilier ayant
déjà été gravi en 1940.

Il y a d'ailleurs deux ana que Bo-
wttl, le grimpeur solitaire du Dru,
«nvisageait une telle tentative.

Les Américaines
se risquent enfin

à camper

Le confort les suivant
j usque sous la tente

Stupeur aux Etats-Unis, dès les pr e-
miers départs en vacances : dix mil-
lions d'Américaines iront camper cette
année. Il y a dix ans, on aurait compté
sur les dix doigts celles qui consentaient
à se livrer à cette pratique considérée
comme hautement inconfortable.

Couverture chauffante
et douches portatives !

Mais les fabricants d'articles de cam-
ping sont partis à la conquête des fem-
mes et semblent bien avoir gagné la
bataille à l'aide des cuisinières porta-
tives aussi compliquées que celles de
la maison, des tentes aux couleurs
s'harmonisant avec les tenues de sport ,
des couvertures chauf fan tes, des éclai-
rages fluorescents , des douches porta-
tives.

Une fabrique d' automobiles a même
Imaginé , à titre de prototype , une voi-
ture spéciale permettant le camping
presse-bouton.

On appuie sur un bouton : le bateau ,
placé sur le toit , se balance sur deux
palans , prê t à être mis à- l'eau. Un
autre bouton et une tente se dresse, et
dans la tente, un lit est prêt. Encore
un bouton et la cuisine sort tout ins-
tallée du c o f f r e  arrière : évier, eau
chaude et froide, réfri g érateur. Un
quatrième bouto n et un auvent se dé-
ploie pour protéger U campeur.

Les « purs » cherchent .
l'inconfort

Les emplacements pour i960 vont se
retenir dès le mois d' octobre . Quant
aux « vrais », aux « purs », ils sont
obligés d' aller se ré fug ier dans des en-
droits inaccessibles et totalement in-
confortables pour décourager les cam-
peurs.

Les inondations
ont fait au moins

250 morts

Catastrophe nationale
en Colombie

BOGOTA, ler (A.F.P.). — Une crue
subite de la rivière Combeima en Co-
lombie centrale a rap idement dégénéré
mardi , ainsi que nous l'avons annoncé,
en catastrophe nationale. Un bilan pro-
visoire compte actuellement 250 morts,
mais il y a de nombreux disparus. Aux
Juntas, bourgade de deux cents habi-
tants dans le départ ement Andin de
Tolima , où surprises en plein sommeil,
des familles entières ont été entraî-
nées par les eaux. Des équipes de se-
cours ont été dépêchées par hélicop-
tères et le gouvernement colombien a
décrét é la mobilisation des équipes de
la Croix-Rouge nationale.
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EN APPROUVANT LA LIVRAISON D'ARMES
A LA RÉPUBLIQUE FÉDÉRALE ALLEMANDE

La crise ministérielle n 'en est pas résolue p our autant
JÉRUSALEM, ler (Reuter). — Le parlement israélien a approuvé, mer-

credi , par 57 voix contre 45, avec deux abstentions, la livraison de matériel
militaire léger israélien à la République fédérale allemande.

Ce vote a été précède d un discours
de M. Ben Gourion. Alors que le
président du Conseil était à la tri-
bune, on apprenait que les quatre mi-
nistres de son cabinet , qui se sont
montrés en désaccord avec lui , ont re-
fusé de démissionner comme celui-ci
les a invités à le faire, et ont riposté
en demandant au chef du gouverne-
ment de présenter au chef de l'Etat
la démission collective du cabinet.

Israël d'abord
Dans son discours prononcé mer-

credi matin en réponse aux interpel-
lations sur l'affaire des livraisons d'ar-
mes à l'Allemagne fédérale, M. Ben
Gourion a invité le parlement à aban-
donner le « ton pathétique antialle-
mand » qui , a-t-il dit , « n 'aboutit à
rien et ne tient pas compte de l'évo-
lution du monde ni de la situation
d'Israël. »

« On peut être pour ou contre les
venites d'armes à l'Allemagne. On ne
doit pas oublier l'histoire » , poursuit le
chef du gouvernement israélien. « Mais
ceux qui construisent un pays pour en
faire le foyer national Juif , dtt-11, ont
un seul vrai devoir : tout faire pour
assurer la sécurité du peuple ainsi que
la souveraineté et l'égalité des droits
dans la famille des nations. »

Un réseau d'espionnage
israélien démantelé

en R.A.U.
LE CAIRE, 1er. — Un journal égyp-

tien rapporte, mercredi, qu'un réseau
d'espionnage israélien a été découvert
dans la République ' arabe unie. Le chef
du réseau a pu être identifié et enle-
vé en Israël. Ses déclarations ont ame-
né l'arrestation de 13 autres espions.

Le parlement israélien
renouvelle sa confiance

au président Ben Gourion

De Gaulle
part aujourd'hui

pour Madagascar

FRANCE

PARIS , 2 (A.F.P.). — Le président
de la Républ ique Charles de Gaull e,
président de la Communauté, quittera
Paris cet après-midi pour Madagascar .
Son retour à Paris est prévu pour le
11 juillet.

un des légionnaires
déserteurs abattus par
le F.LN. serait Suisse

ALGÉRIE

Nous avons publié hier uin commu-
niqué de l'état-major des forces mili-
taires en Algérie démentant les rumeurs
selon lesquelles des légionnaires déser-
teurs d'origine suisse aura ient été exé-
cutés par des soldats français. S'il
est certain que oes déserteurs ont été
«battus par des rebelles algériens qui ,
i la vue de leur uniform e, ne pouvaient
savoir qu'il s'agissait de déserteurs, il
semble bien que l'un de ces légion-
naires tout au moins soit de natio-
nalité suisse.

En effet , pa rmi les six déserteurs
frappés par les bailles du F.L.N., il
devait y avoir un rescapé, un Tessinois
nommé Veroni qui serait actuellement
en traitement dan s un hôpital militaire.

M. Kozlov reçu
par MM. Eisenhower

et Herter

ÉTA TS-UNIS

WASHINGTON , 1er (A.F.P. et Reu-
j er). — Après la fin de l'entretien que
le premier vice-président du Conseil
soviéti que , M. Kozlov a eu hier après-
widi à Washington avec le secrétaire
d'Etat , M. Herter , le porte-parole du
département d'Etat a déclaré que cet
ent re t ien  avait consisté en un échange
de vues et une  discussion des problè-
mes examinés à Genève .

Le porte-parole a ajouté que f MM.
Herter et Kozlov » avaient réitéré le
point de vue bien connu de leurs gou-
vernements respectifs, sur ces ques-
tions.

Puis M. Frol Koslov a eu un entretien
d un e  heure et quart avec le président
Eisenhower.

H a déclaré en qui t tan t  la Maison-
Blanche : t Nous avons examiné plu-sieurs questions. Mais le problèmeprinci pal de notre entretien a été la
Paix et notre espoir commun de la
maintenir dans le monde entier.

( S U I T E  D E  LA P R E M I È R E  P A G E )

Son père, forestier , avait perdu sa
place, parce qu'adversaire de la dicta-
ture communiste. Lui-même, après avoir
milité dans la jeunesse socialiste, dut ,
pour des raisons politiques, quitter le
gymnase de Pecs et fit un apprentissage
dans une mine de charbon. Là, il fut
enrôlé dans un group e de jeunesse
communiste qui occupait les loisirs de
ses membres en les initiant au ma-
niement de la mitrailleus e et du lance-
flammes. Se prêtait-il de bon gré à
ses exercices qui, «oit dit par paren-
thèses, doivent préparer admirablement
au € festival de la paix » monté pério-
diquemen t par tout ce que le monde
compte d'esprits « progressistes » ?

« Mes camarades et mol, déclare Papp
au cours de son Interrogatoire, nous
pensions : ils n 'ont qu'à nous instruire.
De la sorte, nous saurons au moins
nous servir de nos armes le jour où
nous pourrons enfin les tourner contre
les communistes I »

Lorsque le peuple hongrois se révolta,
en automne 1956, Papp s engagea dans
les milices ouvrières et se battit contre
les Russes. Une fois le soulèvement
maté, il quitta la région minière et
retourna chez ses parents. Mais, sus-
pect, il résolut d'émigrer. Il passa
d'abord en Yougoslavie pour arriver
en Suisse, le 16 juin 1957, avec un
convoi de réfugiés.

Après un bref séjour au camp de
Berthoud, il trouva à s'employer, tan-
tôt comme couvreur, tantôt comme
manœuvre, à Longeau, à Buren, enfin
à Bienne. Une de ses logeuses l'a vu
sous les traits d'un jeune homme vif ,
emporté, voire irascible, tandis que ses
employeurs l'ont trouvé zélé au travail.
Jusqu'au 16 août 1957, la police n'eut
rien à lui reprocher.

De l'acte d'accusation, retenons en-
core ce passage : « On ne le tenait pas
pour un garçon particulièrement épris
die vérité, mais ce trait de caractère
était attribué à l'éducation reçue en
régime communisto qui oblige les gens
à mentir. >

Un plan élabore en secret
En Yougoslavie déjà, Papp avait fait

la connaissance de Sandor Nagy, avec
qui il se lia d'amitié. Il le retrouva
à Bienne où il occupa, avec lui, un
appartement. Lorsque, en juin dernier,
la radio et les journaux annoncèrent
le jugement et l'exécution d'Imre Nagy
et de Pal Maleter, les deux jeunes
gens devinrent « furieux > . Ils voyaien t,
dans cette parodie de justice, un pur
et simple assassinat polit ique. Dès lors ,
en eux, germa l'intention de « faire
quelque chose ». Ils songèrent d'abord
à une démonstration à Genève — cor-
tège, réunion de protestation — mais
ce projet ne fut pas retenu. Puis ils
se souvinrent de l'agression contre la
légation de Roumanie et ils élaborèren t
un pian, dans le plus grand secret.

Ne pourraient-ils pas s'emparer, à la
légation de Hongrie, de documents
destinés à prouver que cette repré-
sentation diplomat ique se livrait à
l'espionnage ?

Acquisition d armes
Se fixant à cette idée, ils décidèrent

de se procurer des armes. Papp se
rendit chez un armurier de Bienn e avec
Nagy qui, le premier, acheta un revol-
ver et 50 balles. Trois semaines plus
tard , dans le même magasin , Papp fit ,
à son tour, l'acquisition d'un revolver
et de 20 bailles. (On sera peut-être
surpris que le marchand ne se soit
pas inquiété de l'usage que ces deux
clients, à l'accent étranger, pensaient
faire de ces armes et de cette munition.
Ils payaient, et c'éta it l'essentiel 1)

Puis , Nagy se rendit une première
fois à Bern e en reconnaissance et re-
vint en annonçant qu'il fallait remettre
l'expédition à plus tard, les bâtiments
de la légation étant surveillés par la
police.

Pour autant, la volonté d'agir ne
s'affaiblissait point. A son tour, Papp
prit le chemin de la ville fédérale
qu'il gagna en faisant de l'« auto-stop »,
le 12 août 1958. U constata la présence

d'un seul agent et décida de reconnaî-
tre les lieux. Introduit à la chancel-
lerie, le jeune Magyar demanda au
portier de l'introduire auprès de l'atta-
ché de presse. U se présenta sous le
nom de Kovacs et engagea l'entretien
en ces termes : c Vous avez de l'argent,
j'ai des informations, êtes-vous disposé
à me les acheter ? » Comme le fonc-
tionnaire le priait de présenter un
papier de légitimation, Papp refusa ,
prétextant qu'en de telles affaires, il
n'était pas usuel d'échanger des cartes
de visite. Sur quoi, il fut prié de
quitter le bâtim ent où il n 'était resté
que cinq à dix minutes.

De retour à Bienne, il renseigna
Nagy sur les constatations qu'il avait
pu faire"*98t*> les dows-'-'aimis mirant
au point leur plan.

Le samedi 16 août , ils prendraient
le tra in pour Berne , se feraient intro-
duire à la chancellerie où, selon les
estimat ions de Papp, ils ne trouveraient
que six à sept personnes, dont trois
femmes. Sous la menace de leurs revol-
vers, ils obligeraient les employés à
se rassembler dan s la salle d'attente
et, tandis que l'un des deux les tien-
draient en respect , son complice fouil-
lerait les armoires et les tiroirs à
la recherche des documents.

Ils s'en rendaient compte, l'équipée
n'allait pas sans risque, mais ils les
acceptèrent et partirent au jour con-
venu.

A l'audience du matin, lors de
l'interminable interrogatoire de Mme
Gasparik, la fonctionnaire de la léga-
tion qui s'est portée partie civile, on
avait eu déjà une première version
du drame proprement dit. L'après-midi,
l̂ accusé, à son tour, raconta oe qui
s'était passé à l'intérieur de la chan-
cellerie et , par comparaison, nous avons
pu voir déjà se dessiner les deux
thèses qui se préciseront ces jours
prochains.

Conviction
et non esprit d'aventure

Papp l'affirme, lui et son ami ont
monté leur périlleuse entreprise par
conviction et non par esprit d'aventure.
Ils sont partis de Bienne, revolver
chargé en poche, emportant un cou-
teau pour couper les fils du téléphone,
un sac de toile pour y serrer les
documents cu 'ils se proposaient d'en-
voyer, sans nom d'expéditeur mais avec
indication de provenance, à la police
fédérale, une paire de gants enfin
pour ne pas marinier leurs empreintes
sur les précieux papiers.

Leur seule intention était de tenir
en respect le personnel de la chancel-
lerie, de l'effrayer pour pouvoir re-
cueillir en paix leur butin , mais non
d'attenter à la vie de qui que ce soit.

La preuve ? Lorsque Papp brandit
son revolver contre le portier et lui
intima l'ordre de lever les bras, il
ne tira pas, bien que son antagoniste
refusât d'obéir. Et lorsqu e ce portier
— qu'on entendra sans dout e aujour-
d'hu i — réussit à fa usser compagnie
à son gardien , Papp ne tira qu'un
coup d'avertissement, visant le sol , sans
risque pour personne. L'accusé con teste
avoir dirigé son arme contre Mme
Gasparik , alors que celle-ci affirm e
avoir été directement menacée. Il n 'a
tiré, de mêm e que son ami Nagy, que
pour répondre aux coups de feu partant
du corridor , alors que les deux intru s
étaient en train de piller une armoire
forte restée ouverte.

L'échange de balles
Au cours de cet échange de balles,

Nagy, on le sait, fut mortellement
blessé. Il eut encore la force de dire
à son ami : c Ne te rends pas » et il
lui tendit son arme. i

Papp, invité à se livrer sans plus se
défendre aux employés de la légation,
refusa, c C'aurait été ma mort », dé-
clare-t-il. Il n 'accepta de se rendre
qu 'à un policier suisse, et encore en
tenant le canon de son revolver dans
sa bouche pour se suicider, si on
avait tenté de le tromper sur la qualité
de l'homme auquel il acceptait de se
confier.

La défense et la partie civile, par
leurs questions , laissent entendre que
les deux Hongro is ont fait à Bern e
des voyages suspects qui indiqueraient
déjà une intention délictueuse anté-
rieure à l'exécution d'Imre Nagy et de
Pal Maleter. D'ailleurs , l'ami de Papp
n'avait-il pas acheté, en décembre déjà,
un revolver et des munitions ?

Le terrain politique évité
Il ne semble pas toutefois que les

mobiles politiques soient en l'occurence
contestables. Mais le président n'entend
pas non plus laisser dévier le débat
sur le terrain purement politique.
Quand , à la fin de l'interrogatoire, le
défenseur de Papp voulut poser une
dizaine de Question s sur la situation,
en Hongrie et sur les impressions que
le terrorisme soviétiaue a pu laisser
dans l'esprit d'un adolescent, M.
Gautschi refusa. Comme l'avocat insis-
tait , la cour dut se prononcer. Après
délibération à huis clos, elle décida
que de telles Questions ne seraient
pas admises.

Et l*àudience prit fin sur cet Incident,
Cela signifie aussi que nou s n'enten-
drons pas les grands témoins dont on
availt parlé. Mme Anna Kethli , retenue
à Vienne d'ailleurs, n'aurai t de toute
façon pas pu venir. Il semble probable
que deux étudiants hongrois viendront
déposer et décrire les circonstances qui
peuvent expliquer, dans une large me-
sure, le projet inconsidéré des deux
jeunes réfugiés.

G. P.

Ouverture du procès de Berne
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LAUSANNE, 1. — La Fondation ro-
mande de radiodiffusion vient de tenir
son assemblée générale ordinaire à
Sion. A cette occasion, une résolution
a été votée au sujet du siège du
studio romand de télévision que se
disputent les villes de Genève et de
Lausanne. Cette résolution prend acte
avec satisfaction du préavis du comité
central de la Société suisse de radio-
diffusion en faveur de Lausanne comme
siège central romand de télévision et
invite l'assemblée des délégués de la
SSR à confirmer le vote du comité
central en se prononçant en faveur de
Lausanne.

* A l'hôpital de Lachen (Schwyz), est
décédé à l'âge de 58 ans, M. Erhard
Ruoss-Kistler, ancien conseiller national.
Il avait notamment fait des études com-
merciales à Neuchâtel.

+ Un Inconnu a pénétré dans les bu-
reaux d'un magasin de papiers peints,
à Lausanne, dans la nuit de lundi à
mardi, et a soustrait une somme de 7000
francs.

La Fondation romande
de radiodiffusion

et le siège du studio
de télévision

CHAMBRE
est cherchée pour jeune fille. S'adresser
au restaurant du Théâtre, Neuchâtel.

Fête d'été du part i libéral
aux Boyards

Renvoi au dimanche
12 juillet

Même programme



Danièle WENGER a la grande Joie
d'annoncer l'heureuse naissance de sa
petite sœur

Michèle
1er Juillet 1959

Clinique Sainte-Anne. Lugano-Sorengo
Viganello-Lugano, via Albonago

Monsieur et Madame
M. BESSON - ROUGEMONT ont la
grande ' Joie d'annoncer la naissance
de leur fils

Yves
Maternité Evole 61
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La cour de cassation pénale neuchâteloise
rejette deux recours déposés par M. J. Miihlematter

La cour de cassation pénale neuchâ-
teloise a siégé hier sou s la présidence
de M. P.-R. Rosset, assisté des con-
seillers E. Piaget , R. Ramsayer, J.
Hirsch et A. Etter. Le bureau du gref-
fi er était occupé par M. W. Cachelin.

La cour a admis la demande de réha-
bilitation de E. R., ainsi que les de-
mandes de revision de C. R. et M. R.
Elle a par contre rejeté la demande
de revision présentée par E. S. Sept
pourvois en cassation étaient soumis
à la cour de cassation pénale neuchâte-
loise. La cour en a admis um et rejeté
cinq, un des pourvois ayant été retiré
à la dernière minute.

L'affaire Muhlematter
Deux des pourvois en cassation re-

jetés étaient présentes par M. Jean
Muhlematter. On se souvient que l'an-
cien administrateur de la Compagnie
viticole de Cortaillod a été récemment
condamné à 14 mois d'emprisonnement
pour escroquerie par le tribunal correc-
tionnel de Neuchâtel. Dans les affaires
Muhlematter, le conseiller E. Piaget
était remplacé par M. Bertrand Hou-
riet, conseiller suppléant et le greffier
W. Cachelin par M. C. Lambert, subs-
titut.

Le premier pourvoi de Jean Muhle-
matter avait trait à la décision du tri-
bunal correctionnel de Neuchâtel d'exa-
miner tous les éléments constitutifs
de l'escroqueri e, alors que la défense
estimait que seuls deux des éléments
constitutifs — l'enrichissement illégi-
time et le préjudice pécuniaire — de-
vaient être pris en considération. La
cour précise que la procédure de re-
vision ne vise pas seulement à une
modification partielle du jugement,
mais qu'elle entend permettre un nou-
veau jugement. La cour estime donc
à l'unanimité que le tribunal- correc-
tionnel a agi de façon correcte en ren-
voyant tous les éléments constitutifs
de l'escroquerie. Il était nécessaire de
faites à l'époque et qu'il les avait re-
ment.

Rejet du second pourvoi
Quant au second pourvoi , i] a trait

au fond de l'affaire.  Miihlematter se
plaint de l'interprétation incorrecte
des notions d'enrichissement illégitime
et de préjudice par le tribunal correc-
tionnel de Neuchâtel. Ce dernier décla-
rait dans son jugement que pour ap-
précier si ces éléments existent , il ne
faut pas seulement prouver qu'étant
donné le marché des vins en 1945-
1946 le prévenu avait la possibilité de
vendre sa récolte à un tiers pour un
prix égal ou supérieur à celui prati qué
à l'égard de la C.V.C. Il faut encore
que le prévenu apporte la preuve que
des offres effectives lui avaient été

faites à l'époque et qu il les avait re-
jetées.

La cour de cassation pénale estime
que le tribunal correctionnel de Neu-
châtel a mal posé la question. Elle
n 'en arrive cependant pas à la cassa-
tion du jugement.  En effet , la cour es-
time par trois voix contre deu x que
si la question est mal posée , il faut
néanmoins admettre que Miihlematter
n 'a pas rapporté la preuve qu 'en 1945-
1946, des marchés avaient été conclus
par des tier s à des prix égaux ou su-
périeurs à celui prati qué entre le pré-
venu et la C.V.C. Ainsi , on doit con-
clure que Muhlematter s'est effective-
ment enrichi illégitimement au détri-
ment de -la C.V.C. et que l'escroquerie
est réalisée.

Le second pourvoi de Muhlematter
est donc rejeté par trois voix contre
deux , et un émolument de justice de
80 fr. mis à la charge du recourant.
Au cas où aucu n .recours au Tribunal
féd éra] ne serai t présenté, la peine de
14 mois d'emprisonnemen t devra être
exécutée. Gageons toutefois que le Tri-
bunal fédéral sera une nouvelle fois
saisi.

Ri Bo.

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel. — ler juil-

let. Température : Moyenne : 13,0 ; min. :
10,4, max. : 16,2. Baromètre : Moyenne :
727,1. Beau tombée : 4,2. Vent dominant :
Direction : ouest ; force : faible. Etat du
ciel : couvert. Pluie intermittente le ma-
tin.

Niveau du lac, 30 juin , a 6 h. 15 : 429.31
Niveau du lac, ler juillet, 6 h. 15 : 429,36

Température de l'eau : 19 %•

Prévisions du temps. — Suisse centrale,
nord-est de la Suisse, nord et centre des
Grisons : Ectaircies régionales. Vents du
nord-est. Lente hausse de la température.

Ouest , nord-ouest de la Suisse, Valais :
Temps généralement ensoleillé. Tempé-
rature en hausse. Vents du nord-est.

Sud des Alpes et Engadlne : Beau
temps. Ciel variable. Températures com-
prises entre 22 et 27 degrés en plaine
l'après-midi. Hausse de la température
en montagne également.

inf ormations suisses
¦.ï'

LUCERNE

Inauguration
de la Maison suisse

des transports
(C.P.S.) C'est en présence d'une

foule de plus de 600 invités que la
Maison suisse des transports a été so-
lennellement inaugurée mercredi, à Lu-
cerne. Edifiée de 1955 à 1959 par une
association spécialemen t fondée dans
ce but, la nouvelle maison est une
vivante illustration de la technique et
de l'histoire des moyens de transport.
Dans un cadre admirable, à proximité
du lac, elle offre — sur quelque 23,000
mètres carrés — une image saisissante
de tout ce qui a trait aux communi-
cations et au tourisme en Suisse.

Dans une brillante allocution en
français, le conseiller fédéral Lepori
rappela que les subsides fédéraux ac-
cordés à l'Association de la maison des
transports et des communications ne
lui ont pas été octroyés principale-
ment en considération de l'aspect his-
torique de son activité. En effet , ce
n'est pas en aménageant un musée et
des archives que l'association rempli-
ra sa tâche principale , mais bien plu-
tôt grâce à des contributions permet-
tan t  de résoudre de diverses façons les
problèmes présents et futurs des trans-
ports . « Je con state avec plaisir , dé-
clara M. Lepori , que sur ce point es-
sentiel les avis exprimés par l'asso-
ciation comme par le Conseil fédéral
concordent entièrement. L'association
a exprimé la volonté de présenter
dans la Maison des transports un ta-
bleau d'ensemble de la structure, de
la techniqu e et des performances des
transports actuels, et cela pour tous
les moyens de locomotion ; son ambi-
tion est de permettre simultanément
de jeter un regard sur l'avenir grâce
à la mise en lumière des tâches que
nous désignent les années à venir. »

* Mardi se sont ouverts devant la cour
d'assises argovlenne à Aarau les débats
du procès intenté à Walter Gross, 35 ans,
de Baden , accusé d'avoir tué pour lui
voler sa paie un vannier et manœuvre,
le nommé Christian Baetscher , 58 ans.

GENÈVE

Des chauffeurs de taxis
se sont mis en grève

Après la grève des ouvriers parque-
teurs qui tend à s'éterniser à Genève,
voici que la ville connaît une nouvelle
grève, celle des chauffeurs de taxis
d'une des grosses entreprises de la
place.

Ceux-ci, au nombre de cinquante, ont
abandonné leur volant, n 'acceptant pas
que leur patron veuil le élever de trois
centimes la somme qu'ils doiven t lui
payer par kilomètre de route effec-
tivement parcourue, et qui est fixée
par contra t à 45 centimes.

Vingt-cinq taxis se trouven t , dès
lors, immobilisés. Ed. B.

Josette Bauer
restera en prison

GENÈVE, 1er. — Josette Bauer, déte-
nue depuis le 2 avril dernier avec son
mari, Richard Bauer , pour l'assassinat
de Léo Geiser , industriel à la rue de
Lyon, à Genève , respectivement leur
père et beau-père, a sollicité mercredi,
devant la Cliambre d'accusation, sa
mise en liberté provisoire sans caution-
Cette demande a été' refusée.

Une arrestation
GENÈVE, 1er. — On sait qu'un dan-

gereux malfaiteur, le nommé Bnzio Ber-
nasconi, détenu à l'hôpital cantonal ,
s'était évadé il y a quelque temps et
avait été a rrêté peu après à Lausanne.
L'instruction de cette affaire  devait
établir que cet individu avait un com-
plice, Pierino Bernasconi. Celui-ci vieut
d'être arrêté à Zurich .

Avis aux correspondants
A f i n  de nous permettre de bou-
cler nos comptes du 2me tri-
mestre 1959 , nous prions nos
correspondants de bien vouloir
nous faire  parvenir leurs comp-
tes de collaboration ou de nous
indiquer leurs fra is  jusqu 'au
6 juillet 1959 au p lus tard.

CORRESPONDANCES
(Le contenu de cette rubrique

n'engage pas  la rédaction du journal)

A propos d'une noyade
Monsieur le rédacteur ,

J'ai assisté samedi 27 Juin, Impuis-
sante, hélas (Je sortais de table), à la
noyade du petit Patrice Roll. Ne pour-
rait-on pas, pour que ne se renouvellent
pas des drames de ce genre, placer à cet
endroit un poteau de signalisation pour
empêcher les enfants ou des nageurs
moyens de s'aventurer trop loin. Car,
contrairement à ce qu'on dit ce n'est
pas un mètre d'eau qui recouvre le banc
de gravier , mais 40 à 50 cm., en direction
du lac , place où chacun peut s'ébattre
à loisir Jusqu 'à la chute fatale.

Il m'est arrivé il y a quelques années
de repêcher un jeune Français qui su-
bissait le même sort que le petit Patrice.
Aussi je pense qu 'une bouée de sauve-
tage, de chaque côté de la rivière , serait
nécessaire, car même un bon nageur
se trouvant pris dans les remous inévi-
tables que provoque la rencontre des
eaux, perd rapidement ses forces, ce qui
est arrivé à la Jeune fille qui à deux
reprises a failli se noyer. D'autre part , il
est impossible de rejoindre le bord à
cet endroit sans se laisser dériver au
large et revenir par le lac à moins d'un
éventuel secours qui risque de tarder
par le fait que cette place est moins
fréquentée que le côté plage (nous
étions, pour un samedi de saison, six
personnes en tout et pour tout). Après
l'accident arrivé ce printemps à un
jeune cycliste. Je pense qu'une ou deux
gaffes ne seraient pas de trop non
plus.

C'est donc en connaissance de cause
que je me permets de faire ces quelques
réflexions. Remercions encore la coura-
geuse jeune fille et le jeune homme
qui ont lutté pendant dix minute dans
les eaux glacées et tumultueuses de
l'Areuse fortement grossie par les derniè-
res pluies.

Agréez , Monsieur le rédacteur , l'ex-
pression de ma considération distinguée.

Simone BERTHOUD,
Areuse.

WONAND

Un ouvrier
se fracture le crâne

(c) Hier au début de l'après-midi,
M. Henri Pahud , âgé de 53 ans, em-
ployé chez un agriculteur de Chavannes-
le-Chcne, est tombé d'un char. Il a
été relevé avec une fracture du crâne
et des côtes enfoncées et transporté à
l'hôpital d'Yverdon.

BIENNE
En motocycliste à l'hôpital

(c) En fin de soirée de mardi, à
Sutz, un habitant de cette localité,
M. Hermann Bichsel , a fait une chute
en traversant à moto la voie ferrée.
Souffrant d'une commotion cérébrale,
il a dû être transporté à l'hôpital de
Bienne.

AUVERNIER
Noces d'or

(c) Aujourd'hui , entourés de leurs
enfants et petits-enfants, M. et Mme
Ernest de Montmollin célèbrent leurs
noces d'or. Un culte marquera cet an-
niversaire.
Hier soir déjà, un concert leur a été
donné par le cœur d'hommes et la
fanfare.

LE LANDERON
Collision entre deux cyclistes
M. M. G., domicilié au Landeron,

débouchait à vélo d'une propriété privée
sur la rue des Flamands, hier à
15 h. 30. Il heurta un- autre cycliste,
M. W. B, de la NeuveviUe, qui fit une
chute.

Ramen é à son domicile, M. W. B. y
rest era alité quelque temps, car il
souffre d'une plaie à la tête, d'une
légère commotion et, peut-être, d'une
lésion de la colonne vertébrale.

BVK MONTAGNES

LA CHAUX-DE-FONDS
Tribunal correctionnel

(c) Le tribunal correctionnel du <Uj.
trict de la Chaux-de-Fonds a tenu un«audience mercredi, sous la présidence
de M. Jean-François EgH, assisté desJurés MM. Maurice Vuilleumier et P&m
Rlat et du greffier M. Jean-Claudj
Hess.

G. H.-D., boîtier , né en 1924, de 1»Ohaux-de-Fonds, est prévenu d'abus deconfiance. Dizenler d'une important*
association professionnelle, 11 a disposé
d'une somme de 27O0 fr. n a été con-
damné à la peine de 5 mois d'empri.
sonnement avec sursis pendant 3 soi
et au paiement des frais s'élevant i100 fr.

Au début de l'année, L. R. . né en
1930, colporteur, a été condamné, pat
défaut , pour voles de fait , violence et
menaces sur la personne d'un gend&r.
me. Le prévenu ayant demandé le rt-
lief de ce Jugement , le tribunal a con-
firmé la première peine , soit 4 mole
d'emprisonnement , moins 55 jours de
détention préventive et le paiement des
frais s'élevant à 500 fr.

Le ministère public était représenté1
par M. Jacques Cornu, substitut du
procureur général.

Le cirque, hors rep résentation
Minuit. Les milliers de specta-

teurs ont quitté la tente, les clowns
démaquilles et désenfarinés se dé-
lassent en jouant aux cartes, la
grande artiste pour qui les app lau-
dissements éclataient il y a quel-
ques minutes lave rap idement une
paire de bas avant de se mettre au
lit, les enfants du cirque dorment
et rêvent qu'ils ont déjà l 'âge de
se présenter seuls dans l'arène.

Mais les lumières se rallument
soudain sous le chapiteau. Est-ce
une erreur ? Non. Une dizaine de
personnes sont group ées et discu-
tent. Trois d'entre elles sont en
maillot de gymnastique , les autres
portent des caméras. Sous la lu-
mière des réf lecteurs , le trio volant
s'élance d'un trapèze à l'autre ja-
lonnan t ses courses de sauts péril-
leux, tandis que les opérateurs f o n t
tourner leurs appareils. Stop. On
recommence, deux f o i s , trois f o i s ,
cinq fois .  Sans relâche, sans dé-
fail lance , les trois artistes travail-
lent au-dessus des bancs vides de
spectateurs. Terminé. La pellicule
a reçu sa quantité d 'images et c'est
bientôt sur les écrans des cinémas
que les trapézistes présenteront
leur numéro de haute voltige.

X X X
La grande famil le  du cirque re-

pose. Parfois , un fauve  rugit et
l'imagination des noctambules fa i t
transformer les arbres en jungle ,
ils s'imprègnent de l'odeur des bê-
tes et serrent leur parap luie tel un
f u s i l . Le cirque réveille les désirs
d' aventures qui habitèrent chacun
de nous au cours de notre ado-
lescence.

X X X
Peu à peu , l'aube se lève, les f e -

nêtres des roulottes s'ouvrent, la
vie reprend pour les 250 person-
nes qui f o n t  p artie du cirque na-
tional. Et , comme vous et moi, les
artistes inspectent le ciel. Quel
temps fera-t-il  aujourd 'hui ? Le
domp teur Trubka sent si ses bêtes
seront nerveuses ou non pe ndant
les représentations données à Neu-
châtel. Peu lui importe du reste :
le roi des animaux lui obéira une
f o i s  de p lus. Il sait que cet homme,
qui quitta tout jeune sa Tchécoslo-
vaquie pour se rendre à Paris ap-
prendre son dangereux métier, est
son maitre.

Une jeune f emme  blonde sort de
sa roulotte. Elle a quelques achats
à fa ire  en ville et elle s'en va,
croisant des passants qui ne re-
connaissent pas en elle la trapé-
ziste dont nous pa rlions tout à
l'heure. Son mari, instituteur il y
a quel que six ans encore, est venu
au cirque par amour p our elle.

Vous l'avez vu, c'est lui qui reçoit
et lance ses deux partenaires.

Dans l'arène, Fredy Knie fait
travailler ses étalons. S' entrainer,
s'entrainer sans arrêt pour o f f r i r
des numéros toujours meilleurs...

X X X
On nous avait dit qu 'une trentai-

ne de gosses habitaient sous le cha-
piteau. Ils sont invisibles pour le
moment , les aines tout au moins,
car c'est l'heure de l 'étude. Dans
l'impossibilité de suivre les écoles
régulièrement, les enfants  ont leurs
parents pour professeurs.  Un plan
détaillé leur est remis au début
de l' année scolaire et le program-
me est suivi scrupuleusement.
Lorsque le cirque s'arrête dans une
ville importante pour p lusieurs se-
maines, c'est sur les oancs de la
vraie école que se poursuivent les
leçons.

X X X
Midi.  L'heure du repas. Madame

parfai t  l'assaisonnement d'un petit

L'amitié règne parmi les animaux du cirque t une girafe maternelle abaisse
son long cou pour caresser du museau un jeune poney.

p lat pré paré dans la cuisinette de
sa roulotte tandis que sa famil le
est déjà assise autour de la table
f leur ie .  Quant aux célibataires, ils
s'en vont à la cuisine centrale pour
y chercher leurs repas qu 'ils man-
geront ou chez eux, ou dans une
roulotte commune.

Les animaux réclament , eux aus-
si, leur p itance. D'énormes quar-
tiers de viande sont avalés en quel-
ques bouchées par les fauves , les
singes grignotent des cacahuètes et
des carottes , un tap ir p longe le nez
dans une écuelle remp lie de céréa-
les et de salades tandis que, là-
haut , la mâchoire de la girafe  broie
du fo in .

Mais l 'heure avance , les gradins
se remp lissent , les artistes se pré-
parent. Les clowns se sentent en
p leine forme.  La représentation se
donne l'après-midi : ils f e ron t  rire
et hurler de joie des centaines et
des centaines de petits citadins.

RWS.

AUX VOLEURS !

Echappés
de la Montagne de Diesse

Trois adolescents
s'introduisent par effraction

au Lido du Red Fish
Ils ont été arrêtés

Une tentative de cambriolage a été
perpétrée dans la nuit de dimanche à
lundi au Lido du Bed Fish. Après
avoir cassé une vitre, les voleurs, au
nombre de trois , ont pénétré dans un
local servant au comité du Bed Fish.
Ils s'attaquèrent à un téléphone auto-
matique dont ils ne purent fracturer
la caisse, mais dont ils coupèrent les
fils. Puis ils forcèrent les portes de
deux buffets sans trouver d'objets de
valeur. Aussi se retirèrent-ils bredouilles
après avoir causé des dégâ ts pour une
centaine de francs.

Rapidement identifiés, les trois vo-
leurs furent encore plus rapidement
arrêtés. Il s'agit d'adolescents évadés
ces jours derniers de la maison d'édu-
cation de la Montagne de Diesse.

Précisons qu'un seul de ces garne-
ments s'accuse du cambriolage. Mais il
semble peu probable qu 'il ait pu agir
en solitaire.

Disons enf in  qu'à quelques mètres du
local dévasté se trouvait la cantine
du Red Fish contenant des vivres, des
cigarettes et une jolie somme d'argent !

LES ACCIDENTS

Un enfant se jette
contre une voiture

II a le crâne fracturé
Hier vers 8 h. 50, le petit Jean-Pierre

Grossen, âgé de 7 ans, domicilié au
faubourg de la Gare 15, jouait devant
l'immeuble No 51 de la rue des Sablons.
Brusquement, il traversa la chaussée,
se lançant contre une fourgonnette
conduite par M. Albert Mello , de Neu-
châtel , oui circulait en direction de
la gare.

Souffrant d'une fracture du crâne,
le bambin a été transport é à l'hôpital
des Cadolles où il a repris connais-
sance à 11 heures environ. Sauf com-
plications imprévues, sa vie ne semble
pas en danger.

NOS HOTES
Ene commission internationale

a siégé dans nos murs
Comme nous l'avions annoncé, une

commission de l'Union internationale
des producteurs et distributeurs d'éner-
gie électrique, groupant vingt-neuf
participants représentant treize pays, a
siégé lundi et mardi en notre ville ,
sou s la présidence de M. Schulze, de
Berlin. Les séances de travail ont eu
lieu à l'hôtel DuPeyrou . A l'issue de
leurs délibérations , nos hôtes visitèrent
les installations du réseau rénové de
Neuchâtel à Champ-Bougin , à Pierre-
à-Bot et aux Sablons. Us ne celèrent
pas leur admiration pour ce que nos
serv ices industriels avaient réalisé selon
les dernières données de la technique.
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Aujourd'hui

I SOLEIL Lever 04.33
Coucher 20.26

juillet I LUNE Lever 02.13
Coucher 17.03

Sa Majesté
Nos lecteurs se souviendront sans

doute de notre protestation contre les
traitements qui avaient été in f l i gés à
un taureau et des avis divers qu 'elle
avait f a i t  naître. N 'étant pas paysan ,
Nemo n'était évidemment pas vers é
dans ce sujet  délicat : comment con-
duit-on un taureau ?

Ce sujet n'est pas tombé dans l'ou-
bli et un de nos lecteurs nous envoie
une lettre for t  intéressante , dans la-
quelle , comme il l'écrit , il estime né-
cessaire de réhabiliter une f o is pour
toutes celui que les anciens, avec rai-
son, appelaient le « roi des animaux*.
Le conducteur doit être digne de ce roi,
de cette Majesté , souligne notre cor-
respondant.

Sachez qu 'un taureau doit être con-
duit et non tiré. Le conducteur tient
d' une main la longe enroulée et de
l' autre le licol. Il  se tient près de la
bête , son épaule collée littéralement
derrière la corne du taureau. Le tau-
reau ainsi tenu , aucun accident n'est à
craindre. La bête sait où elle va, elle
voit devant elle , elle connaît la voix
de son conducteur et se soumet entiè-
remen t à ce dernier.

Notre lecteur, à l'appui de ses con-
seils , nous parle de ses exp ériences et
il f a u t  convenir qu 'il sait de quoi il
parle quan d il prend la défense du
roi des animaux. En 1919 , comme jeu-
ne domesti que , il dut conduire un tau-
reau de Delémont à Crémines, dans
une tempête de nei ge. Il mit cinq heu-
res pour couvrir les quel que 20 kilo-
mètres séparant ces deux localités,
sans incident. Il  devait s'occuper d' un
troupeau où il »/ avait quatre tau-
reaux. Quel a f fo lement  dans le village ,
nous dit-il , quan d notre domestique
revint un jour de la pâture au village
avec ses taureaux non ferrés  (sans
boucle) et en liberté. Par la suite , les
paysans faisaient la haie pour voir le
domestique «de  chez l'Ernest» me-
nant ses bêtes par la seule douceur ,
la p atience et l'autorité. Une f o i s  il
arriva même, en p lein été et alors que
les taons rendaient fol les les bêtes ,
qu 'un de ces taureaux non ferrés f u t
attelé avec un cheval à un lourd char-
gement , ce qui ne s 'était jamais vu.

Il n'y eut jamais d' accident et trente
ans après le Conseil de Crémines parlait
encore de cette histoire de taureaux et
de ce jeune domestique qui avait re-
f u s é  que l'on mette un anneau dans
les narines de ses puissantes bêtes.

Notre correspondant a 58 ans au-
jourd'hui et , nous confie-t-il , a tou-
jours espoir de récidiver. Il nous pro-
met même la visite à notre rédaction
d' un magnif ique taureau, for t  com-
me... un taureau et doux comme un
agneau. Nous l'attendons. Et nous con-
voquerons à cette visite mémorable les
conducteurs du malheureux taureau qui
f u t  à l' orig ine du caractère tauroma-
chique de nos «Au  jour le jour ».

NEMO.

AU JOER LE JOUR

; Potage aux f i n e s  herbes
Saucisson neuchâtelois

i Haricots verts à la Lyonnaise \? Pommes vapeur J
i Tartelettes aux fruits i
i ... et la manière de le préparer j
i Haricots verts à la Lyonnaise. — j
ï Cuire à l'eau bouillante salée, sans j
[ les couvrir, une livre et demie i
i de haricots verts fins, pendant un ]
S quart d'heure environ. Egoutter. j
l Mettre du beurre dans une poêle, jt laisser fondre et faire dorer deux t
t oignons moyens finement émincés. j
{ Ajouter les haricots, saler, poivrer , j
t faire sauter jusqu'à complète cuis- j
E son de l'oignon. Dresser sur un plat jl et saupoudrer d'un hachis de persil, j

Jiniiii, , timiiimiiiii iiiiinMH

LE MENU DU JOUR j
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VattÉE PE tft BROYE
CHAVANNES-LE-CHÊNE

Le foin fermente
(sp) Dans une ferm e du hameau du
Broililet, sur la route Rovray - Yvo-
nand , le danger d'incendie, dû à la
fermenta t ion  du foin , fut très grand
à un certain moment et les pompier»
durent intervenir.

Dans une autre ferm e du village,
un début de sinistre , dû à d'autres
causes que le foin , put être heureu-
sement rapidement maîtrisé.

Madame Maur ice Quinche et son fils,
à Genève ;

Monsieur et Madame Chs Robert-
Quinche , leurs enfants et petits-enfand,
à Neuchâtel et à Lausanne,

ont l'honneur de faire part du dé-
cès, dans sa 74me année, de leur sœur,
belle-sœur et tante,

Mademoiselle

Angèle QUINCHE
N euchâtel , le 1er juil let 1359.

(Fontaine-André 18)
L'incinération, sans suite , aura lieu

vendredi 3 juillet Culte à la chapelle
du crématoire, à 14 heures.

Domicile mortuaire : chapelle de l'hô-
pital des Cadolles.
Cet avis tient Heu de lettre de faire part

Monsieur et Madame b. Liniger-
Kupfer et leurs enfants , à Neuchâtel ;

les enfants de feu Monsieur et Ma-
dame Ch. Dettwyler-Kupfer, à Neu-
châtel et à Saint-Loup ;

Madame et Monsieur P. Chatelain-
Kupfer, au Landeron ;

Madame et Monsieur A . Robert-
Kuipfer et leur fille, à Genève ;

Monsieu r et Madame E. Kupfer, à
Anseldingen ;

Monsieur et Madam e A. Kupfer, à
Blumenstein,

ainsi que les familles paren tes et
alliées,

ont le grand chagrin de faire part
du décès de

Monsieur Alfred KUPFER
leur bien cher beau-père, grand-père,
frère, beau-frère et parent , enlevé su-
bitement à leur tendre affection, dans
sa 78me année.

Le Landeron, 1er juillet 1959.
Je sais en qui J'ai cru.

L'ensevelissement aura lieu au Lai-
deron, samedi 4 juillet, à 14 heures.

Domicile mortuaire : rue des Borne
let s 14, le Landeron.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

t
Que ton repos soit doux

comme ton cœur fut bon-
Madame Charles Portmann-Hess, à

Peseux ;
Monsieur et Madame Roger Portmann,

à Bôle, leurs enfants et petite-fille, à
Bern e ;

Madame et Monsieu r Roger Guinand-
Portmann , à Neuchâtel ;

Madame et Monsieu r Charles Dûrren-
mati-Portmanin et leurs enfants, à
Genève ;

Madame et Monsieur Joseph Massl-
gnani-Portmann, à Neuchâtel ;

Les enfants, petits-enfants et arrière-
petits-enfants de feu Alfred Portmann,
à Paris, à la Chaux-de-Fonds, à Cham-
brelien , à Saint-Martin , à Colombier ;

Les enfants, petits-enfants de feu
Jean Hess, à Neuchâtel et à Gingin s ;

Monsieur et Madame Hermann Jaggl
et leurs enfants , à Genève ;

Mesdames Alice et Marcelle Grisel , à
Peseux,

ainsi que les familles parentes et
alliées,

ont la profonde douleur de faire part
du décès de

Monsieur Charles PORTMANN
cordonnier

leur très cher époux, papa, beau-père,
grand-papa, arrière-grand-papa, frère,
beau-frère, oncle, cousin, parent et ami,
enlevé à leur tendre affection, dan s sa
71me année, muni des saints sacrementi
de l'Eglise.

Peseux, le 30 juin 1959.
L'enterrement, avec suite, aura ne»

jeudi 2 juillet, à 13 heures, à Peseux.
Domicile mortuaire : hôpital d« 1*

Providence.
Culte pour la famille à 12 h. 30 «

domicile, Châtelard 7, Peseux.
R. I. P.

Cet avis tient lieu de lettre de faire pW*

La Société suisse des maîtres cordon-
niers, section de Neuchâtel , a le pénibl'
devoir de faire part du décès de

Monsieur Charles PORTMANN
son vice-président.

Les membres sont priés d'assister «
l'ensevelissement qui aura lieu jeu di
2 juillet , à 13 heures, à Peseux.
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